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35ième ANNÉE — NO. 20 LOUISEVILLE. JEUDI, LE 8 MARS 1956.

UNE BONNE NOUVELLE
POUR LOUISEVILLE

Une école des Arts et Métiers
dès ce printemps

(par P. V.)

À Louiseville, le gouvernement

du Québec entreprendra les tra-
vaux préliminaires à la construc-
tion d'une école d’arts et métiers.
M. Duplessis n’a pas spécifié si
cette institution sera rattachée au
Collège des Frères de l’Instruction
Chrétienne auquel une annexe de
plus d’un million de dollars doit
être ajoutée bientôt.

Toutefois, c’est une vraie bonne

nouvelle pour tous !

On présume que l’école des arts
et métiers qui doit être construite

à Louiseville sera vraisemblable-
ment rattachée à ‘la nouvelle sec-
tion du Collège des Frères de
l’Instruction Chrétienne. Ce der-
nier projet, à lui seul, est évalué à
plus d'un million de dollars.
En effet, les commissaires d’éco-

les de Louiseville ont reçu depuis
quelque temps déjà les soumis-
sions des entrepreneurs et doivent
donner leur réponse dans quelques
jours.
On sait que le Collège de Loui-

seville a été dévasté par un désas-
treux incendie en décembre 1954.
La nouvelle annexe à la partie

du collège épargnée par l’incendie
comprendra des classes. des salles
de récréation, une résidence pour
les religieux et un gymnase.
La partie des classes aura 100

pieds par 60; la résidence 150
pieds par 40 et le gymnase 80  

pieds par 45. Les plans et devis
ont été préparés par l’architecte
Germain Chabot. Le Département
de l’Instruction Publique et la
Commission scolaire de Louisevil-
le ont définitivement approuvé les
plans en décembre dernier.

Il est à prévoir qu’une nouvelle
annexe pour l’école des arts et mé-
tiers sera ajoutée sur les premiers
plans de l’architecte.

Tout cela contribuera à donner
du travail aux chômeurs, en par
trop grand nombre.
 

 

Communiqué spécial

aux Filles d'Isabelle

Les membres du Cercle Blanche
de Castille doivent se rappeler que
c’est dimanche prochain, le 11
mars, à 1.30 heure qu’auront lieu
au Centre Récréatif St-Antoine les
cérémonies de L’INITIATION.

Cordiale bienvenue à nos can-
didates et à toutes les Filles d’Isa-
belle qui assisteront à cette gran-
de journée.

Mme Rodrigue LaTourelle,
Régente.
 

AU FIL DE L’EAU...
Belle eau claire, limpide, venant des profondeurs

de la terre qui m’a vu naître, tu passes le jour et la nuit,
pressée, rapide, entraînée par une loi de fa nature, (la
gravité) vers Louiseville dans un tuyau de 14 pouces de
diamètre . .J . Tu n'oses pas un moment t'arréter pour
étancher ma soif et rafraîchir la langue de mes bétes . . .

 

 

Tu es peut-être un peu ingrate, car, après tout, que t'ai-
ie fait? . . . Sinon t'avoir vendu par mes ancêtres pour
la modique somme de $300.00 & la Corporation de
Louiseville. Ne sois pas si rancunière, pense à moi et à
res autres compatriotes de Ste-Ursule qui sont privés
de tes bienfaits .. . Tu sais, nous ne sommes pas seule-
ment 7 ou 8 abonnés, comme l'a dit, lors d'une séance
spéciale du Conseil de ville la semaine dernière, un E-
chevin de Louiseville; mais nous sommes environ 75 a-
bonnés et cela est marqué dans les livres de la Corpora-
tion; c'est facile de se renseigner. Parmi ces 75 abonnés,
il Y en a un qui COMPTE, car le Couvent de Ste-Ursule
abrite 500 personnes; alors tu vois, cela fait à peu près

personnes à qui tu rends de précieux services . . .
Cet Echevin a dit: ’’aue cela nevalait pas la peine de
priver d'eau la ville de Louiseville, ne fût-ce qu’une heu-
Te, pour ces gens-là! . . . Alors, toi, sois charitable, eau
€ MA paroisse natale, prends de bonnes résolutions: sers

bien la population de Louiseville, n'oublie pas les indus-
tries, mais je t‘en prie, pense non pos seulement le di-
manche, Mais quelquefois la semaine à tes anciens pro-
priétaires de Ste-Ursule . .

Un abonné, résidant à Ste-Ursule,

Nouveau notaire
à Ste-Ursule

  

Me Charles Milot, N.P.

Me Charles Milot, fils de feu M.

et Mme Hector Milot d'Yamachi-

che, qui doit prochainement s’ins-

taller à Sainte-Ursule, où il occu-

pera le bureau du Notaire Richard

Lessard.

Me Milot a fait ses études classi-
ques aux Trois-Rivières et a reçu
sa licence en Notariat à l’Univer-

sité de Montréal en juin 1955.

Me Milot est marié à Réjeanne

Bourassa de Saint-Barnabé depuis
octobre dernier.

Nous lui souhaitons la plus cor-

diale bienvenue.

Marcel Mayrand

a gain

de cause
M. Marcel Milot, de St-Alexis-

des-Monts, qui en avait appelé
d’un jugement de la Cour Supé-
rieure, en faveur d’un citoyen bien
connu, M. Marcel Mayrand H.C.S.,
vient de perdre jette cause, en
Cour d’Appel.

On se rappellera les faits, sans||
avoir à les énumérer de nouveau.
Les Honorables Antonin Gali-
peault, Rinfret et Hyde, ont été
uanimes à déclarer que l'huissier
Mayrand, dans l'exercice de ses
fonctions, n’avait nullement bra-
qué son arme sur le plaignant:
ue lors même qu’il l'eût fait, le

dossier abondait en faits et cir-
constances pouvant justifier son
geste.

Cette cause-type a suscité un
grand intérêt dans le public régio-
nal. Elle fera maintenant jurispru- dence.

  

  

 

 
 

MEMBRE Clan

 

 
Galerie des prêtres natifs de notre région

  

Chanoine Lucien Paquin
CURE DE MASKINONGE

Le Chanoine Joseph-Lucien Paquin est né à Sainte-Ursule, le 18
janvier 1894 du mariage d'Azarie Paquin, cultivateur et de Marie-Louise
Béland. Fit ses études classiques au Séminaire Saint-Joseph des Trois-
Rivières et ses études théologiques au Grand Séminaire de la mêmeville.

Chanoine Lucien Paquin

 

Bachelier-ès-Arts de l’Université
Laval en 1915, fut ordonné prêtre
le 29 juin 1919 en la chapelle du
Séminaire de Trois-Rivières par Mgr
F.-X. Cloutier.

Vicaire : à Saint-Marc de Shawi-
nigan du 23 août 1927 au 27 œto-
bre 1931. Curé : de Saint-Jean-des-
Piles du 27 octobre 1931 au 26
septembre 1934, de St-Alexis-des-
Monts du 26 septembre 1934 au
15 octobre 1941. Curé de Maski-
nongé depuis le 15 octobre 1941.

Monsieur le Chanoine Paquin est
aussi assistant-aumônier de l'Union
Catholique des Cultivateurs et de
l’Union Catholique des Fermières
depuis le 11 juin 1949.

Chanoine honoraire de la Cathé-
drale de Trois-Rivières, depuis le
trois décembre 1952, il est aussi
Aumônier d'Action Catholique et
d'Associations pieuses.

Nous offrons nos meilleurs voeux de santé et longue vie à ce dis-
tingué chanoine.

 

Prochaine Campagne de

Souscription de
Comme par les années passées,

M. J.-Rolland Brassard, Grand Che-
valier du Conseil 2783, a accepté
la présidence de la campagne de
souscription de la Croix-Rouge pour
Louiseville et le comté de Maski-
nongé.

M, J.-Rolland Brassard

La date à laquelle sera tenue cet-
te campagne n'a pas encore été an-
noncée officiellement, mais on ‘pré-
voit que la population du comté se-  

la Croix Rouge
ra invitée à souscrire vers la fin de
mars ou au tout début d'avril.

La Croix Rouge se dépense inlas-
sablement. Vous vous devez de l’ai-
der. C’est ainsi que vous participe-
fez à sa croisade contre la souffran-
ce sous toutes ses formes. Aidez vo-
tre prochain comme vous voudriez
qu'on vous aide vous-même.

 

Décès de M.

Augustin Gagnon

Le 5 mars, est décédé à Louise-
ville, à l’âge de GO ans et 8 mois,
M. Augustin Gagnon, époux d'A-
lice Girard.

Outre son épouse, il laisse dans
le deuil quatre fils: Raymond de
Montréal, Roland, Marcel et Roger
de Louiseville; un frère et plu-
sieurs soeurs.

Les funérailles ont eu lieu jeudi
| matin à neuf heures en l'église de
Louiseville.

La direction de ces funérailles
avait été confiée à la Maison Louis
Richard.

Nos sincères condoléances à la
famille.

y
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D'ICI 10 ANS
Louiseville-de-I'Avenir n’entend pas tirer de l’ar-

rière, dans l'extraordinaire développement général de no-
tre Province.

Les observateurs avertis font des prédictions, toutes
justifiées d'ailleurs, par les progrès actuels acquis, qu’il
faudrait être aveugle, pour ne pas voir.

Aussi, ne craignons pas d’écrire, avec conviction,
que Louiseville deviendra un centre industriel; que sa
population doublera, que son commerce se diversifiera
de plus en plus; que la construction, surtout, connaîtra
le plus large essor.

Lorsqu'on jette un coup d'oeil en arrière, en retour-

nant, par exemple, à dix ans dans le passé, on se rend
‘mieux compte des réalisations accomolies, tant dans
Louiseville, que dans ses abords immédiats.

Ce n’est pas seulement la ville qui se développe, ce
sont aussi ses alentours, qui affichent une poussée do-
miciliaire vraiment réjouissante pour l'oeil.

Dans dix ans, ou peut-être moins, le tableau loui-
sevillien, déjà en voie de transfiguration, aura considére-

blement chanaé, au point de vue industriel, commercial,

domiciliaire, éducationnel, et paroissial.

A ce moment, (dix ans sont bien vite passés) Loui-
seville aura tout a fait mérité son titre de métropole du
comté de Maskinongé.

Et l’ajouterais, avec fierté, que notre ville sera de-
venue alors, l’une des plus jolies du Québec.

PAUL VANASSE

{Mars 1956) —

 

EN BRIEVETE
® Nous devons toujours défendre en premier lien le droit

de l’individu de travailler et sa liberté de travailler la où il veut.
Les hommes ne sont pas nés pour être esclaves.

@® Cette liberté n’est cependant pas absolue et peut avoir
à être limitée lorsque les droits des autres sont menacés.

® C’est pourquoi dans certaines usines ou dans certains
groupes d'usines ou même dans une industrie entière, lorsqu’il
est prouvé hors de tout doute raisonnable. que le bien général
et la protection des travailleurs le demandent. il ne serait pas
illégal d’institver l'atelier fermé “It would not be unlawful to
institute the closed shop”.

@ Par suite de la force du mouvement unioniste (“trade
union movement”) aujourd’hui et de la bonne volonté géné-
rale (“general readiness”) des employeurs à coopérer avec les
unions, nous crovons que la nécessité de l’atelier fermé obliga-
toire est loin d'être universelle.

@ Là où l'atelier fermé existe. des précautions doivent
être prises afin de s’assurer que les droits de l’individu ne se-
ront pas susceptibles d’être mis en péril ou que les ouvriers ne
seront pas victimes de pressions exercées par des groupes puis-
sants parmi leurs collègues de travail.

@® Nous croyons aux unions ouvrières et nous aimerions
voir tous nos gens dans l’industrie et ailleurs jouer un rôle ac-
tif dans ces unions: nous les incitons même plus que jamais à
jouer ce rôle actif afin que ces admirables institutions puissent
réellement être représentatives et démocratiques”.

+

+

+

+

+ 
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Le Pont d'Avignon
Erirrirgui PAR MICHEL woes

+ Les Compagnons de Saint-An-

toine dorment-ils ? On n'entend
plus parler d’eux. Qu'ils se ré-
veillent, pour de bon, metteur

en scène compris.

Parce qu’ils jouissaient d'une

grande popularité dans le com-

té, ils ne doivent pas disparai-

tre.

Plusieurs sont d’avis que le

temps est arrivé d’établir a
Louiseville un service d’autobus

local (à heures fixes). Il n’en

coûterait pas cher d’étudier le

projet. (mars 1956).

©
Les élections provinciales au-

raient lieu entre le 15 mai et Ie

15 juin. Dans les deux camps,

on est à fourbir ses armies.

Qu'un vieux citoyen respecta-

ble, ancien maire, ancien mar-

guillier s.v.p., ait récemment

tué sa compagne de vie, à coups

de hache, tient, cette fois, du
cauchemar...

Aussi, les journaux étalent-ils

beaucoup trop de photos sur ces
pénibles événements - surprise.

Or, l’exemple entraîne. Et les

jongleries font le reste.

La riche Margaret Truman n’est

pas une paresseuse. Outre d’a-

voir déjà donné des concerts,

elle vient de terminer un livre.

Et voilà qu’elle participera bien-

tôt à un programme de télé-

vision.

Agée de 32 ans, Margaret qui

est fille unique, ne semble avoir
aucun attrait pour le mariage.

C'est qu’elle a encore papa et
maman. Mais après ? —

Grâce aux Jeunes Citoyens, des

gars débrouillards et tenaces, il

se peut que Louiseville ait cet
été son premier contingent de

scouts. Bravo, messieurs !

(mars 1956).

Les petites distractions bien
choisies, en temps opportun,

n'ont jamais retardé l'accom-

plissement du travail. En outre

d’être le meilleur médicament.

Dans la loterie du mariage, pas
de pire numéro à tirer qu'une

femme jalouse. C'est l’enfer sur
terre.

Tant pis si la route est longue,
mais il y a des citoyens de la

région qui sont bien décidés à

faire leur tour du monde. Une

grande aventure à vivre, avant
de mourir .. .

Une Supérieure de communauté
à peut-être trente-six métiers,

mais ce sont de petits métiers
bien agréables à exercer.

Les vestes de cuir, dont on parle
trop, seraient bien faciles à ap-

privoiser. Il suffirait de leur
donner du travail, et plus de
pain sur la planche ...

Il parait que, chez tous nos dé-

positaires, l’Echo du Jeudi se

vend comme des ‘petits pains

chauds. Il est vrai que c’est du
bon pain de chez-nous !. —

Le courage est une vertu d'usa-
æo quotidien. Mais c'est une ver-

tu qui finit par s’user avec le
temps... ;

   
(Par Paul-N. Vanasse)

SCOUTISME ET GUIDISME —

Grâce à un propagandiste éveillé, autant que persévérant, il
se poursuit, à Louiseville, une vigoureuse campagne en faveur de
Pinstallation du scoutisme en notre ville. Pour l’information de nos
nombreux lecteurs, voici, en brièveté, ce que sont le scoutisme (mou-
vement masculin) et le guidisme, (mouvement féminin).

Le “guidisme catholique” est à la fois, une méthode d’éducation,
un mouvement d'apostolat et un genre de vie en réaction très nette
contre l’égoïsme individualiste et jouisseur. Il est une méthode d’.
ducation intégrale, visant au plein épanouissement de la personnalité
humaine et chrétienne.

“Le scoutisme” pratique en grand le système de la greffe inter-
médiaire. Il donne aux garçons toutes sortes de nourritures qui ne
sont peut-être encore quhumaines, mais qui pourront être liées fa.
cilement avec les nourritures divines. Il ne croit pas que la grâce
doive détruire la nature. Il pense au contraire que les vertus natu-
relles sont le terrain le plus favorable à la réception des vertus surna-
turelles . . .

“Le scoutisme” prétend faire de l’adolescent un homme, par le
jeu, les activités et les exercices; il répond au mieux à ses aspirations
naturelles qui peuvent en faire un chrétien.

N'est-il pas étonnant que la jeunesse de Louiseville, par ailleurs
si nombreuse, ne bénéficie pas encore des avantages de ce mouve.
ment catholique?

L'INDUSTRIE: UN CITOYEN IMPORTANT! —

L'industrie est un citoyen important dans la communauté. Elle
donne en effet du travail à des milliers d’ouvriers, elle contribue lar-
gement aux taxes scolaires, municipales et autres, elle s'intéresse et
participe à la vie quotidienne de la Cité.

En embauchant 100 hommes, une industrie fait vivre 296 per-
sonnes par la création de nouveaux services commerciaux, indus
triels. sociaux, professionnels. scolaires et autres. Les 100 nouveaux
emplois amènent la construction de 112 nouvelles maisons d’habita-
tion, la création de 77 autres emplois dans des services connexes.
Plus de 50 nouveaux écoliers prennent le chemin de l’école. Les ven-
tes au détail accusent une hausse de plus de $300,000, les dépêts
bancaires augmentent de $270,000. Ces chiffres rapportés sont le re.
sultat d’une récente enquête américaine sur l’influence d’une nou-
velle industrie dans une ville.

La deuxième réaction à chaîne provoquée par l’industrie exis-
tante est la création de nouvelles industries. 11 a été constaté en effet
que la présence d’industries dans une ville en attirait d'autres.

Encore. doit-on prendre les moyens pratiques de les attirer. el
de les garder .. .

®

HOTELS VS MOTELS ... —

“Une note nubliée dans le dernier numaéro d’AUTOCLUB
sur la façon dont les touristes dépensent leur argent me remet en
mémoire une suggestion que je faisais il y a quelques années à un
homme d’affaires intéressé à l’hôtellerie et qui commençait déjà à

se plaindre du mauvais effet du motel sur son propre commerce.
Je lui avais fait remarquer dans le temps que les hôtels de villes de-
vraient avoir des motels en banlieue. pour y accueillir voyageurs el
touristes et qu’ainsi. ils toucheraient leur part des dépenses des uns
et des autres. L'hôtel joue un rôle fort utile dans une ville, c’est ad-

mis depuis toujours. mais il faut bien admettre que le motel est
établi à demeure chez nous, et qu’il est impossible d’empêcher ceux
qui préfèrent ce genre d’accommodation d’en profiter. L’hôtel qui
aurait son propre motel aurait, je crois, une belle occasion de récu-

pérer les affaires qu’il perd à cause de cette nouvelle mode.

De même que les administrateurs de chemins de fer regretter!
aujourd'hui (sans le dire, bien sûr) de ne pas avoir organise a

temps leurs propres services de camionnage. je crois bien que cer
tains propriétaires d'hôtels seront forcés d’ici peu de temps de se
trouver dans la même situation. Je refais donc ma suggestion à qui
veut en profiter, et je crois qu’elle n’est pas si mauvaise après tout.

AIDONS LES NOTRES, AVANT DE SONGER
AUX IMMIGRANTS —

Le gouvernement fédéral, qui dépense chaque année des som-

mes considérables pour amener des immigrants au pays, ne pour
rait-il pas. avec beaucoun plus de profit, affecter une partie de son
budget d'immigration à la transplantation de nos sanss-travail d’une (Suite en page 7)
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Lunettes pour

le soleil

CHOIX ET PRIX VARIÉS
QUALITÉ

SUPÉRIEURE

CONSULTEZ VOTRE MÉDECIN D'ABORD'ET VOS
PRESCRIPTIONS SERONT REMPLIES AVEC SOIN

A

La Pharmacie Louiseville
Fernand Globensky, B.Ph., L.Ph., propriétaire

(René Paquin, B.Ph., L.Ph., assistant)

 

47 St-Laurent — Tél. 82770 — Louiseville
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NOTES SUR

ST-BARTHELEMY (suite) :—

Histoire générale : Série II
(Numéro 48)

L'abbé Urge] Archambault,

IVe curé de Saint-Barthélemy

fer oct. 1861 — 4 oct. 1879
(suite)

...En 1862, l'on fut témoin

d'un geste démocratique à l’église.

Le banc du Seigneur se trouvait

jusque-là le premier du côté de
l’Epître en face de l’autel de S.

Joseph. Les Marguilliers du Bane

en occupaient un placé le long du
mur et ils regardaient les fidèles

et non vers l’autel, comme cela se
voit encore de nos jours dans plu-;

sieurs vieux édifices religieux.

Grâce à l'autorisation de Mer
Bourget, les Marguilliers occupè-j

rent dorénavant le premier banc'

en face de l’autel de St-Joseph et

M. Léon Loranger à qui le Sei-

gneur prétait son banc se mit der-

ricre eux . . .

En la même année, un événe-

ment moins intéressant se produi-

sit. La Fabrique vendit à la Mis-

sion de St-Patrick de Tingwick, au

prix de cinquante louis courant,

la cloche qui avait fait du service

sur la chapelle ouverte de 1828,

puis sur la première église jusqu’à

l'achat du premier carillon au

temps de M. T.-V. Papineau. Si

l'on avait pensé à l'avenir! En

1884, cette vénérable ancienne au-

rait pu jouer son rôle au-dessus

de l'Académie St-Barthélemy. Au-

jourd’hui, elle pourrait se loger

dans le petit clocher de l’Ecole
Dusablé. Comme nous aimerions

entendre cette voix qui, plus d’un

sièele en arrière, appela nos pères

DeiJUSUSUSUSUSUSUSVUSUSUSUSUSUSUSUSUTUSUSUSUSUA,

 aux offices divins. Cette voix d'ou-

} ST-BARTHÉLEMY EN ACTIVITÉS
$

tre-tombe nous unirait plus inti-

mement aux fondateurs de Ia pa-
roisse .. .

Avec l'autorisation de Mgr

Bourget, M. Archambault érigea

‘la dévotion à la voie de la croix’

dans l’église toute brillante de ses

dernières parures. Hélas! elle é-

tait à la veille de disparaître dans
les flammes . . .

Avant la première vente de

bancs qui sé fit dans l’église ac-

tuelle, en décembre 1866, M. le

curé soumit le règlement suivant

à l’étude des marguilliers qui l’ap-

prouvèrent ,à savoir: ‘‘a) que les

bancs seront vendus par contrats

faits doubles devant témoins, dont

l’un sera remis à l’adjudicateur,

et l’autre demeurera au bureau de

la Fabrique; b) que les bancs se-

ront désignés par numéros ou

chiffres, portés au contrat sans

qu’ils puissent être changés; c)

que les bancs seront vendus pour

argent comptant .. .”

Cette décision prise il y a près

de cent ans, est encore suivie de
nos jours .. .

M. Papineau avait témoigné

beaucoup de clairvoyance en inci-

tant les marguilliers à prendre des

assurances au montant de 3,550

louis courant sur les édifices re-
ligieux. Sans une précaution sem-

blable, quelle aurait été l'attitude

des paroissiens après l’incendie du

14 novembre 1865? Peut-être se-
raient-ils demeurés longtemps

dans une chapelle temporaire!

Inspiré par un si bon exemple, dès

le mois de décembre 1866, le curé

invita deux évaluateurs à se pro-

noncer sur la valeur de l’église et

des autres propriétés de la Fabri-

que. C'étaient MM, J.-F. Gagnon,
curé de Berthier et Vincent Plin-

guet, curé de l'Isle du Pads. L’é-

glise n’était point complètement
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Ultra-nouvelle

sous tous rapports!
‘Telle est la Dodge 1958, la voiture la plus
AVANTAGEUSE de la catégorie des autos à
prix modiques. Sa silhouette aérienne rehausse
la beauté de son style élancé. Sa transmission
automatique PowerFlite à boutons-poussoirs est
d’un genreabsolumentnouveauetsupprime tout
effort ! Voyez-la, conduisez-laaujourd’huimême.

rez 1 DODGE56
»

av style élancé
Facultative moyennant supplément modique

DODGE — DESOTO — CASE

Boulevard-Ouest — Tél. : 8-2701 et 8-2702 — Louiseville

 

Frère Ltée    

achevée, sans doute, mais les deux
experts parurent vraiment trop

réservés dans leur évaluation. À

leur avis, l'église valait 3,000

louis, la sacristie 300, le presby-
tère 500 et les dépendances 200.

Il fallut donc se contenter pour

le moment d’une assurance totale

de 4,000 louis courant, à savoir :
$16,000.00

L'une des belles acquisitions de
M. Archambault fut celle d’une

chaire sortie des ateliers du fa-

meux Amable Gauthier. Toutes les
décorations en avaient été faites

à la main. Les Fabriciens autori-

sèrent cet achat, le 23 janvier
1870, au prix de $300.00. Quel-

ques années plus tôt, M. Papineau

aurait bien voulu acheter cette

belle pièce artistique, mais sa de-

mande avait soulevé une véritable

tempête et il avait abandonné son
projet . . .

Dans l’été 1867, des bruits com-

mencèrent à courir sur les ennuis

financiers de l’entrepreneur de

l’église et que les contemporains

ont appelé ‘“L’affaire Perrault”.

Ce contracteur et architecte sem-
ble avoir été un homme habile et

droit mais pas assez d’affaires. Il

avait signé un contrat défavorable

avec nos syndics de la construc-
tion d’église.

Dès le 3 novembre 1866. le bra-
ve homme avait manqué de fonds.

Les ouvriers continuèrent à tra-

vailler et les fournisseurs à expé-

dier du matériel. Perreault leur
promettant du paiement à mesure

que Jes syndics honoreraient leurs

propres engagements aux diffé-

rentes dates d’échéances acceptées
par contrat. Au mois d'août 1867,

la panique éclata chez les créan-

ciers de l’entrepreneur. La Fabri-

que fit un emprunt afin de calmer

par des paiements anticipés, les

plus inquiets et les plus en besoin.

Quant au solde de la créance de

Perreault, avec son assentiment,

il fut saisi à l’avance par les cré-

anciers. Il s’ensuivit une série de

sept transports, significations et
quittances jusqu’au jour où la Fa-

brique qui devait encore 210 louis

à Perreault les remit à Andrew

B. Stuart ‘‘syndic de la faillite et

des biens du dit Zéphirin Per-
reault”.

C’est chose navrante de voir un

honnête homme se réveiller un

bon matin, pauvre comme Job,

après s’être dépouillé de tout afin

d’être fidèle à ses engagements!

(A suivre) L.-P. L.

CORRECTION:

Dang les NOTES sur St-Barthé-

lemy, No 47, à la troisième colon-

ne, le deuxième paragraphe doit

se lire -ainsi : “Au point où nous

en sommes rendus, St-Barthélemy

est encore presqu’à cent ans de

ses origines. Alors, si simple que

la chose puisse paraître, nous fe-

rons connaître les principaux dé-

tails qui signalèrent des engage-

ments de bedeaux à cette épouque

reculée.”
L.-P. L.

J.A.C. — JLACF. : —

Voici que nous allons annoncer

un secret à tous nos lecteurs, mais

gardez bien ça pour chacun de
vous, encore quelques jours tou-

jours .. . Imaginez que nous som-
mes à monter une séance, oui,

toute une! et nous vous la présen-

terons le 24 mars prochain, fort

probable.

Les filles sont à répéter: ‘Ange
ou démon” une tragédie d’un au-
teur canadien, tandis que les gars

qui excelleut dans la comédie nous
présenteront des extraits de : ‘En
guettant les ours” de Claude Hen-
ri Grignon.

*

Nous vous présenterons plus

tard les interprètes, pour le mo-

| ment, NOUS VOUS assurons que ça

promet!
Alors, à la semaine prochaine,

et pas un mot à personne hein?
Yvonne Massé, prés.

Gilles Barrette, prés.

DE CI, DE ÇA ...

RETRAITE FERMEE : Au prô-

ne de dimanche dernier, Mgr le

curé a fortement insisté pour sou-
ligner la grande importance de la

RETRAITE FERMEE pour hom-

mes et jeunes gens, qui doit com-

mencer dimanche prochain, le 11

mars, pour se terminer le 13.

Donc, deux petites journées seu-

lement. Comme d’habitude, cette
retraite aura lieu à la Maison

Querbes de Joliette. Que mes-

sieurs les recruteurs fassent par-
venir les noms au plus tard same-
di soir prochain. +

x *

MARS : Eh oui! mars est pas-
sablement entamé. À moins qu’il

ne survienne d’abondantes chutes

de neige, nos chemins resteront
sur le gravier ou sur le macadam.

Quelques timides CORNEILLES

viennent annoncer le printemps,

dans quelques jours arriveront les

merles, les mainates et les pin-

sons chanteurs. On jette des re-

 
gards du côté de la ‘’cabane à su-

cre”’ et l’ouvrage reprend pour de

bon à l’étable et au poulailler.
Madame fait de grands projets

pour avoir le plus beau jardin-po-

tager du rang . . . Le garçon veut

planter des arbres fruitiers et des
arbres d’ornementation sur sa FU-

TURE propriété.
Bref, la confiance est dans tous

les foyers et, avec l’aide de la Pro-
vidence, nous espérons que 1956

sera une année prospère et très lu-

crative pour chacun de nous.

* x Xk
NOUVEL AGENT : M. R. Trot-

tier, de Shawinigan, a été nommé

agent du C.P.R., remplaçant M.

Achille Béland, maintenant de

Bastiscan. M. Trottier et son épou-

se arriveront vers la fin de mars

et ont loué la maison de Mme
Edouard Hénault.

* x

A LIRE attentivement l’article

paru dans le dernier numéro du

Bulletin des Agriculteurs ““Mé-
fiez-vous de ces vendeurs de

GRAINES DE SEMENCE"!

Il nous semble qu'il y a assez

de maisons responsables pour ne

pas vous fier au premier passant

venu. (suite à la page 21)
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NAISSANCES : —

Le 11 février, en l'hôpital Com-
tois, est né à M. et Mme Camille
Béland (Antoinette Ricard), un fils
baptisé le 19 février, sous les noms
de Joseph, Ferdinand Mario, Louis.
Parrain et marraine: M. et Mme
Ferdinand Béland, oncle et tante de
l'enfant.

x x

Le 24 février à M. ec Mme Jules
Ricard (Rose-Aimée Gravel) est né
un fils baptisé le 4 mars sous les
noms de Joseph, Alexandre. Jean.
Parrain et marraine: M. et Mme
Alexandre Ricard, oncle et tante
de l'enfant.

x * x

Le 29 février, à M. et Mme Ger-
main O. Milot (Florence Gélinas)
est née une fille baptisée le 4 mars
sous les noms de Marie, Francine.
Madeleine. Parrain et marraine : M.
et Mme Louis Philippe Boisvert,
oncle et tante de l'enfant.

MARIAGE : —

Le 3 mars avait lieu le mariage
de Germain Milette. fils de M. et
Mme Armand TJ. Milette. à Hélè-
ne Lesage, fille de M. et Mme Paul
Lesage.

A L'HOPITAL : —

Prompt rétablissement à M. C.-D.
Noël qui a subi une intervention
chirurgicale à l'Hôpital Comtois.
De la part de son épouse, de tous
ses enfants et petits-enfants.

FETE SURPRISE : —

Une fête surprise à laquelle un
grand nombre de parents assistaient
 

POUR VOS

ASSURANCES

VIE

INCENDIE

ACCIDENTS

RESPONSABILITE

AUTOMOBILE

Adressez-vous à :

FERDINAND BÉLAIR
COURTIER EN ASSURANCES

59, STE-MARIE TÉL. : 8-4443

LOUISEVILLE   

fut organisée à l'occasion du jubilé
d'argent de M. et Mme Camille Bé-
land. Mme Damase Morin (Gertru-
de). lisait une adresse aux jubilaires
et leur fille Lise leur présentait une
gerbe de fleurs composée de dix
oeillets rouges et d'un bouton blanc,
représentant leurs dix enfants et
leur petit fils Michel. Ensuite, on
remettait aux jubilaires une bourse
ainsi que plusieurs cadeaux.

Tous s'amusèrent ferme et con-
serveront un très bon souvenir de
cette agréable soirée qui avait lieu
chez Mlle Anne-Marie Béland où les invités trouvèrent une hospita-
lité des plus accueillantes.

Meilleurs voeux aux jubilaires!

DEPLACEMENTS : —

M. et Mme Donat Desrosiers de
Montréal. en visite chez leurs pa-
rents en fin de semaine.

x" x *
M. et Mme Marius Frigon du

Cap de la Madeleine. rendaient vi-
site à Mme Emma Massicotte, di-
manche dernier.

* x +

M. et Mme Gilles Vermette et
leur fils Serge de Sorel. en visite
chez leurs parents en fin de se-
maine.

* x *

Mme Léo-Paul Gagnon et Mlle
Lucile Garnon sont allées aux T.-
Rivières, dimanche dernier.

x x x
Mîle Marie-Claire Lemav et M.

Charles Larivière séjournent actuel-
lement à Sainte-Gertrude de Nico-
let pour une quinzaine. M. et Mme
Wilbrod Lemay et Mlle Ghislaine
Temavleur souhaitent un heureux
séjour.

* x x
M. et Mme Wilbrod Temav de

Louiseville. M, et Mme Rémi Le-
mavde Saint-Paulin. M. Benoît Le-
mav et son amie Ghislaine Picotte
M. Tean-Clande Temav et son amie
Marielle Noël M. O'Brien Temav

et une amie de Berthier. Mlle Ma-
rie-Claire Temav et son ami M

Charles Tarivière de Sainte-Gertru-
de ainsi ane Ghislaine Temav et un
ami de Snrinofiald. Mass. <e ren-

daient vicirer le Salon d'Agriculture
* Montréal. récemment.

SOUHAITS : —

Maillasiee vnenx de longue vie et
santé à M. Maurire Temvre de Loui-
seville aui a célébré son anniver-
saire de naissance dernièrement. De la part de M. er Mme Paul Lacourse

de Maskinongé.
 

 

DU RESTAURANT

21 St-Laurent

M. ET MME LIONEL BRANCHAUD

désirent informer leur nombreuse et distinguée

clientèle que, contrairement à Date rumeur, ils sont

encore propriétaires de leur établissement et espèrent

y demeurer longtemps afin de pouvoir servir avec

courtoisie et promptitude tous ceux qui voudront bien

les favoriser de leur encouragement.

RESTAURANT Chez Lili

‘Chez Lil

NY

LOUISEVILLE.
   LL _ =

“Nous n'avons pas de spécialité,
lci tout est bon”.

   

L'ÉCHO DE LOUISEVILLE

INCENDIE CHEZ M.

J.-ROLAND BELLEMARE
M. J.-Roland Bellemare, sympa-

thique gérant de la Caisse Popu-
laire, a été éprouvé par le feu mar-
di dernier, vers 10 heures de l’a-
vant-imili, lorsqu’un incendie s’est
déclaré à sa résidence privée, si-
tuée sur le Boulevard Ouest.

L'origine de l'incendie est attri-
buée à une défectuosité de l’instal-
lation électrique.

Les dommages sont évalres ap-
proximativement a $800.00.

Les pompiers de la paroisse, ai-
dés de plusieurs volontaires, dont
les employés des garages Julien
Enrg. et Clément et Frère Ltée
ont combattu les flammes,

Chez les Filles

d’Isabelle
Jeudi, le ler mars, se réunis-

saient les membres du Cercle Blan-
che de Castille pour leur assemblée
régulière. Madame la Régente re-
mercie toutes celles qui ont con-
tribué au magnifique succès de
nos cours d’art culinaire: les mem-
bres des comités de bienfaisance et

de réception. celles qui ant donné
des cadeaux. qui ont aidé la dié-
téticienne. aui se sont occupées de

la vente des billets. ete. ete. Les
recettes ohtenues seront emnlovées
à bon escient car nombreuses sont
les oeuvres. En premier lien vien-

nent les oeuvres d’Action Catholi-
que Nationale. l'oeuvre des voca-
ions. L’O. FT. T.. la Garde d’Hpn-
neur et autres.

On annonce la retraite annuelle

Aes Filles d’Tsabelle pour avril pro-

~hain et notre nélerinage est fixé
au mois de mai.

Nons avons présentement à
PHanital Comtois. Mme Edouard
Hébert ani fut toujours un mem-
bre dévoué.

Mme la Régente nous dit avel-
nues mots concernant notre initia-
tion du 11 mars prochain et M.
Pabhé Falev nous invite à consi-
dérer les salutaires lecons de cha-
rité qui se dégasent d'une initia-
tion. Aprés quoi on procède au

hallotage des candidates et la sé-
ance est close.

Mme Chs-Arthur Milot, Réd.
 

Invitation ce

plaisir de vous recevoir.

39 St-Laurent

De nouveau, il nous fait plaisir de vous inviter a visiter
notre rayon de Vétements Faits-sur-Mesures

SAMEDI, LE 17 MARS

Nous serons fiers de vous présenter l’assortiment des tissus
pour les saisons Printemps et Eté que vous pourreztrouver
dans un vêtement LOMBARDI. Ces tissus dont la valeur
est INCOMPARABLE consistent en lainages Anglais el
Ecossais 100% laine teinte dans le fil dans des variétés
de “Worsted”, “Twist” et “Tweed”.
M. Humbert Solari, représentant de Lombardi, se fera un

J. A. BUSSIÈRES

JEUDI, LE 8 MARS 1986,
me,

mm,

Louiseville   
 

LA BOÎTE
AUX LETTRES:  
 

Me Paul N. Vanasse,
“L’Echo de Louiseville”
35B Saint-Laurent,
Louiseville — P. Q—
Mon cher ami,
Vous avez traité avec beaucoup

de brio un sujet qui m'intéresse
vivement: Celui des hôtels de la
Province de Québec. Il est à es-
pérer que nos hôteliers québecois
bénéficieront un jour du prêt hô-
telier que préconise avec tant d’en-
thousiasme leur habile administra-
teur, Me Gérard Delage.

Incidemment, sous la tête de co-

lonne “En Vrac”, vous faites une
suggestion qui contribuerait beau-
coup à améliorer le climat social
de votre ville. I] est à espérer que
la semence tombera en bonneter-
re.

Amicalement,
H. G. GONTHIER

“MAMIE À LOUISEVILLE
LE 12 MARS”

Lundi soir à 7h.30 aura lieu la
réunion mensuelle des Enfants de
Marie. Une intéressante causerie
par Madame Claire Gélinas-Roy
est au programme. Madame Roy
écrit dans le Nouvelliste sous le
pseudo “Mamie”. Le sujet qu'elle  

—

traitera sera: la mode.

Toutes les Enfants de Marie
doivent se faire un devoir d’assis.
ter à leur réunion. Nous apprécie.
rions grandement la présence de
toutes celles qui n’ont pu venir
aux assemblées passées,

Venons donc nombreuses enten-
dre parler une grande catholique
moderne. Madame Gélinas-Roy ou
mieux encore “Mamie” vous par.
lera aussi de la charité et des cour
riers du coeur en plus de son sujet
principal mentionné plus haut.

Donc, à lundi soir, le 12, à
7h.30.

Marguerite Doyon, prés,

Mélodie heigeuse
ECOUTE le chant de la neige,

IL est plein de silence,
Il est plein de mélodie,
Ecoute la neige qui choît
Sur la terre,
Ecoute le chant de la neige
Blanche
Pleine de silence.
Ecoute.
Et laisse ton esprit
Disparaître sous la neige
Et devenir commeelle,
Enseveli sous la neige blanche,

Comme un linceul de silence.

Vois,

La neige descend
Comme un rêve qui pleure.

Jacques Desrosiers

 

 

 

 

80 ST-LAURENT 

© ATTENTION eo
Pour vous MESDAMES de LOUISEVILLE

ET DES ENVIRONS

OUVERTURE
d'une salle pour cours de COUTURE par la compagnie

“SINGER ”
DES TROIS-RIVIERES

x x
Pour plus de renseignements, adressez-vous à notre représentant,

M. LEO ARVISAIS
TEL: 8-4404 LOUISEVILLE.          
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St-Edouard
E. : Wirwsrwrwrsisenwsrnsnsne

$ NAISSANCE : —

À M. et Mme Edouard Casau-
bon (Fleurienne Casaubon), un

= fils baptisé, Joseph, Maurice, Pier-
A le. Parrain et marraine : M. et
Mme Maurice Casaubon de Mont-
réal. oncle et tante de l'enfant.
Porteuse: Mlle Lise Casaubon.
Félicitutions !

AU COUVENT : —

Voici les premier et deuxième
de chaque classe pour le mois de
février:
Première année :

sard, Robert Paîllé,
Deuxième année:

Lemay, André Roy.

Germain Les-

Marie-Paule

Troisième année : Roger Hame-lin, Lise Casaubon. 
E 4 trash, Normand Michaud.

 

| chaud, Roméo Michaud.

j che

Quatrième année : Parise Bas-

Cinquième année :
Rose Noël, Odette Noël,

Sixième

Margaret-

année : Gaston Mi-

Septième année : Li: Lise Charrette,Pierrette Pellerin.
we

Neuvième année : Pierrette Des-
Nes, Lise Michaud.
Dixième année: Noë: Noëlla D ê-hes, Yvette Pellerin. pren  

PISTONPUNTO

æ

St-Léon

URIUTUSVINASUSVON

DÉCÈS : —

LUCIEN — A Saint-Léon, a l'a-

ge de 71 ans est survenu le décès
de Mlle Evelina Lupien, fille de

feu Epiphane Lupien et de Hermi-

ne L. Auger demeurant au grand

rang de St-Léon. Lui survivent, un
frère, Hector de Saint-Raphaël

d’Aston ; une soeur : Mlle Sophie

Lupien de Saint-Léon, et plusieurs
neveux et nièces. Le servite funè-
bre fut chanté samedi dernier à

9 h. 30, en l’église paroissiale, au
milieu d'une nombreuse assistance|
de parents et d’amis de la paroisse

et de l’extérieur. ;
Condoléances à la famille en

deuil !

Direction des funérailles : Fré-

chette et Marion de Saint-Léon.

DÉPLACEMENTS : —

MM. Armand Bastien, Léo Ber-

geron, Germain Boisclair, Alphon-

se Bergeron, tous directeurs de la

Société Coopérative Agricole et

Paul A. Fréchette, secrétaire, se

sont rendus dernièrement visiter
l’exposition agricole tenue au Sa-

lon National d'Agriculture, Palais

du commerce, Montréal.

M. et Mme Marcel Ferland en
visite à Shawinigan Falls chez M.

et Mme Jean-Paul Lesage, samedi

dernier.

M. Joseph Bergeron, agent d’as- surances de Montréal, de passage

LANAIILIIILUS

St-Didace
WININGVINTONVIWIN

ANNIVERSAIRE DE

8.8. PIE XII : —

A l’occasion du 80ième anniver-

saire de naissance de 8. 8. Pie XII,

vendredi le 2 mars, une messe so-

lennelle fut chantée. Grâce à la

collaboration de nos bonnes

Soeurs les Filles de Jésus, les élè-

ves du couvent firent les frais du

chant en partie à cette messe ainsi

qu’à l'heure Sainte dans lJ’après-

midi.

MALADE : —

Nous souhaitons un prompt ré

tablissement a Mlle Pauline St-

Cyr, actuellement malade chez ses

parents.

SUCCES SCOLAIRE
DE FEVRIER : —

1ère Année

1ère Claudette Lambert

2e Robert Pépin

 

chez M. Ferdinand Bergeron, di-

manche dernier.

M. et Mme Adélard Landry, de
Shawinigan Falls, M. et Mme D.

Lafrenière de Saint-Didace, en vi-

site chez M. Trefflé Bergeron, en

fin de semaine.  

2e Année
1ère Françoise Lamontagne

2e Clément Paquin
8e Année

1ère Nicole Deschênes

2e Yvette Lefrançois
4e Année

1ère Suzanne Marcil

2e Lina Brunelle
5e Année

1ère'Lise Allard

2e Suzanne Gagné
Ge Année

1ère Diane Marcil
2e Louiselle Brûlé

7e Année

ler Denis Allard

8c Année
1ère Denise St-Cyr

2e Jean-Paul Lamontagne

10e Année
1ère Lorraine Brûlé

VA ET VIENT : —

M. Jean Denis et son épouse en
promenade à St-Didace.  

G
G

AU MAGASIN DE MEUsLES D. DULUDE :. ä
Il vous reste que trois semaines pour obtenir des coupons vous donnant droit à notre grand tirage. SG

A vous d'en profiter! Comme on vous l’annonçait dernièrement, le MAGASIN D. DULUDE, en ma d i isti A S
clientèle, vous rémettra avec chaque ACHAT OU ACOMPTE DE $1.00 un coupon gratuit vous donnant unechancedegagner DeMAGNIFIQUE 5
TELEVISION 21 modèle 1956 ou un MOBILIER DE CHAMBRE A COUCHER semblable à celui illustré plus bas, que la MAISON D. DULUDE i
offre en guise de remerciements pour l’encouragement donné depuis le début de la grande vente. PROCUREZ-VOUS DES COUPONS. Autant de »
coupons, autant de chances. G

a
° ° 9 , 7 ° ° G

Deux primes au lieu d'une @ Une télévision @ Un set de chambre Ç
net JG

ATTENTION ! ! ! DEUX PRIX AU LIEU D'UN a

Un magnifique SET DE CHAMBREen plus d'une TELEVISION MOBILIERS DE CUISINE €
Nd

Tout ce que nous vous of- @
fronsn'est que le dernier }#
cri dans les meubles. Ve- =
nez visiter le choix que BY
nous avons à votre dispo- G
sition à l'occasion de cet- @
te grande vente. Vous en 'G
serez surpris, et les prix &
sont très bas. 2

Là 2° Ç
Prix à partir de $79.00 G

Matelas à ressorts PRELART a
42 Nous avons en magasin €

Une quantité de matelas plus de 500 verges depré. G
à ressorts qui étaient lis- lart REXOLEUM que nous @

tés à $27.95 seront ven- vendrons à l’occasion de G

MOBILIERS DE CHAMBRE À COUCHER dus à : NELLEàun prixaussi 8
Nous pouvons vous offrir un grand choix dans les mobiliers de chambre à coucher $17 95 bas que: 5
derniers styles, teintes et modèles différents. Profitez de cette grande vente et amas- : 38 1 9
sez Vos Coupons pour gagner soit notre magnifique TELEVISION ou ce fameux à l’occasion d tt f Qa verge @
mobilier de chambre a coucher. occasion de cette Profitez de cette grande 9

Nous avons des modèles à des prix aussi bas que GRANDE VENTE. vente pour changer G
$89.00 ET PLUS PROFITEZ-EN ! le votre ! G

ic22
Cette annonce ne donne qu’un faible aperçu des grands spéciaux que nous vous offrons durant cette grande vente. @

Augmentez vos chances de gagner la fameuse télévision. Un coupon, une chance; plusieurs coupons,plusieurs chances. =

* Magasin de meubles, G
* tapis e Prélart Le
* télévisions Ig

un * appareils électriquess, etc. a
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M. et Mme W. Dubuc de passa-

ge à Québec, à l’occasion du dé-
cès du grand’père P. Dubuc, agé
de 91 ans.

MM.Claude et André Paquin de
Montréal chez leurs parents, en

fin de semaine.
M. et Mme Ulric Paquin actuel-

lement à St-Charles de Passage

chez M. Maxime Paquin.
M. et Mme René Paquin de St-

Charles en fin de semaine chez

Mme Alfred Paquin.

Mlles Monique et Marie Paule

Branchaud de Montréal de passa-

ge chez leur frère Gaston.

Lorsque les pieds sont fatigués
et endoloris, la faute en est d’habi-
tude à des chaussures mal ajustées.
Après avoir marché ou être resté
debout longlemps, on soulage ses
pieds en les plongeant alternative-
ment dans de l’eau chaude, et dans
de l’eau froide, afin d’activer la
circulation.
 

L'HOMME BIEN MIS QUI VOUS ENTOURE
S’HABILLE CHEZ

 

 

MonTailleur   
 Cite
LOUISEVILLE, P.Q.
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Ste-Ursule
MORINNONINIIUITININIU

OFFICES À L’ÉGLISE,
SEMAINE DU 11 MARS : —

LUNDI, 6 h. 30, messe en 1'hon.
de saint Joseph, par Arthur Pa-
quin.

9 heures du soir, en l’honneur

de saint Joseph, par Joseph St-
Louis.

MARDI, 6 h. 30, messe en l’hon.
de saint Joseph, par Wilbrod Ar-

seneault.

8 heures du soir, messe en l’hon.

de saint Joseph, par Florent This-
del.

MERCREDI, 6 h. 30, messe en

l'hon. de saint Joseph, par M. le
curé J. Rinfret.

9 heures du soir, en l’hon. de

saint Joseph par la Fraternité du

Tiers-Ordre.

JEUDI, 6 h. 30, messe en l’hon.

de saint Joseph, par Paul Ouel-

lette.

9 heures du soir, en l'honneur

de saint Joseph par Joseph Les-

sard.

VENDREDI, 6 h. 30, messe en

l'hon du Sacré-Coeur par les pa-
roissiens.

9 heures du soir, en l'honneur
de saint Joseph, par Arthur Baril.

SAMEDI, 6 h. 30, messe en

l’honneur de saint Joseph, par Clo-

vis Mayrand.

9 heures du soir, en l'honneur
de saint Joseph, par Jean St-Louis.

LAMPES DU SANTUAIRE : —

La première payée par Edwina
Lambert ; la deuxième, par Ray-  

mond St-Pierre ; la troisième, par

Mme Florent Beauregard.

AU COUVENT : —

LUNDI, 12 mars, à 6 h. 30, en

l'Ecole Normale, une messe sera 7

célébrée pour le repos de l'âme de

Mme Irénée Gagnon, Dame de Cha-

rité de cette maison.
La Supérieure,

BAPTÊME: —

Le ler mars, à M. et Mme Paul
St-Louis (Gertrude Livernoche)

une fille baptisée sous les noms de
Eva, Jacinthe, Claire. Parrain et

marraine : M. et Mme Jean Saint-

Louis, oncle et tante de l'enfant.

BOURSE STRATHCONA : —

La bourse STRATHCONA, pour

les succès obtenus dans l’enseigne-
ment de la culture physique pen-

dant l’année 1954-55, a été décer-

née à l’Ecole Normale de Sainte-

Ursule, dirigée par les Religieuses

de la Providence.

NOTES DE FÉVRIER,
EXTERNAT DU COUVENT
DE SAINTE-URSULE : —

Année Flève %
lre : Ghislaine Paquin ...… 86

Lise Lessard ........ 82
Francoise Demontigny 78

2e : Céline Beauregard ... 84

Louise Juneau . 83
Lorraine Lessard .…..….……… 83

3e : Danielle Lévesque ...…… 89

M.-Paule Tanguay ..… 83

Monique Bouchard .…… 80

4e : Rollande Bellemare … 88.2

Denise Chartier ......... 86.5
Louise Thisdel ..............

 
 

INDUSTRIELS …

PROPRIÉTAIRES.

année.

grès constants.

@ Arborite
© Brique
© Laine minérale
© Bois
© Clou

l’espace.

 LOUISEV

RENOVER ou CONSTRUIRE votre nouvelle de-
meure: C'est notre spécialité, car nous possédons une
main-d'oeuvre experte et un outillage moderne, ce qui
nous rend possible d‘exécuter rapidement et soigneuse-
ment les projets que vous voulez entreprendre cette

ESTIMÉS FOURNIS SUR DEMANDE,

SANS OBLIGATION.

LOUISEVILLE CONSTRUCTION LTEE est une Com-
pagnie établie depuis déjà 7 ans. Les nombreuses réali-
sations à son crédit sont une preuve évidente de ses pro-

LE CONFORT DU FOYER MODERNE EST LIE À LA

QUALITE DES MATERIAUX UTILISES À SA CONSTRUC-

TION. À CETTE OCCASION NOUS SERIONS DONC HEU-

REUX DE VOUS SERVIR EN VOUS FOURNISSANT:

Nous sommes, de plus: représentants autorisés dans

la région, pour:

BRANDRAM-HENDERSON Co. (Peintures)

CIMENT QUEBEC INC. (Ciment)

PENTOX (Préservatif pour le bois)

FENDOR(Portes de garage)

FOLL-DOOR (Portes qui épargnent magiquement de

En ce qui concerne tous vos problèmes de construction ou de
rénovation, placez un appel ou adressez-vous à :

LLE CONSTRUCTION LTEE
9, Royale-Nord — Tél: 8-2891 — LOUISEVILLE.

 

=:

FUTURS PROPRIETAIRES...

© Plastic
© Broche à forme
@ Chaux

® Plywood

L'ÉCHO DE LOUISEVILLE

5e : Céline St-Louis
Lucie Lévesque
Mireille Thiffeault

6e : Lise Bellemare

Denise Houde
Francine Lessard

M.-Paule St-Louis
M.-Paule Vincent

Michele Lampron

8e : Rita Frigon

Colette Arseneault .

Hélène Leblane …..…..……
9e : Gabrielle Lafontaine |,

Pauline Baril

œ

   

ECOLE No 1 DU VILLAGE : —

4e : René Lessard

Germain Gagnon ..........
Marc Lessard

3e : Michel Lambert …
Roger Lessard

Normand St-Louis

2e : Yvon Lessard

Marcel Gagnon

Denis Arsenault

Donald Arsenault .
Yvon Lambert

Wilfrid Fafard, inst.

8e : Jacques Arsenault

Normand Thisdel
Te : Rodrigue Leblanc

Pierre St-Louis

Robert St-Louis …
6e : Gérard Leblanc

Viateur Gagnon
Jean-Pierre Lessard

5e : Pierre Leblanc

   

ÉCOLE No 4 : —

7e : Madeleine Baril

J.-Guy St-Pierre

 

Marguerite Malboeuf, inst.

  

 

 

Roger Laflamme ,......... 88

6e : Marcel Lessard ............ 85.2

Nicole Paillé ............ 67.7
Réjean Lessard ............ 67.2

5e-: Jean-Guy Baril .….....…..… 86
Bernard Arsenault 81.7

Marc Giguere .....  .... 67.5

4e : J.-Jacques Lessard 84.6
Laurent Baril 81

Pauline Lambert ..… 80.5

3e : Jean-Marie Arsenault … 86.5

Denise Noël ............ 81.1
Marc-Henri Carle 79.5 |

2e : Normand Noël 95.7
Huguette Lessard 94.6
Gilles St-Pierre 84.5

1re : Hélène Arsenault ..… 96
Janette Laflamme. 95.2

Raymonde Beauregard 92

VA ET VIENT : —

A Montréal et à Ste-Agathe, à

visiter parents et amis : Mlles Thé-

rèse et Jacqueline Lefrançois.

PuiCFVYYY(148

Le Courrier

d’Yamachiche
NINNNINNNINANINITINS

NAISSANCE : —

Le 5 février dernier a été bapti-

sée : Marie-Andrée-Carolle, en-

fant de M. et Mme Henri-Paul La-

my, (Lucette Isabelle). Parrain et

marraine : M. et Mme Alide Lamy

de Saint-Barnabé, grands-parents

de l’enfant. Porteuse : Mme Henri-

Paul Lamy, maman de l'enfant.

Félicitations !

JEUDI, LE 8 MARrs 1956.
———

DÉCÈS : —

A Yamachiche, le 1er mars der.
nier est décédée Mme Vve Ephrem
Duüplessis, âgée de 91 ans. La dé
funte était pensionnaire à l'Hospi.
ce Sainte-Anne.

Lui survivent : un frère M
Charles-Borromée Comeau, de T.
Rivières, un beau-frère, MM. Thég,
de Garceau, de la Pointe-du-Lac .
ses belle-soeurs : Mmes J.-A. Co.

| meau et Amerius Comeau. Les ty.
nérailles eurent lieu le 5 mars dep.
nier à la Pointe-du-Lac. Nos sym-
pathies 4 la famille,

‘PARTIE DE CARTES : —

Le Cercle de l'U.C.F. d’Yama.
chiche vous invite tous à assister
à une grande partie de cartes qui
sera présentée à la Salle des Che-
valiers de Colomb, jeudi le 15
mars.

A cette occasion, outre le plai-
sir de jouer aux cartes, vous aurez

ila chance de gagner plusieurs prix
intéressants et vous assisterez à
un programme varié et amusant.

N'oubliez pas vos cartes et venez
encourager les dames du cercle de
l’'U.C.F. ; elles vous lancent par
cet appel une très cordiale bien.
venue.

Mme Maurice Lambert,
secrétaire,
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LA FÉDÉRATION
DES ASSUREURS
AU CANADA

* 4        
 

….êt en moins d’une minute,

une autre réclamation sera

payée quelque part au Canada
au bureau d'une compagnie
d'assurances feu, automobile

ou accidents.

Cette année, ces compagnies
paieront, au Canada, près
de trois cent millions de dollars
de réclamations. Sans la pro-
tection des assurances, de telles

fort ruineux

Canadiens.

En offrant

pertes imposeraient un fardeau
à de nonmibreux

cette précieuse

protection, en “répartissant les
pertes de quelques-uns surun

grand nombre”, les entreprises
d’assurances feu, automobile et

accidents sauvegardent à peu
de frais les ressources financiè-

res des Canadiens.

LA FEDERATION DES ASSUREURS AU CANADA
Porte-parole de plus de 200 compagnies concurrentes

d'assurances feu, automobile ot accidents
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Le “Draw” parfait de Victor Desjardins

 
Récemment, lors d’un bonspiel disputé aux

Trois-Riviéres, le skip Vic. Desjardins du club de
curling de l'A.T.C. a réussi un “draw” parfait
pour permettre à son équipe de remporter le tro-
phée de la Chambre de Commerce Sr de la Mau-
ricie. Cette belle pièce de jeu a été reconstituée
pour les besoins de notre photographe. Les trois
pierres que nous voyons à l'avant-plan sont celles

 

de leurs adversaires et le pointillé indique le tra-
jettoire qu’a suivie la pierre du skip Desjardins.
Ce coup de maître lui a valu les grands honneurs
du bonspiel. De gauche à droite, no remar-
quons l'équipe championne : Arthur Lachapelle,
lead ; Gilles Dulude, Ze ; Geo. Henthorn, 3e ; et

le skip Victor Desjardins encore tout souriant à
la seule pensée de cette victoire.

(Photo : Claude Gagné)

EN VRAC...
région à une autre où d’une province à une autre, selon les fluctua-
tions de l'embauchage dans chacune des parties de notre vaste pays?
Ainsi avec quelques centaines de dollars par famille, on pourrait ré-
habiliter des milliers de familles canadiennes qu ont des drots an-
térieurs aux immigrants que l’on va chercher à l'étranger et qui,
pour une trop grande proportion, nous désertent ensuite, pou aller
vivre aux Etats-Unis.

(SUITE DE LA PAGE 2)

L’immigration est une bonne chose, en soi. Mais on ne devrait
y recourir, qu’après le plein embauchage des nôtres, d’abord,

e

L’AIDE DES CAISSES POPULAIRES À L'HABITATION —

La loi pour améliorer les conditions de l’habitation est adminis-
trée par le gouvernement de la Province, Environ une cinquantaine
de compagnies et cinq cent vingt-deux Caisses populaires prêtent
sous l’empire de cette loi.

Des statistiques établissent que les Caisses populaires de la Pro-
vince ont consentis 7,406 prêts pour un montant de $34,082,662.25.
Ces prêts comportent pour l'Office du crédit agricole. (service de
l’habitation familiale) un engagement de $7,883,883.39. À ce jour
le service de l'habitation familiale a effectivement versé une somme
de $2,515,308.72 aux seuls emprunteurs des Caisses. Ces chiffres ne
se rapportent pas aux prêts des compagnies d'assurance ou de fiducie.

Les Caisses de l’Ile de Montréal ont consenti des prêts pour un
montant de $2,640,120.00: les Caisses de Québec comprenant égale-
ment Beauport, Charlesbourg, Giffard ont octroyé des prêts pour
$5,815,539.42. Les Caisses ont intensément aidé à l’habitation à
St-Hyacinthe, Montmoreney Village, Thetford-les-Mines, Plessisville,
La Tuquee, St-Tite, Lévis, comme a St-Frédéric-de-Drummond et a
St-Joseph dans le district de Jonquière: à Beauharnois, à Victoria-
ville et un peu partout.

Les sociétés de fiducie ou d’assurance continuent de prêter en
vertu de la loi provinciale de l’habitation mais les Caisses populaires
dont les disponibiltés sont accrues font un effort exceptonnel dans
ce domaine. Elles permettent ainsi d'accéder à la propriété des coo-
pérateurs habitués à participer à un mouvement d’ensemble. La par-
ticipation des Caisses populaires à l’amélioration des conditons de l’habtation est sans cesse croissante.

FEABEIBRGIEIEIEIDRISREEDEIEIBEDIILIDLIDISABEDLIIIIILIEIILS

ThehéatreRoyal LOUISEVILLE

    

‘Vendredi,

CONSIDINE
STORY

AU ROYAUME
DES CRAPULES
Avec Brian Don Levey.

Jeudi, vendredi Samedi — 15, 16,17 MARS —. 3 jours - 3 jours - 3 jours

samedi — 9 10 mars

2 VERSIONS
FRANÇAISES

ACTION

VIVANT

2 succès, 2 grands filmspoliciers

Au même programme:

ANGES AUX
FIGURES SALES
Avec Humphrey Bogart,

James Cagney.

 IAN
Le plus J
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UN FILM HOMOGÈNE, HALETANT\ A cee
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Ce soir $170.00
LeROYAL NITE

ATTENTION .. . CE SOIR .. . TOUS LES
JEUDIS SOIRS

Le Programme d’Amateurs radiodiffusé sur les ondes:
de CKTR, 1350 au cadoran.

PROGRAMME DE LA SOIREE:

à 8.00 hres: Le film “Seminole Uprising”

a
o

0 a 9.00 hres: Le programme d‘omateurs —
“Le Royal-Nite".

9.00 a 11.00 hres: Annonces — Cartoons — le Film:
’Sans Ton Amour’’!

Amoteurs de la région, enregistrez-vous !

Au même programme:

    

 

A RECKLESS LEGEND OF THE

FOREIGN LEGION!

® with AKIM TAMIROFF

 

450 400 255 £00 00000534 toToXotoolofetofoloolo]

“ — HORAIRE —
Dimanches et Fêtes: Représentations continuelles à

partir de 1.20 heure.
6.30 à 9.30 hres ler programme
8.00 à 11.00 hres 2e programme

Tous les soirs :
sauf le jeudi :
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GRRRRRRERRRREEPERSEPROURE
# NOUVELLES DE ST-JUSTIN #

RERERERELERELEIREREHERERS
A L'HOPITAL —

M. Donat Bellemare séjourne
actuellement à l'Hôpital Comtois
de Louiseville, où il a subi une in-
tervention chirurgicale dernière-
ment.
Nous lui souhaitons un prompt

rétablissement!

DE RETOUR —

M. et Mme Albert Clément
sont revenus, vendredi dernier, a-
près avoir séjourné durant quel-
ques semaines sous le chaud soleil
de la Floride.

PROCHAINE CONS-
TRUCTION —
M. Bertrand Gaboury projette

de se construire une nouvelle rési-
dence, au style moderne, en face

de sa demeure actuelle.
Les travaux préliminaires de

cette nouvelle construction débu-
teront dès que la belle température
sera arrivée pour de bon,

NAISSANCE —

Le 4 mars, à M. et Mme Réal
Hubert (Solange Lemire), unfils,
baptisé le même jour, sous les
noms de Joseph, Jean-Guy, René.
Parrain et marraine: M. et Mme
René Hubert (Dorothée LeBlanc)
de St-Jean, oncle et tante de l’en-

SOIREE AU COUVENT —

Samedi, le 17 mars, une grande
soirée aura lieu au couvent de St-
Justin, alors que les élèves inter-
préteront une pièce dramatique in-
titulée “LE COEUR DE SUZEL”.

Les billets réservés, au prix de
0.75 chacun sont actuellement en
vente au couvent.

RANG DES ELEVES POUR LE
MOIS DE FEVRIER —

10e année: Cyprienne Lefebvre,
Monique Bussières.

Je année: Mariette Bussières,
Claudette Bellemare. :

Be année: Colette Lafrenière,
Mariette Masson.

7e année: Lucette Francoeur,
Monique Vermette.

6e année: Marie-Claire Pépin,
Marielle Paquin.

Se année: Ginette Bussières, Mo-
nique Morin.

4e année: Yolande Alarie, Ghis-
laine Bussières.

3e année: Pierre Lessard, Gi-
nette Lemire.

2e année: Maurice Lafrenière,
Monique Masson.

lère année: Michel Rock, Cécile fant. Lessard.
 

Peintures DE QuauiTé “Pirrssuran
 

CADRES

PLINTHES

MOULURES

    

 

  

toutes sortes
PORTES ET CHASSIS

LÉO PAQUET /Va
GYPROC

Menuiserie générale
ARBORITE

SAINT-JUSTIN MASONITE
ARMOIRES DE

CUISINE Tél: 147 VITRE, ETC.
 

 

 

Canada —

fut fondée N

dansla : 40

province de

Québec, à

Montréal,

en 1865,

SUN LIFE 

La compagnie d'assurance-vie à

caractère international la plus importante

du monde — la Sun Life du
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QUAND VOUS PENSEZ A
L'ASSURANCE- VIE

GASTON FLEURY
Gérant Régional

72 St-Martin — Tél: 8-4120 — Louiseville

L'ÉCHO DE LOUISEVILLE

U.C.C. et UCF. —

Jeudi, le 15, à 8hres, réunion
des membres de l’U.C.C. et de
I'U.C.F.

QUETE —

Dimanche, quête des aumônes
du Caréme.

GRAND'MESSES —

Semaine du 11 mars

LUNDI, par M. et Mme Hector
Deshaies, pour les défunts de la
famille.

MARDI, pour Mme Louis Pa-
quin.

MERCREDI, pour Napoléon
Gaboury, par M. et Mme Paul
Gagnon.

JEUDI], en l'honneur de St-Isi-
dore, par Arthur Ph. Gagnon.

VENDREDI, pour Mme Emery
Mayer.

SAMEDI, par M. et Mme André
Maréchal, pour les défunts de la
famille.

VA ET VIENT —

MM. et Mmes Arthur Lambert
et Marcel Lessard, de Montréal,
chez des parents en fin de semai-
ne, :

* * *

M. et Mme Bertrand Gaboury,
Mme Walter de Carufel et Mlle
Nicole de Carufel sont allés aux
Trois-Rivières, samedi dernier.

* Xk 3k

Mlle Lucienne Gagnon est de re-
tour chez elle aprés avoir séjour-
né à Montréal durant une quinzai-
ne.

x * +

MM. et Mmes Eddy et Jean Ra-
cine, ainsi que M. et Mme Ger-
main Gagnon, de Montréal, chez
M. Arthur X. Gagnon, dimanche.

*  #* *æ*

M. Albert Gagné, M. et Mme
André Lauzon et leur bébé Michel
sont allés à Montréal, dimanche.

* *%* *

MM. Jos. Vincent et Romulus
Lafrenière, Mme Cuthbert Mayer
ainsi que Mlle Marie-Stella Lafre-
nière, Marguerite Paquin et Diane
Lafrenière, sont allés à L’Epipha-
nie dernièrement.

* Xx * :

M. et Mme Jos. Gagnon, de
Montréal, chez Mme Eugène Le-
Beau dernièrement.

% x *

M. et Mme Henri Giroux, de
Berthierville, dans notre localité,
en fin de semaine.

%* * X

M. Edouard Bernier, de Mont-
réal, chez M. Adélard Francoeur,
dimanche.

* *

Le Soldat Pierre Alarie, de FAr-
mée Canadienne, fils de M. Liguo-
ri Alarie, à St-Justin, en fin de se-
maine.

* * xk

M. et Mme Hermann Paquin
ainsi que Mme Marie-Ange Clou-
tier, de Montréal, dans notre lo-
calité, dimanche.

x *

M. et Mme Bernardin Bellema-
re sont allés à Montréal, récem-
ment.

* * *

Mme Noé Bellemare, accompa-
gnée de Mme Gérard St-Germain
de St-Viateur, de Mlle Lucie St-  (suite à la page 9)
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EXCLUSIVITE FEMININE

aMaisonOscarnc
51 ST-LAURENT LOUISEVILLE

PRÉSENTE LES DERNIÈRES

CREATIONS où PRNTENP
NOUS VOUS INVITONS EN GRAND NOMBRE

À VENIR ADMIRER

LA SPLENDIDE GOLLECTIO
DES MODES PRINTANIÈRES

 
Notre grande collection d’exclusivités

printanières ‘‘56’”’ dans les

MANTEAUX « ROBES « COSTUMES
VENEZ . . . ADMIRER CES EBLOUISSANTES

CREATIONS!
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Fin d’une autre belle saison sportive

au collège de Louiseville
Depuis décembre dernier, près de cent cinquante jeunes athlè-

tes du hockey ont pu savourer à leur guise leur sport favori, tout en

occupant sainement leurs loisirs, par de nombreuses rencontres sur la

patinoire du Collège.
Grands, ;

donna les résultats suivants:

Pour les GRANDS:

jouées gagnées perdues nulles PP PTS

CANADIEN 12 8 3 1 34 17

TORONTO 12 8 4 0 26 16

CHICAGO 12 4 6 2 16 10
DETROIT 12 1 8 3 17 5

Pour les MOYENS :
CHICOUTIMI 18 15 2 1 42 31
QUEBEC 18 10 6 2 30 22

SHAWINIGAN 18 7 10 1 29 15
ROYAL 18 1 15 2 6 4

Pour les PETITS:
REDS 13 8 4 ] 31 17
FRONTENAC 13 5 5 3 20 13

CITADELLE 13 5 6 2 21 12
CANADIENS 13 4 7 2 17 10
Les séries éliminatoires occasionnèrent des joutes vraiment inté-

ressantes. À maintes reprises il fallut des périodes supplémentaires.

Finalement, pour les grands, le Canadien l’emporta de justesse
sur son plus redoutable rival, le Toronto.

Chez les Moyens, il y eut surprise: le Shawinigan triompha des
champions de la saison. Il s'assura par la suite la victoire à la der-
nière minute de la troisième joute (d’un 2 de 3) contre les habiles
joueurs du Québec.

Quant aux Petits, les Reds ont tout balayé dans de belles joutes, ‘
grâce à leur bel esprit d’ensemble.

Les trois clubs champions de 1955-1956 ainsi que tous les autres
joueurs ont reçu des récompenses et des trophées lors d’une soirée
organisée en leur honneur, samedi dernier.

Le jeu est une magnifique forme d’éducation. 11 faut la bien
donner.

Moyens et Petits suivirent une cédule régulière qui

L'ÉCHO DE LOUISEVILLE

 

LES PLAISIRS DE
LA ROUTE

we pat CAROL LANE ==
Conseillère De Voyage

  

   =. 8

Si vous conduisez une voiture,
vous êtes responsable du confort de
vos passagers ainsi que de leur sé-
curité. Voici des conseils pour main-
tenir le bien-être de vos compa-
gnons dans le siège arrière :

(1) Evitez les courarits d'air. L'air
de la fenêtre au coude du, chauf-
feur et à peine senti par lui va cir-
culer pour faire du vent sur la nu-
que des passagers à l'arrière.

(2) Rassurez-vous que le radio
est assez fort pour que les person-
nes à l'arrière puissent l'entendre.

(3) Ne jetez pas de cendre ni de
mégots de cigarette par la fenêtre. Ils sont souvent aspirés par une
[fenêtre ouverte à l'arrière.
| (4) Si votre chaufferette n'a pas
de grille à l'arrière, fournissez une
couverture.

(5) Ne conduisez pas trop près

pas des zig-zags entre les autres vé-
hicules. Il se peur que vous ayez
suffisamment de place mais vos
passagers à l'arrière auront l’im-
pression de l’avoir échappé belle !

Souvenez-vous quand vous êtes au
volant, vous êtes l'hôte. Traitez vos passagers comme des invités à la

de la voiture précédente et ne faites|

WNINIININININININOVONVININININIVINGNITNIWIVIN)

N’attendez pas a la dernière minutes
POUR L'ACHAT DE VOTRE COMPLET À

L'OCCASION DE PÂQUES.
Profitez du grand choix que nous avons en magasin,

pour venir nous visiter.

PALETOTS DE PRINTEMPS
Nous avons en magasin un grand choix
de paletots de printemps dans de nouvel-
les teintes et tissus. Grandeurs différentes
et prix très abordables.

Tweed $25.00 et $34.50

Fibreen $28.50

Cashmere $39.00

HABITS
Habits dernière création, dans des teintes
et modèles différents. Grandeur: 35 à 42.

Prix à partir de $32.00 $55.00

$39.00 et $65.00
Donc, avant de faire l’achat de votre
complet, ne manquez pas de venir vous
convaincre du choix et des prix que nous
avons à vous offrir.

Pour le printemps : CLAQUES, COUVRE-CHAUSSURES
EN CAOUTCHOUC AVEC FERMETURE ECLAIR (zipper)

LE MAGASIN OU L'ON S'HABILLE AVEC
QUALITE ET ECONOMIE

ROBERT HÉBERT
Confection et mercerie pour hommes

 
! LES RESPONSABLES DES JEUX. maison.

59 ST-LAURENT — TEL: 8-4569 —  LOUISEVILLE

(Voisin de L'Hôtel Windsor)
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AUTOMOBILISTES
CONFIEZ VOS ASSURANCES A DES ASSUREURS

COMPETENTS, BIEN ORGANISES POUR COLLABORER
PLEINEMENT AVEC VOUS

CONSULTEZ NOS TAUX EN VOUS ADRESSANT
AUX BUREAUX D'ASSURANCES

J.-A. JULIEN ENRG.
ASSURANCES GÉNÉRALES: FEU, VOL, ACCIDENTS, ETC.

(Nos 16 années d’expérience sont votre garantie de satisfaction)

 

St-Justin … .
(suite de la page 8)

Germain, également de St-Viateur,
de M .Denis Bellemare et de Mlle
Claire Bellemare ont passé la ré-
cente fin de semaine aux Cèdres
chez M. et Mme Carmen Binette.

* * *

M. et Mme Guy Sicard, de
Montréal, chez M. Edouard Sicard
dernièrement.

* *

M. Fernand Philibert, de St-
Jacques de Montcalm, dans sa fa-
mille en fin de semaine .

* * *

M. et Mme Walter de Carufel,
MM.Elphège et Yvon de Carufel,     39A, St-Laurent—Louiseville-Tél. 8-2817
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Mlle Nicole de Carufel et Lise La-  
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frenière, de Maskinongé, sont al-
lés à Montréal, dimanche.

* * *

MM. Irénée et Jean-Paul Bas-
tien sont allés a Baie Comeau en
fin de semaine pour visiter le Rév.
Frére Armand Bastien.

* * *

M. et Mme Irénée Clément et
Mme Joseph Toupin, à St-Lin,
vendredi dernier pour assister aux
funérailles de M. Henri Desjar-
dins.

Le poigson canadien, qu’il soit
frais, en conserve, congelé, fumé
ou salé, est un mets recherché dans
la plupart des autres pays. Les
Canadiens devraient manger du
poisson, au moins deux fois pgr
semaine.

Yeo Tot
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— ENTREPOSAGE -
Je désire informer la population de Louiseville et des

environs, que je fais l’entreposage de la fourrure.
ENTREPOT “FRIGIDAIRE” pour manteaux de fourrures

Avez-vous songé au risque que vous prenez en gardant
votre manteau de fourrures à domicile durantl’été ou encore
en le portant sans assurances ? Pourquoi en assumeriez-vous
la responsabilité vous-même quand vous avez à votre ‘dispo-
sition l’entrepôt des plus modernes. Construit à l’épreuve du
feu, du vol et des mites par son système FRIGIDAIRE. Vos
fourrures sont conservées tout l’été à 32 degrés de froid, ce
qui signifie longue durée pour vos fourrures.

Confiez-les en toute sécurité a:    

 

VOULEZ-VOUS ÊTRE

CHIC POUR PAQUES
VISITEZ NOTRE SALON DE

FOURRURES,
QUI VOUS OFFRE UN BEAU

CHOIX DE

© JAQUETTES @ CAPES
| © ÉTOLES

DE QUALITE INSURPASSABLE.
UNE VISITE VOUS CONVAINCRA  
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Maskinongé
IUNNUIRTRIRUIRIWRIVEN

BAPTÊME : —

Le 26 février, a été baptisée

Marie, Laure, Alice, Suzanne, fille
de M. et Mme Paul-Emile Leblanc

(Madeleine Bergeron). Parrain et

marraine : M. et Mme Gérard Ber-

geron de Sainte-Ursule, oncle et

tante de l’enfant. Porteuse : Mlle
Alice Bergeron, tante de l'enfant.

Félicitations aux heureux pa-

rents !

TRANSACTION : —

M. Antonin Laurendeau vient

de se porter acquéreur de la pro-

priété de M. Aimé Béland.

COURS DE FORMATION
PROFESSIONNELLE

DE L'U.C.C, 1 —

Les 27 et 28 février dernier se

tenaient en la salle Saint-Antoine
de Louiseville, deux jours de cours

professionnels de 1'U.C.C. I. ’asso-
ciation locale avait délégué pour

assister à ces importantes assises :
MM. Odilon Ringret, Pierre Belle-

mare, Henri-Paul Vanasse et Jo-
seph Gagnon.

Les sujets traités au cours des

deux jours d’études, étaient des
plus instructifs et seront certaine-

ment profitables aux intéressés.

Prendre des moyens pratiques

de s’intéresser a ses affaires, tout
en s’instruisant est sage pour les

individus comme pour les associa-

tions.

RECOLLECTION JACISTE : —

Ces jours derniers avait lieu en

la salle paroissiale une soirée ja-

ciste. Le sujet à l'étude : “Le sa-
crement de pénitence’’. Le sacre-
ment de pénitence est un des pre-
nuers institués par le Christ après
sa résurrection, quand il a dit à
ses Apôtres : ‘Les péchés seront
remis à ceux à qui vous les re-
mettrez, et ils seront retenus à
ceux à qui vous les retiendrez.
C’est dire que c’est un sacrement
de réconciliation avec Dieu, qui
remet l’âÂme dans son amitié. C'est
aussi une grâce qui intervient de
par la volonté du Seigneur pour
effacer les péchés des hommes.
11 est donc divinement vrai, que
Dieu est lié au Sacrement en lui
donnant la fortification spirituelle.
Pour ce faire, le Seigneur Jésus
est toujours en action et il faut
qu'il y demeure vivant et partici-
pant. Tant qu'à l’absofâtion du
confesseur, elle est un acte judi-
ciaire conféré par le Rédempteur
et est comme l'éclair, un feu dé-
vorant qui consume tous les pé-
chés. Il est consolant de savoir que
malgré que la confession demeure
en elle-même difficile, elle nous
remet en état de grâce et nous
rend de nouveau agréables à
Dieu.

CARNET MONDAIN : —

M. et Mme Elzéar Trempe de
Trois-Rivières, en visite chez M.
et Mme Adrien Clément dernière-
ment,

M. Epiphane Dauphinais à Sha-
winigan où il visitait M. et Mme
Léonard Gaboury, récemment.

M. et Mme Lorenzo De Serres à
Valleyfield, où ils sont les invités
de M. et Mme Gaston De Serres.

M. Georges Lajoie, à Trois-Ri-
vières pour affaires, récemment.

M. et Mme Alfred Dupuis de
 
 

Il se vendra plus de
Dodge ‘56 que de n'im-
porte quelle autre mar-
que dans le comté de

Maskinongé.

Clément &
Frère Ltée

DODGE — DE SOTO

Tél: 8-2701 et 8-2702
LOUISEVILLE, P. Q.  
    

Montréal en visite chez M. et Mme

Ephrem Lemyre en fin de se-

maine.

M. Jean Rinfret de l'Armée Ca-

nadienne de Valcartier chez ses

parents M. et Mme Zénon Rinfret,
dimanche le 4 mars.

M. et Mme Paul André Ros de

Montréal en visite chez M. et Mme

Albertino Lefebvre, ces jours der-

nier.

M. et Mme Lionel Dupuis de

Montréal en visite chez leurs pa-

rents M. et Mme Honoré Dupuis,

dimanche dernier.

M. et Mme Adélard Lacombe et

leur fillette Francine de Mont-

réal en visite chez leurs parents.

M. et Mme Ferdinand Gervais

de Montréal de passage chez Mme

Pierre Lefebvre, le 4 mars.

M. et Mme Raoul Lebrun et leur
famille, Mme Roland Massé de

Montréal et Mme André Piché de

Berthierville en visite chez M. et
Mme Jean Bélanger, en fin de

semaine.

Mme Odilon Lebrun à Montréal

pour affaires, au cours de la se-

maine dernière.

Mme A. Labelle de Montréal, en

visite chez sa fille, Mme Paul-

Aimé Vanasse.

Mlle Diane Gosselin G.M.D., et

son ami de Saint-Hyacinthe en vi-

site chez Mlle Julienne Rinfret,
réceinment.

M. et Mme Philippe Vanasse, M.

et Mme Roland Dauphinais à T.-
Rivières où ils étaient les invités
du Dr et de Mme Edouard Vanas-
se, dimanche dernier.

M. Bertrand Bérard et sa fil-
lette en visite chez ses parents le
4 mars.

M. et Mme Jules Paquin, Mme

J. E. Langlois et Maurice Paquin,

à Montréal où ils visitaient des

parents en fin de semaine,

ANNIVERSAIRES

DE NAISSANCE : —

Meilleurs voeux de santé et
bonheur à M. Paul-Aimé Vanasse,

qui célébrera son anniversaire de

naissance le 12 mars, de la part

de son épouse, de ses enfants et

de tous ses parents.

Bonne et heureuse fête à Donat
St-Louis qui célébrera samedi le

10, son anniversaire de naissance.

Ces voeux sont de la part de son

épouse et de sa fillette France.

Egalement bonne fête à Mlle

Yolande Vertefeuille de la part de

sa soeur Mme Donat St-Louis et
de tous ses parents.

PRONUUUTUUIUINSNANIUSUAN

STE-ANGÈLE de PRÉMONT
NANINIWNINNNTI76

NOTES SCOLAIRES : —

Voici le résultat des concours de

février pourles élèves du couvent.

Première année : Diane Lessard,
Micheline Leblanc.

Deuxième année : Ghislaine St-
Onge, André Lessard.

Troisième année :

Marie-Paule Dupuis.

Lise Béland,

Quatrième année : Odette Ba-
ril, Hélène Dupuis.

Cinquième année : Victoire St-

Onge, Jeanne d’Arc Pagé.

Sixième année : Louisianne La-

combe, Micheline St-Yves.

Septième année : Monique Bé-

langer, Claudette Michaud.

Huitième année : Colette La-

coursière, Thérèse Saint-Onge.
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Aux abonnés!
L'acquittement de votre

abonnement comporte un

double but: vous n’y pense-

rez plus. et ça nous aidera!

Merci d'y voir. 
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Neuvième année : Mirielle Les-

sard, Louisette Dupuis.

Dixième année : Lisette Saint-

Yves, Marguerite Bellemare.

VENTE DES BANCS : —

La rente des bancs est due en

mars et les bancs qui n’ont pas été
payés seront vendu le ler diman-

che d’avril. Qu’on en prenne note.

ORDO DES GRAND'MESSES,
SEMAINE DU 11 MARS : —

LUNDI, en l'honneur de saint

Antoine, par un jeune homme de

la paroisse.
MARDI, pour parents défunts,

par Arthur Lacoursière.
MERCREDI, pour Parents dé-

funts, par M. et Mme Albertino

Lacoursière.

—

JEUDI : Pour l'âme d'Alexandre
St-Yves, par Jeannette St-Yves,

VENDREDI : pour l'âme de
Mme Alphonse Beauregard, par
les Employés de Canada Resin,

SAMEDI, pour l'âme de MmeEt.
phège Béland, par M. et Mme BE
Lampron. '
LAMPE du Sanctuaire aux in-

tentions de Roger Plante.

 

GENDARMERIE ROYALE Du CANADA
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Servent tout le Canada
 

LA GENDARMERIE LANCE UN DÉFI À TOUS LES JEUNES GENS

QUALIFIES QUI REPONDENT AUX CONDITIONS QU’EXIGE

UNE CARRIÈRE DANS L’APPLICATION DE LA LOI.

Un membre de la Gendarmerie royale du Canada

doit être d'abord intelligent, loyal, intègre et coura-

geux. Les exigences du service comportent souvent de

longues heures de travail, d'inconfort et de danger,

mais aussi un certain prestige individuel, de la bonne

camaraderie, un peu d'aventure et la satisfaction de

servir le Canada.

Si une carrière dans la Gendarmerie vous intéresse
voici quelques-unes des conditions requises d'un can-
didat:

Age: de 18 & 30 ans.

Taille: 5°8” à 6°5”,

Il doit être citoyen canadien ou sujet britannique,
Célibataire,

En excellente santé,

Il doit être en mesure de réussir en examen
d'instruction basé sur la dixième année scolaire.

Si vous croyez remplir ces conditions fondamentales,
veuillez vous présenter au poste de la Gendarmerie le plus rap-
proché ou écrire au:

COMMISSAIRE DE LA GENDARMERIE ROYALE DU CANADA À OTTAWA
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Il ne vous reste que 9 JOURS pour bénéficier des grands spéciaux- offerts par LA MAISON LOUIS JOURDAIN à l’occasion de sa
grande VENTE ANNIVERSAIRE. Profitez de ces quelques jours pour augmenter vos coupons, afin de vous donner plus de chances
de gagner les fameuses primes offertes par cette maison, en marque de reconnaissance. Le tirage aura lieu au CENTRE RÉCRÉATIF,

 

“Poêles électriques Westinghouse
Quelle est la grandeur

de votre cuisine? Quelles
sont les exigences de cuis-
son que vous désirez?
Nous avons en magasinle
poêle électrique qu’il vous
faut dans la fameuse mar-
que “WESTINGHOUSE”

Rég: $459.00
pour $379.00

Rég. 8329.00
pour $279.00

Rég. $279.00
pour $239.00

Autres modèles défraîchis, combinés bois, char-

on huile, En vente pour seulement $279.00
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Lessiveuses  

PRIMES
GRATUITES
PRIMES GRATUITES

Chaque dollar D’ACHAT ou
D'ACOMPTE vous sera échangé
pour un coupon vous donnant
droit au tirage des deux articles
suivants :

UNE TELEVISION 21”
VALEUR DE $275.00

Une laveuse de vaisselle,

automatique, d’une valeur

de $425.00  Ces primes seront attribuées £<
aux gagnants, samedi soir le
17 MARS prochain, au CEN-
TRE RECREATIF ST-ANTOINE
DE LOUISEVILLE, à l’occasion
de la grande partie de cartes
organisée par la J. O. C.

AMASSEZ VOS COUPONS!

REFRIGÉRATEUR
“WESTINGHOUSE”

9V2 pieds
Dégivrage semi-automa-
tique avec compact “Ca-
gne place”. Congèle et
entrepose 39 livres de
viande. Etagères ajusta-
bles, tiroirs à légumes,
garde-beurre, espace sup- Ÿ
plémentaire pour bouteil- \
les. Prix régulier :

Pour seulement: $279.00

_ SAMEDI SOIR LE 17 MARS,à l’occasion de la grande partie de cartes organisée par la J. O. C. )

|
$369.00 )

 

à l’occasion de notre grande vente anniversaire.

Autres modèles avec escompte de 10 et 15%

VENEZ CHOISIR LE VÔTRE AUJOURD'HUI MÊME!

x TELEVISIONS
dans la fameuse marque

 

*
%Westinghouse

 parfait,
ment fiable,

temps et du travail.

Prix régulier: $189.00
En grand spécial à :

$149.00
Autres modèles en grand

spécial à :

$199. et $179. 

Avec le fameux mécanisme ultra-
assurant un fonctionne-

doux et silencieux.
Pompe automatique vidant la cu-
ve en 90 secondes, épargnant du

facile.

corde.

sécheuses automatiques. 

Laveuses et sécheuses

automatiques

Rendez la tâche de la ménagère plus

Evitez-lui le séchage du linge sur la

Profitez de cette grande vente pourlui
procurer les commodités du lovage.

Grande réduction sur nos laveuses et

Venez les voir, sans obligation.

WESTINGHOUSE
Modèles de table ou cabinet

Fini noyer ou blond
Grandeur 17” ou 21”

Nous les avons toules en magasin et il
nous fait plaisir de vous les offrir

avec un escompte de

10, 15, £1 20
à l’occasion de notre grande

Vous pourriez profiter de ces bas prix,
pour faire un cadeau à ceux

qui vous sont chers. 
 

ATELAS
DANS TOUTES LES GRANDEURS:

3’.3”, 4, 4'-6°

Simmon’sspécial à 220 resort, "$38.00

specials 00Tees$49.00spécial à

Marshall 220 ressorts .… $34.00

Autres qualités, bonne cons- $14.95
ruction, pour ..…. .. “817.95

Lits, panneau-plein en acier,
avec sommier à lames et ma-
telas ressorts, en grand spécial
8eeeaneen ee$49.00  

 

Mobiliers de chambre à coucher
3 morceaux, bureau double fini blond, prix
régulier: $179.00 pour ............ .

3 morceaux, lit et bureau ordinaires,Fox
régulier: $85.00, pour .... .. ... $ 69.00

Même mobilier avec bureau double $79.00’

Autres modèles avec bureau double fini
beige. Régulier: $169.00, pour …

Une réduction sur tous nos mobiliers !

$134.00

$139.00  

CARPETTES DE PRELART
9 x Rég. 14.00 Vente $8.75

9 x 13 Rég. 1265 Vente $6.95
9x12 Rég. 11.25 Vente $5.95
9x 10% Rég. 9.80 Vente $5.50
9 x 9 Rég: 8.50 Vente $4.75
9x7% Rég. 7.00 Vente $4.50
9x 6 Rég: 5.00 Vente $2.95
REXOLEUM 2 vg. large. Rég. 0.50 vg pour 0.3
REXOLEUM STANDARD, rég: 0.65 vg. pour >4
REXOLEUM DE LUXE, rég. 0.75 vg. pour

CONGOLEUM en spécial: la verge … … oy
PRELART INCRUSTE No 3, rég. 2.25 pour 1.5

PRELART incrusté, qualité A, rég. $3.25 pour $2.5
Grande variété de COUPONSde PRELART

30¢ la verge

9
9

.59
5
0
0

a prix aussi bas que

 

La Maison Louis Jourdain
AMEUBLEMENT COMPLET POUR VOTRE FOYER A BONNES CONDITIONS

)
)
)

)
)
)
)
)
)
)
J
)
)

106 St-Laurent Tél. 8-2713 Louiseville
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POUSSINS BRAY

Les poulets à frire Bray pour

avril et mai devraient être en com-

mande. Demandez nos prix ainsi

que pour nos poulettes d'un jour

ou en croissance, poussins mélan-

gés et cochets, Livraison rapide.
Nos COUVOIRS ont aussi des
spéciaux. Pour informations com-

plètes voyez l’agent Bray : ADÉ-

LARD NEVEU, Tél, : 81-J, MAS-
KINONGÉ, Qué.

 

MAISON À VENDRE

Propriété de neuf appartements
plus chambre de bain, située au

village de St-Justin, trés propre.

Vendra à de bonnes conditions.

S’adresser à MME NAPOLEON

GABOURY, TEL. 902-s-2, ST-

JUSTIN.

 

À VENDRE
Graine de mil et de trèfle rou-

Be, de bonne qualité. Un évier en

fonte émaillé blanc, à deux robi-

nets, grandeur 18 x 30 pces. Très

propre. 800 petites balles de foin,

mil et luzerne. ROLAND PAQUIN,

R.R. 3, TEL. 8-2127, LOUISE-
VILLE.

 

A VENDRE
Mobilier de salon, rouge et

vert, en très bon état, à vendre.

S'adresser à : JEAN-PAUL BA-
RIL, 43, rue St-Augustin, Tél. :

8-2617, LOUISEVILLE, P.Q.

 

À VENDRE
Un Sticker 10” 4 faces avec mo-

teur 20 H.P. Bonnes conditions

de paiements. S’adresser à : JEAN

LEMYRE, 262 Notre-Dame Sud,

LOUISEVILLE, Tél: 8-2930.

 

A VENDRE
Un tracteur Massey-Harris 55”

à peine deux ans d’usure à ven-
dre pour cause de mortalité. S’a-

dresser par poste à : C. P. 587,

LOUISEVILLUE, ou Tél. : 8-2488.

 

AUBAINES
POUR AMEUBLEMENT DE MAGASIN

Une cuisse enregistreuse ; une

balance ‘*’Toledo” 30's ; une ba-

lance plate-forme 600’s ; un show

case moderne pour checolats ; un

cabinet avec attachement pour

couper la vitre ; un frigidaire a

Coke ; un pupitre et chaise tour-
nante pour bureau ; une fournaise
à l'huile en parfait état.

Le tout doit être vendu à prix

très réduits pour vider la place.
Pour information s’adresser à :

D. TRUDEAU
St-Gabricl de Brandon Tél. : 80
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SECTION DES PETITES ANNONCES
Il y a quelque chose pour vous dans les annonces classées

MAISON À VENDRE
Maison 1 logement, 8 apparte-

ments, plus chambre de bain mo-

derne, avec cave de 7 pieds en ci-

ment, située sur l’avenue du parc

à Louiseville sur emplacement de
75 par 140 pieds. S'adresser à
O'BRIEN GRENIER, 72 Ave du

Parc, LOUISEVILLE, Tél: 8-2774

le soir seulement.

 

AUTO A VENDRE
Auto de marque Dodge, coach

1954, pratiquement neuve, très

propre et en parfaite condition, à

vendre à bon prix. S'adresser à :

Mlle HORTENSE DUPUIS, Gar-
de-Malade, 66 Ste-Dorothée, LOUI-

SEVILLE, Tél: 8-4342.

 

A VENDRE
Poêle ‘Bélanger’ en fonte,

émaillé blanc, avec réservoir à eau

chaude, capacité de 30 gallons.
Prix $85.00. Ainsi que fournaise à

l'huile ‘“‘Quaker” à vendre pour

$75.00. S’adresser à : MME LU-
CIEN ROCH, Tél: 902-s-32, ST-

JUSTIN.

 

À VENDRE
Huit chinchillas, six cages en

parfait ordre.

prompt acheteur. Pour plus de dé-

tails s’adresser à : L'ÉCHO DE
LOUISEVILLE, 35 rue St-Laurent,

LOUISEVILLE — Tél. : 8-4320
 

À VENDRE
Propriété à deux logements, en

bon ordre, avec grand jardin et

hangar, située rue principale à
Maskinongé. Bons revenus. Ven-

dra à bonnes ‘conditions. ANTO-
NIN LAURENDEAU, TEL. 118,

MASKINONGE.

 

A VENDRE

Quatre tables de billard

avec accessoires y compris
52 baguettes, le tout en par-

fait ordre — Un comptoir

vitré (Show Case) 4 pieds.

S'adresser d :

J.-H. BELLEMARE

21, ST-LAURENT TEL. : 8-4021

LOUISEVILLE   
OFFRE DE SITUATIONS

Nous pouvons offrir d’excellen-

tes situations aux diplômés des
cours “L'Art de Vendre” donnés

par les Etudes Commerciales par

Correspondance Inc., 2116, Saint-
Laurent, suites 40 à 44, MONT- 

WRUIIIOTVTQUIQIANUSUNRUOISTIQ

RESTAURANT À VENDRE
Très bien situé sur la rue St-Laurent (en face de l’église)

A LOUISEVILLE

® Clientèle établie
® Salle de billards (Pool)

trois tables avec équipement
BON PRIN A PROMPT ACHETEUR — S'ADRESSER À :

ALCIDE CHARETTE
18, ST-LAURENT, LOUISEVILLE — Téléphone : 8-2911

QUISOATSOIOUTROSUIIOSIRISOSU

RÉAL, Tél, : HA-4721. — (29).
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Vraie aubaine à! 

 

 

À VENDRE

Vaches Holstein

fraîches vêlées

ou devant vêler sous peu

Bonnes conditions

CÉCILIEN GADOURY

ST-BARTHELEMY
Tél. : 605-21   
 

LOGEMENT À LOUER
Logement trois pièces plus

chambre de bain (un bas) situé à
9a Saint-Augustin, Louiseville.

S’adresser par téléphone à: 8-2624

LOUISEVILLE.

 

LOGEMENT À LOUER
Logement quatre appartements

plus chambre de bain situé à

257B, Notre-Dame, Louiseville.

S'adresser à: 66, Notre-Dame,
LOUISEVILLE — Tél, : 8-2939.

 

PROPRIETE À VENDRE
Propriété de cinq appartements

plus salle d’entrée, vestiaire et
chambre de bain, chauffage cen-

tral, 4 vendre. S’adresser a: R.

PARENT, rue Royale-Nord, Tél:

8-4677, LOUISEVILLE.

 

LOGEMENT À LOUER
Logement trois appartements

plus chambre de bain pour une ou

deux personnes (libre le ler

mars). S’adresser : 99, rue Notre-

Dame, LOUISEVILLE, Téléphone:

8-4056.
 

l COURS D'ANGLAIS
Conversation anglaise pour é-

lèves de 8e année et plus; aussi

cours de sténographie et dactylo-

graphie en trois mois pour élèves

de 10e année et plus. Pour plus
amples détails, s'adresser à : J.-

R. BÉLAND, 10A, Saint-Laurent,
(en face de l'église), Tél. : 8-4470

LOUISEVILLE (Entre midi et

1 h. et 5 h. et 6 h. tous les jours).
 

MACHINES À COUDRE
A vendre : machines à coudre

neuves et d'occasion de différen-

tes marques, Domestic et Zig Zag.

Aussi moteurs à prix spécial,
transformation de votre vieille

machine à coudre en une portati-
ve électrique, échange, réparation.

S'adresser à J.-R. TRUDEL,

87, Saint-Jacques, Tél. : 8-4364
TLOUISEVILLE. (Même local que

le salon de barbier).

 

HÔPITAL PRIVÉ
MATERNITÉ, pension pour fil-

les-mères, prix raisonnable, socié-

té d'adoption pour enfants, dis-

crétion. HÔPITAL CHÂTEAU DE
BERTHIER, Berthierville — Tél:
6-4013.

 

ATTENTION CULTIVATEURS !

Sommes acheteurs de madriers

de trois pouces, sec, merisier et
érable. S’adresser à: LÉO PÂ-
QUET, Tél. : 147, ST-JUSTIN.

 

AVIS AUX CULTIVATEURS
Ceux qui ont du foin à vendre

sont priés de s’adresser à : PAUL-

AIMÉ CLÉMENT, Tél, : 148-W,
MASKINONGÉ, Qué.

 

RN   

 

TEL. 50  

ASSURANCE - AUTOMOBILE

RENE SAVOIE
ASSURANCES GENERALES — VIE — FEU — VOL
RESPONSABILITES PUBLIQUES ET PATRONALES

N.B. TARIFS SPECIAUX POUR LES CULTIVATEURS

Profitez d’une substantielle ré-
duction sur le coût de votre

assurance-automobile en
consultant

ST-BARTHELEMY

   

GARAGE BERGERON
SPÉCIALITÉ

DÉBOSSAGE- PEINTURE

de toutes sortes
 

OUVRAGE GARANTI
 

Pour tous renseignements,

appelez :

DANIEL BERGERON

SAINT-BARTHÉLEMY
Tél. : 119    
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CEUX QUI SE DEVOUENT POUR LE SPORT REGIONAL.

JEAN-MARIE ALLARD
Jean-Marie Allard est à juste titre reconnu depuis plusieurs an-

nées comme le meilleur receveur de la Ligue Rurale Albert Gaucher,
Personnellement, nous le considérons comme le grand pilier offensif
et défensif du club St-Paulin.

J

Jean-Marie Allard

d’une vingtaine de filles.

organisations.

prises.

 

Jean-Marie Allard est né à St.
Paulin le 30 août 1925 du maria.
ge de J.-Raoul Allard, marchand.
décédé il y a quelques années, et
de Anna Brodeur. Il est l’aîné d'u-
ne famille de neuf enfants dont
quatre se sont alignés pour le club
de baseball St-Paulin. Outre Jean.

Marie, Paul, André et Jacques Al
lard ont porté la livrée du club de
leur patelin. Paul est maintenant
médecin vétérinaire à Louiseville,
mais continue d'évoluer à St-Pau-
lin. Le seul à avoir abandonné le
baseball est André, un deuxième
but, qui trävaille maintenant à la
Sg. Lawrence Paper Mills, aux
Trois-Rivières.

Jean-Marie fit son cours primai-
re à l’école de St-Paulin et alla en-
suite poursuivre ses études au
Pensionnat St-Louis de Gonzague
de Louiseville et au Collège St-Jo-
seph de Berthierville. Il termina
ses activités scolaires en 1942. Il

pratiqua plusieurs sports dont le baseball, le hockey et joua même
quelques joutes de football à Berthierville, mais il avoue franchement
que son sport préféré demeure toujours le baseball.

À sa sorlie du collège, il travailla quelques années au magasin
paternel pour fonder ensuite en 1952 une manufacture de robes à
St-Paulin. Cette entreprise personnelle embauche aujourd'hui plus

Evoluant pour le club de St-Paulin depuis plus de onze ans, il a
éprouvé les plus fortes émotions de sa carrière en 1947 et 1948 alors
que son club remporta le championnat de la Ligue Rurale à deux
reprises, sous l’habile direction de Maurice Savard.

Il fut aussi secrétaire du club de baseball de sa paroisse et de-
puis l'an dernier, il est président du Jeune Commerce de St-Paulin.
Il occupe depuis deux ans, le poste de secrétaire de la Municipalité
d’Hunterstown et est Greffier de la Cour des Commissaires.

Marié depuis 1951 à Louisette Vadeboncoeur, il est le père d’un
fils, Pierre, âgé de 3 ans, qui fait son orgueil et sa joie.

En terminant, il nous révélait qu’il reviendra au jeu cet été si
St-Paulin aligne à nouveau un club dans la Rurale et qu’il préférerait
plutôt se retirer du losange que d'aller évoluer pour une autre équipe;
ce qui prouve bien l’attachement qu’il a pour son village natal et ses

Nous lui souhaitons beaucoup de succès dans toutes ses entre-

Claude GAGNE

 

 

  
QUE PRÉPARE-T-IL ?

En regardant cette photo et en remarquant toute l’attention qu’il
apporte à son travail, c’est à se demander si Fernand Globensky, le
nouveau géranl-général des “Loups” de Louiseville, n'est pas à pré
parer un élixir magique qui permettrait à son club de remporter un
deuxième championnat de la Ligue Rurale Albert Gaucher.

Néanmoins, nous lui souhaitons tout le succès déasiré!  
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TEL. 8-4192
JEAN-PAUL LUPIEN
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Huile à chauffage — Gas lère qualité

PUODUITS: IRVING OIL INC.
4 camions à votre service
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par Paul Guillemette

 

na   
[.a semaine derniére, mon confrére Maurice Béland faisail appel

à tous ses lecteurs qui désirent continuer à le lire dans L’Echo, de
faire pression auprès de la direction afin qu’il puisse demeurer à son
poste de rédacteur qu'il adore. Me serait-il permis de donner publi-
quement mes impressions sur la qualité des écrits du sportif Béland?
Sous sa plume légère coulent des idées et des opinions qu’il plaît à
tout le monde de lire. On sait qu’il a débuté comme chroniqueur de
la Little League et qu’il nous est revenu pour narrer les faits et les
prouesses de la ligue de Ballon-Balai. Aujourd’hui, nous sommes ha-

bitués à lire les articles de Maurice Béland et ils sont tous intéres-
sants. En continuant son métier de rédacteur sportif, Maurice pour-
rait nous donner plus en détail ses connaissances sur les vedettes du
passé. T1 peut être appelé à bon droit l'encyclopédie sportive de la
région à cause de ses nombreuses connaissances des faits el anecdo-
tes du passé. Je lui conseillerais d’intéresser les lecteurs, non pas par
un questionnaire mais par des récits historiques et des faits tvpques
que nous oublons malheureusement trop vite. Espérons que Maurice
Béland demeurera avec L'Echo parce -qu’il est précieux et que son
expérience est à l’avantage du bon renom de l’hebdomadaire de la

région. .
RONNE FETE : Aujourd’hui, le

8 mars: Dr Roland Bernèche. de
Maskinongé; le 9 mars: Luc Gen-
dron. ex-joueur du club Yamachi-
che et professeur à l'Ecole Techni-
que des Trois-Rivières; le 12
mars: Me Germain Caron, M.P.P.,
et maire de la ville de Louiseville ;
Adrien Lesage et Joseph Pichette,
tous deux de St-Léon; le 14 mars:
Léon Larose. de l’entretien du sta-
de de baseball des Loups de Loui-
seville et Gilles Paquin, de St-Lé-

on: Jean-Luc Bellemare, étudiant
en médecine à l’Université Laval
de Québec, demeurant à Yamachi-
che. .

Dimanche. il m'était fourni Poc-
casion d'assister à la rencontre :
Lions des Trois-Rivières contre les
As de Québec. Les Lions. dirigés
par Jack Toupin, ont triomphé des
hommes de Punch Imlach 3 - 1.
l'arbitre Georges Gravel était !
responsable de la joute et Dieu
sait s’il n’et pas trop populaire
dans la cité de Champlain. Dès son
apparition sur la surface glacée,
Gravel a été hué au possible et les
cris vinrent de tous les coins du
Colisée pour désapprouver les ges-
tes de l'arbitre en chef de la ligue
du Québec. L'assistance jeta des
effets de toutes les sortes sur la
glare et Gravel devait se tenir au
centre de la patinoire pour ne pas
être la cible des mauvais garne-
ments. À un certain moment de la
partie. Gravel appela l’aide d’une
police pour tenter de faire évacuer

un supporteur des As. À mon avis,
l'arbitre ne doit pas se mêler des
affaires de l'assistance: il a ordi-
nairement plein son chapeau ponr
contrôler les joueurs sans vouloir
reenter une foule de plus de
000 personnes. — Les Lions ont
très bien figuré et ont eu la supé-
riorité sur les As. Imlach ne di-
Tige pas son club avec l’idée de
plaire à la foule, Avec un club au
complet contre seulement 3 adver-
saires, les As n'ont réussi à lan-
rer sur le gardien du club de T.-
Rivières qu’une seule fois. L’as-
Sistance désirait une victoire ex-
emplaire afin d’anéantir les espé-
rances des Lions de se tailler une
blace dans les éliminatoires, mais
le contraire peut tout aussi bien
se produire, :

La lutte pour la présente fin de
Saison dans la ligue Nationale est
pres chaudement dsiputée. Tantôt
£ Tétroit est en deuxième posi-
tion, tantôt le Rangers se voit at-
tribuer cette place et c'est un bran-
e-bas contihuel. Il en est de même  

pour la 4e position du classement.
Cependant, le Chicago de Dick
Irvin est pratiquement assuré d’ê-
tre en dehors du détail. Le trico-
lore lui a donné son coup de mort
lors des deux dernières rencontres
Canadien-Chicago. Olmstead
menace toujours le record de Ted
Lindsay pour les assistances. Il en
a obtenu jusqu’ici 51 et il ne lui
en manque que 4 pour égaler le
record de 55. Olmstead ne fait
peut-être pas beaucoup de bruit
avec le Canadien, mais sa présen-
ce est précieuse et son aide effica-
ce. La publicité qu’il reçoit ne le
rend certainement pas orgueilleux
puisqu'elle est assez rare à son su-
jet. — Béliveau connaît présente-
ment les plus beaux jours depuis
son arrivée dans la N.H.L. Tenu
en respect contre le Chicago, Jean
Béliveau s’est fait valoir contre les
Red Wings de Détroit, dimanche
soir. en totalisant 2 points et deux
assistances. Il semble déterminé à
finir la saison-en première place
dans le classement des scoreurs. 11
devance Gordie Howe de 7 points.

— 11 ne reste que 6 parties a jouer
pour le Canadien ct 4 d’entre elles
seront disputées au Forum de

Montréal. C’est donc dire que les
porte-couleurs du club de Mont-
réal auront tout avantage de réus-

sir d’autres exploits pour abaisser
les records qui sont menacés. —
Béliveau devra compter au moins
un point par partie pour obtenir
l’égalité du record de Richard.
Plante conserve une avance de 20
buts sur le gardien de Détroit. Sa
situation est donc excellente pour
l’obtention du trophée Vézina. —
En regardant les statisiques de la
N.H.L.. on constate que seulement
4 joueurs ont réussi à compter
plus de 30 buts, ce sont: Béliveau,
Maurice Richard. Sloan et Howe.
Olmstead est le seul à avoir obte-
nu plus de 50 assistances. Tandis
que Bathgate et Gasby ont 40 as-
sists ou plus. — La cédule n’est
pas toujours à Jl’avantage des
cluhs. La semaine dernière. Ca-
nadien jouait à Toronto, puis se

rendait à Chicago le vendredi et
le Chicago venait à Montréal sa-
medi soir, enfin Canadien se ren-
dait à Détroit le dimanche. Si on
calcule environ 350 milles entre
Montréal-Toronto, 500 milles en-

tre Toronto-Chicago; 850 milles
entre Chicago-Montréal et 500
milles entre Montréal-Détroit,

nous en arrivons à la jolie somme
de 2000 milles en 5 jours.  

Gchos

Sport S

 

par Maurice Béland
€

La fièvre du hockey majeur bat

son plein et les amateurs de notre

jeu national savourent les résul-

tats des joutes comme s’il s'agis-

sait d’un menu digne des grands
seigneurs d’antan.

Mais, pour faire diversion, nous

retournerons quelque peu en ar-
rière et vous rappellerons quel-

ques souvenirs, toujours en marge

du hockey. Actuellement, les pai-

res de frères jouant dans la
N.H.L. sont plutôt rares. Les Ri-

chard, Maurice et Henri, les Wil-

son, Johnny et Larry, sont à peu

près les deux seuls exemplaires en

action dans le grand circuit.

Pour ceux qui frisent la qua-

rantaine et qui la dépassent, vous
avez certes en mémoire toute une

pléiade de joueurs qui se récla-

maient “le frére de l’autre’.

Mantha : Sylvio et Georges, dé-

fense et avant Canadiens, 1923-

1936 et 1928-1938.
Joliat : Aurèle et René, ailiers,

Canadiens (1922-39)

Bourcier: Jean-Louis et Con-

rad. avants (1935-37).

Boucher: Billy, centre, Cana-
diens, 1923-27; Georges défense,

Ottawa et Montréal Maroons
1925-1936; Frank, centre, Van-

couver et New York Rangers.

(1926-37).
 

Warwick: Bill et Grant: New

York Rangers 1942-48; avec les

Vs de Penticton, champions ama-

teurs du monde de 1955.
Thompson: Paul, ailier des

Hawks de Chicago. 1925-1936 et

Cécil “Tiny” gardien de buts des
Bruins de Boston durant prés de
dix ans.

Kyle : Bill etGus. défense et

ailier des Bruins de Boston vers
1950.

Colville: Neil et Mac: formaient
trio avec Alex Shibicky, N.-Y.

1935-49.

Green: Shorty et Red: ailiers,
Tigers de Hamilton, 1919-1923.

Crutchfield: Gordie et Nels :

Maroons et Canadiens. 1935-1939.

Conacher: Charley et Lionel:

Toronto Maple Leafs, avants

(1926-1939) et N.-Y. Americans

et Maroons de Montréal, défense

1926-1937.

Cook: Bill et Bun: ailiers 1926-
1937, formant trio pour Rangers

avec Frank Boucher.

Patrick: Lynn et Murray, N.-Y.
Rangers (1934-46) ailier ganche

et défense 1937-46, fils de Lester
Patrick.

Leswick: Pete et Tony: Black
Hawks, ailier, mort noyé en 1947;

et joueur d’avant (Tony) présen-

ADDAMMMAMAdAAAAGAAAAAA  p

tement le no 8

de Chicago.

Laprade: Tony et l£dgar, ailiers

N.-Y. Rangers 1945-50 et 1945-53

des Black Hawks

Toppazzini: Zellio et Jerry:

aillers : Boston: 1948-51 et Ran-
gers: 1951-53.

Détroit et Boston : 1952-1956,

Sheppard: Bill et Johnny: N.-Y.

Americans 1926-1930.

Lépine: Alfred ‘‘Pit’ et Hector,

Canadiens, ailiers.

Finnigan: Frankie et Kddie:
ailiers, Sénateurs d'Ottawa: 1932-

1936.
Kilrea: Hec et Wally:

ailiers: 1934-40.

Cleghorn: Odie et Sprague: ai-

lier et défense: Canadiens : 1922-

1927.
Roche: Earl et Dessie: ailiers,

Maroons de Montréal: 1931-1934.

Jackson: Art et Hervey. ailiers,

Toronto 1926-34.

Denneny: Cy et Corbett, ailier

Ottawa, 1920-1927 et défense T'o-

ronto: 1922-28.

Darragh: Jack et Harold:
liers: 1920-1926 et 1923-28.

Reardon: Kenny et Terry.

Bruneteau Eddie et Midere

(Mud) des Red Wings en 1936.

Ottawa,

ai-

En terminant, deux noms de

joueurs canadiens-français dont

les noms étaient anglicisés: Hervé

Laroecque (Harvey Rockburn), de
Hull, défense des Falcons de Dé-

troit, plus tard les Red Wings.

Rennie Drinkwater (René Boi-
leau) de Montréal, avec N.-Y. A-

mericans, (1925-1928).

La semaine prochaine: boxe,

lutte, baseball, tennis, golf, un

peu de tout (1900-56).

 

 

   

   
Plusieurs se demandent chaque

semaine qu’est-ce qu’il peut bien
y avoir de nouveau . . . ? Et bien
nous pouvons vous dire qu’à
l’ouest tout comme à l’est, il y en
a du nouveau . . !

A lest en effet, les vrais ama-
teurs peuvent constater avec plai-
sir que de jour en jour le soleil se
lève plus à bonne heure, et que
graduellement on lui concède un
regain de force qui débarrassera
nos champset rivières des derniers
vestiges d’un hiver trop long, et
ce, à la grande joie de tous les pé-

cheurs et yatchmen!

À l’ouest, enfin voila une hon-

ne nouvelle qui réjouira certaine-

ment les habitués de la grande ex-
nosition annuelle du Sportif au
Palais du Commerce. Depuis vlu-
sieurs mois déjà. plusieurs s’infor-
maient de la date de cette expo-
siton cette année . . . et bien voici

ce que ce mois-ci, vous aurez le
privilège de jouir d’une période
de 10 jours pour satisfaire votre
curiosité. En effet la dite exposi-
tion s'ouvrira le 16 de ce mois
pour se terminer le 25 mars. Tou-

tefois nous ne possédons pas en-
core tous les détails de cette orga-
nisation. mais il s’avére que l'ex-
position 1956 éclipsera toute orga-
nisation déja présentée antérieure-
ment. Nous invitons donc tous les
sportifs de la classe des amateurs
de pêche, de yatching ou de chas-
se à suivre les journaux. car une
intense publicité débutera à brève
échéance. À ceux qui n’ont jamais
eu l’occasion de visiter cette expo-

7au CLUB NAUTIQUE

 

    

 
sition, nous les incitons à le faire
si possible, car tous ceux que la
chose intéresse en reviennent très
enchantés.

L'exécutif du Club Nautique au-
ra fort probablement une réunion
celte semaine afin de mettre la
main aux grands préparatifs du
tirage projeté et de faire suite
d’une manière définitive à la pos-
sibilité de l’agrandissement de na-
tre chalet. lequel s'impose assuré-
ment.

À la semaine prochaine !
R. Hogue, Sec.-Publ.

CONSEILS PRATIQUES

Comme il v en a beaucoup qui

ont une grande hate de naviguer.
nlusienre pensent déia a retoucher

levr embarcation afin d’être prêts

à bonne heure. À ceux-là qui dé-
sirent refaire la toilette soit de leur

chaloupe ou de leur vatch. il est
très important d’attendre que le

hois soit hien séché. car une pein-
tnre anpliauée sur un hois encore

humide présente vn grand risque.
velui d'être oblivé de recommen-
rer A nouveau. Done si vous vou-
lez économiser sur l’achat de vo-
tre peintnre et également sur vas

heures de travail. il vaut mieux
exposer votre embarcation au
crand air et au soleil dès que la
température vous le permettra.
L'expérience faite par plusieurs
sous le coup d’une hâte trop fé-
brile. leur a appris à apprécier les
résultats présentés par la patien-

ce . . . cette dernière est presqu’u-
ne vertu !

Pee-Wee2

Ste-Ursule 0
Samedi dernier, le club de bal-

lon-balai “Pee-Wee” de Louisevil-
le a triomphé du Ste-Ursule au
compte de 2 - 0.

Léo Grenier a enregistré le but
victorieux assisté de L. Bournival
et J.-G. Hubert. Marcel Bourassa
compléta les passes de R. Rabouin
et R. Pagé pour enregistrer le Ze
but des vainqueurs.

Louis Pombert, cerbère du
“Pee-Wee” {ut sensationnel dans
ses filets pour se mériter la pre-
mière étoile de la rencontre.

HISTOIRES: Un cultivateur de
la campagne s’en va à la ville en
voiture à traction animale. Le bra-
ve cultivateur entre dans une ta-
verne el demande de la bière dans
une chaudière. “Monsieur, 11 ne
se vend pas de bière en chaudière”.
Alors, donnez-moi deux grosses
bouteilles et versez-les dans une
chaudière. La question embaras-
sait le tavernier. Pourquoi dans
une chaudière? C’est pour donner
à mon cheval. il a soif. Vous, mon-
sieur, ne prenez pas de bière? Bin -
non, cé moé qui mène . . .
— Un garçon entre dans un res-

taurant achalandé d’une petite vil-
le. Il. y voit une fille assise à une
table. Il l’observe longuement et
la trouvait très laide Après un mo-
ment d’hésitation. il décide d'aller
s’asseoir devant elle. La regardant
toujours, il fait un mouvement ra-
pide et lui administre une tape
dans la figure en disant: “Tiens,
il y a toujours un “boute” d’être
laide de même” .. .

 

Dites à votre marchand que
vous le visitez pour avoir vu
son annonce dans notre jour-
nal. 
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CHAMPIONS ET FINALISTES DU
BONSPIEL “CHÂTEAU LOUISE”
 

 

Le skip Phil. Giroux du club Wabasso des
Trois-Rivières. a affiché la tenue d’un vétéran
joueur de curling pour conduire son équipe à la
victoire la semaine dernière lors du grand bons-
piel disputé pour la possession du trophée “Châ-
teau Louise”, offert par M. Pierre Bureau, pro-
priétaire de cet établissement.

Sur cette photo, prise immédiatement après la
joute finale nous remarquons sur la première
rangée: Mme Victor Desjardins de Louiseville,

(Phoio :

 
Mlle Lise Morissette et Mme Philippe Giroux de
l’équipe championne et Mme Gérard Bellefeuille
de Louiseville. Deuxième rangée, dans le même
ordre: M. Edmond Gariépy, skip de l’équipe per-
dante, M. Jean-Guy Chevalier, du Wabasso
Curling Club, M. René L. Béland, président du
comité du curling au club de l'A. T. C., présen-
tant a M. Philippe Giroux, skip de l’équipe tri-
fluvienne le trophée “Château Louise” et M.
Victor Desjardins, du club local.

L'Echo, par Claude Gagné)
 

L'équipe de Phil. Giroux de la Wabasso remporte

le trophée ‘Château Louise”
LES EQUIPES DE LOUISEVILLE SONT ELIMINEES

EN FINALE

Le grand bonspiel mixte organisé tant succes la semaine dernière.
par le club de curling de l’Asso-| A chaque soir, des rencontres
ciated Textiles par l’entremise de|très intéressantes ont été chaude-
MM. René L. Béland, Paul-Yvon

|

ment disputées et l'assistance fut
Brassard, Ed. Gariépy et Mont-|enthousiasme et nombreuse.
calm Roussel a remporté un écla-] Avant de s'assurer les grands

QUVSALUAAUPAAAAAAAWA

S L’ENDROIT OU LES AMIS SE RENCONTRENT
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ED) Restaurant Flamingo
(LAURENT LAMBERT prop.)

Spécialités: Smoked Meat, Fish & Chips, Spagetti Italien
repas légers.
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honneurs, le skip Philippe Giroux
avait remporté des victoires con-
tre Gilles Dulude de Louiseville, J.
Leblanc, du Cap de la Madeliene,
J. W. Parks, des Trois-Rivières,

Scholes. également de Trois-Rivie-
res et finalement contre Ed. Garié-
py du club local, qui a baissé pa-
villon au compte de 9-6. Avant le
dernier hout. le compte était égal
6-6 et Phil. Giroux dit exécuter de
belles pièces de jeu pour permet-
tre à son équipe d'enregistrer trois
points pour se voir quelques ins-
tants plus tard remettre le trophée
“Château Louise” des mains de
M. René L. Béland.

Dans la Consolation une équipe
trifluvienne s’est assurée les hon-
neurs contre les joueurs de Loui-
seville. En effet, le clan Gilles Du-
lude a été vaincu par celui de Len
Davidson dans la dernière ronde
de cette compétition. Le skip L.
Davidson alignait Mme Simonne
Veilleux. Mac McCharles et Su-
zanne Veilleux. L’équipe de Gilles
Dulude se composait de M. et Mme
Paul-Yvon Brassard et de Mlle Si-
monne Lacerte.

Immédiatement après les ren-
contres. M. René Béland, à titre
de président du Comité du Curling
a remis les prix aux joueurs qui
avaient participé aux deux finales;
ce qui couronnait avec succès un
bonspiel auquel un total de vingt-
huit équipes de la Mauricie avaient
participé.   

© —_—*
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Claude Gagne

ROGER LEGER A L'HONNEUR
La Ville de Shawinigan Falls sera en liesse mardi soir Prochain, le

13 mars, alors qu'on rendra à Roger Léger un bommage tout à fait spe.
stal au cours de la joute qui opposera les Cataractes au Royal d'ElmerLach,

Les directeurs des détenteurs du
trophée du Duc D'Edimboure ont
accepté la suggestion de nombreux
partisans des Cataractes qui depuis
longtemps désiraient rendre |
l'athlète de l’Annonciation un hom.
mage bien mérité. Lors d'un meer.
mg entre quelques organisateurs ¢f
les membres de la presse de l'en-
droit, il a été décidé que l'on pro-
fitera de la joute du 13 mars pour
féter Roger Léger. On à aussi ap-
pris que de nombreux journalistes
de Montréal se rendront dans la
Ville de l'Electricité pour aller pré
senter leurs hommages à ce vaillani
instructeur qui, lan dernier, a con.
duit ses joueurs aux plus grands
honneurs auxquels ils pouvaient
aspirer.

Roger Léger, qui aura trente-
six ans, le 26 mars prochain, à déjà
évoluer pour les Rangers de New-

Roger Léger York, les Bisons de Buffalo, les Ca
nadiens de Montréal, le Dallas, le Cincinati, les Cougars de Victoria qu'il
avait conduits au championnat de leur ligue et le Royal de Montréal
avant de devenir instructeur des Cataractes.

Léger a affiché beaucoup de courage et de détermination en accep-
tant le poste d'instructenr des Cataractes Pan dernier. On sait que depuis
quelques années, cette ville, qui s'avérait le cimetière des instructeurs,
n'avait pas été représentée dans la Ligue Sanior du Québec. Léger a su se
bâtir ume équipe championne avec des joneurs dont la plupart avait été
rejetée par les autres clubs.

Roger Léger est un grand champion qui a fait ses preuves. N'a-til
pas formé trois joueurs qui s'affirment de plus en plus dans la Ligue
Nationale avec les Canadiens: Jean-Guy. Talbot, Claude Provost et
Bob Turner.

FERNAND GLOBENSKY NOMME GERANT-GENERAL
Le populaire Fernand Globensky, qui iresqu'à l’an dernier était las

sistant de Marcel Bertrand, gérant-général des “Loups” de Louiseville a
récemment accepté le poste de son prédécesseur. Avec la verve et Ventre
gent qu'il possède, l'abothicaire de la rue Saint-Laurent devrait coniditre
heanconp de succès. Imitera-t-il son brédécesseur en exbulsant 1m jour-
naliste après une assemblée de TOUS les directeurs. C’est ce que nou
serons en mesure d vous dire dans quelaues mois.

Le premier des soucis de Fernand sera de tronver un instructeur,
st, à cause de son état de santé, Chick Bowden ne peut revenir à Lonise-
ville. Le sympathique Chick serait le bienvenu dans notre ville où il et
très populaire et où il ne compte que des amis.

Quels sont les joneurs qui reviendront former les cadres des Cham-
pions de la Ligue Rurale ? Plusieurs vétérans qui ont maintenant goûté
à un championnat ont manifesté l’intention de prendre leur retraite. Les
antres joueurs qui ont réchauffé le banc l’an dernier à canse de la pré-
sence des vétérans désirent évolné plus régulièrement et déià quelques-
uns d'entre eux veulent S'expatrier dans un autre centre rural pour pow
voir jouer plus régulièrement, tandis que d'autres voulent aller tenter
leur chance avec un club de la Ligne Senior de la Mauricie.

M. Martel, qui est président de la Ligue Rurale Albert Gancheref
de la Ligue Senior ne devrait pas permettre à cette dernière d'aliener des
joueurs ah détriment des clubs ruraux, car ceux-ci devront bientôt cesser
leurs activités à cause du manane de iouenrs. Nons l'avons déià écrit el
le rébétons : La Lipue Senior se dévelobpe qux débens de la Ligue Ru
rale. Le circuit fondé bar Albert Gaucher en 1940 traverse présentement
mme période critiqne barce ane blnsieurs clubs sont présentement dési-
reux de ne pas revenir en lice cet été. Il faudra y voir avant qu'il ne soit
trop tard.

COUP D'OEIL DANS LE MONDESPORTIF
La récente nomination de Me Hélène d'Ostie an boste de vérante

d’affaires des “Mineurs” de Thetford Mines ect um fait mniaue dans les
annales de la Lipue Provinciale. Les Souhes Maurice “Rocket” Richard
sont actuellement «ur le marché, Tean Béliveau domine brésentement les
cobteurs de la N.H.L. aver 81 bointe, mais nous dontons ani! débasse
le record de 95 boints étahli on 57-53 bar Gordie Howe des Red Wines
Cet entrefilet fera sirement blaisir à Fernand Deveanlt ani considère
Howe comme le plus grand bomme à être né sur notre hlanète debuis
notre orand'bére Adam. Debuis ane Rend Lemwre est devenn le gérant
d'affaires des Royaux de Montréal, il est rare qu'il se passe une ionrn?
tans awe les acences de monveller ne mous abbronnent une nomelle
intérecsante concernant le rub ani rebrisentera la Métrobole canadienne
dans lu Tioua Internationale. La dernière acanitition des Rovanx est #4

lanreur jabonais aui avait lancé une hantie de trois rout hrc contrs 1
club formé d'étoiles telles que "Poo. Wer” Reese, Duke Snider et ants

À jeudi prochain.
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VOICI POURQUOI:

DUPLESSIS n'a pas
© RIEN N'A ÉTÉ FAIT POUR PROCURER DE MEILLEURS PRIX
AUX PRODUITS DE LA FERME

Sans la politique fédérale du soutien des prix, quelle serait la situation
des cultivateurs du Québec? Duplessis vous trompe. Nommée à la veille
de l'élection de 1952, la Commission Héon a mis quatre ans à faire
enquête sur les problèmes agricoles. Et c’est à la veille d’une autre
élection qu'elle a déposé son rapport. Depuis son élection à la direction
du Parti libéral provincial, M. Georges LAPALME n'a cessé de réclamer
— en même temps que l’Union Catholique des Cultivateurs — la création
d'un Office des marchés qui permettrait aux agriculteurs d’écouler leurs
produits à des prix rémunérateurs et stables.

© LE CRÉDIT AGRICOLE NE SERT QU'À DÉPLACER LES DETTES

Le 31 décembre 1950, Georges LAPALME déclarait: "Le Crédit agricole
doit servir à autre chose qu'à déplacer les dettes. I! doit avoir un
caractère positif. I! doit être un élément constructeur d'une nouvelle
économie agricole. Il doit servir au développement de notre production
agricole. Il doit renforcer le mouvement coopératif. 1! doit aider à
l'établissement des jeunes cultivateurs.”” Que dit I'UCC par la voix de
son organe officiel, LA TERRE DE CHEZ NOUS? “Il faut œujourd’hui à
l'agriculture plus que des mesures d’un caractère passablement négatif,
comme par exemple le crédit agricole qui peut sans doute sauver un culti-
vateur au bord de la faillite, mais qui ne l’aide pas beaucoup à accroître
ses revenus. L'argent emprunté reste une dette qu’on doit rembourser.
H serait plus logique de créer des conditions qui évitent au cultivateur le
recours à l'emprunt que de le sortir du trou en hypothéquant sa terre pour
une trentaine d’années’’. (La Terre de Chez Nous, 14 décembre 1955.)

© L'UNION NATIONALE A REDUIT LE BUDGET DE L'AGRICULTURE

Alors que les crédits de tous les ministères ont été augmentés de

1. LE CREDIT AGRICOLE

individuels majorés de $7.0n0 3 $10,000, il faut:

1. ajouter un crédit à l'élevage et à la production;

contre leur récolte;

3. créer un prêt d'établissement pour les fils des cultivateurs.

2. ORGANISATION DES MARCHÉS

tage du commerce des denrées. Un Office

3, L'INDUSTRIE LAITIÈRE
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ENPLEINEPROOPÉRITÉ ns sie aires
Quelle serait la situation en temps de “crise”?
Pour les neuf premiers mois de 1955, (ces statistiques étant les plus récentes) -
les revenus des agriculteurs ont augmenté de

$8,000,000 en Ontario — $3,500,000 dans l’Ile du Prince-Edouard.

Ju Dans la province de Québec, ils ont diminué d'environ un million de dollars,

  

    

  
  

                 

  

   

  

  

   

       

  

  

LE PROGRAMME AGRICOLElIBÉRAL
apporte des solutions pratiques aux problèmes des cultivateurs

Les cultivateurs ont besoin de diverses sources de crédit. Aux prêts à l'influence politique. Il est impérieux d'y nommer un plus gran

2. instituer un crédit à la moisson qui consisterait en des prêts
à courts fermes et à bas intérêt consentis aux agriculteurs 4. AMÉLIORATION DU SOL

La stabilité du marché agricole est nécessaire a la sécurité écono- la chaux,
mique des cultivateurs. Sous le système actuel, ce sont les inter-
médiaires et non les cultivateurs eux-mêmes qui bénéficient davan- 5. ACCROISSEMENT DE LA PRODUCTION

es marchés agricoles Organiser des concours de fermes, améliorer le service des agrones'impose. Mais cela n’est pas suffisant; pour stabiliser les prix de mes en ce qui concerne les pôturages, introduire le silo sur toutes
vente, les cultivateurs ont aussi besoin des conventions collectives les fermes q €
agricoles telles que l'UCC les réclame mais en vain depuis dix ans. sein de chaque syndicat de l'Union Catholique des Cul

Etant donné la place de premier plan que tiennent
l'élevage et l’industrie laitière dans l’économie agricole
du Québec, il faut mener une campagne en faveur des
produits laitiers, protéger plus adéquatement les pro-
ducteurs et les consommateurs de produits laitiers et
étendre les facilités du prêt agricole aux industries

me
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de politique agricole
$37,081,241 en 1954-55, ceux de |'Agriculture n'ont été majorés que
de $1,212,746.

Pendant les trois années fiscales 1941-42, 1942-43 ot 1943-44,
les Libéraux ont, en moyenne, affecté à l’agriculture 7.98% du
budget, soit $21,812,000 sur un total de $273,460,000.

En 1954-55, l’Union nationale a consacré 5.04% du budget total
à l’agriculture, soit $17,961,000 sur un total de $356,378,000.
Si un gouvernementlibéral avait été au pouvoir en 1954-55, il
aurait donc versé aux agriculteurs $28,439,000, soit 58.3% de
plus que l'Union nationale.

En 1954-55, plus du tiers du budget de l’agriculture a été affecté à des
dépenses improductives: frais de voyages, propagande, commissions,
frais de bureau et d'impression, etc, soit $4,561,188. Sur $100 d'impôts 3
affectés à l'agriculture, $35 passent en frais d’administration | 3

© DES LOIS DE CAMOUFLAGE
Sous Duplessis, tout est camouflage. Par exemple, quels bénéfices les
cultivateurs retirent-ils des lois sur la margarine? Au cours d’une assemblée
tenue en février 1955, le président du Conseil national de l’industrie
laitière au Canada, M. Grant M. Carlyle, déclarait qu'il se vend ‘’huit
millions de livres de margarine dans la province de Québec où la vente
de la margarine est censée être illégale.” Que vaut, dans ces conditions,
la promesse d'instituer un Office des marchés agricoles et La Terre de
Chez Nous n‘avait-elle pas raison d'écrire à ce sujet: “Bridons notre
optimisme . . . D'ici deux mois, trois mois au plus tard, nous serons
définitivement fixés . . . Et nous jugerons en toute objectivité le texte même
de la loi devant nos yeux.’ Nous comprenons fort bien les craintes de
l'UCC car trop de lois de l’Union nationale signifient exactement le
contraire de ce qu’affirme leur titre.

Il est de prime importance de soustraire”la Commission laitidre

nombre d'agriculteurs afin de mieux protéger les intérêts de la
classe agricole et d'assurer à ses produits une distribution plus
uniforme toute l’année.

Elle s'impose et doit être effectuée par les moyens suivants: organksation de concours d'agrandissement de fermes dans les régions oùle défrichement est encore possible; mécanisation plus poussées
extension du temps alloué aux cultivateurs pour l‘usage des tracteursdéblayeurs; subventions pour l‘emploi des engrais chimiques et de

e produits laitiers et créer des cercles d'élevage es
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LAPALME vous parle:

“En 1944, un acre de terre dans le Québec valait $7.00 de plus qu'en Ontario.
Avujourd’hui, sous 'Union nationale, Fécart est de $21.00 acre MAIS AU BENEFICE
DE L'ONTARIO.Voilà ce que nous colte le gouvernement Duplessist“
“Pas une seule loi de l’Union nationale ne donne de argent aux cultivateurs. Le
gouvernement de M. Duplessis leur a même enlevé ce que le Parti libéral leur avait
donné et qu'il leur redonnera: la prime sur le beurre et le fromage”.

Georges LAPALME,
chef du Parti libéral provincial

  laitières et fromagères.
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Le journal le

plus lu dans le

comté de Maskinongé
  

ET DU COMTÉDE MASKINONGÉ    
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Rapport économique, social,

culturel et

sur la Ville de Louiseville
Préparé par

H.-G. GONTHIER
Commissaire Industriel Conseil

et présenté par .

LA COMMISSION DE PROMOTION INDUSTRIELLE:
DU JEUNE COMMERCE DE LOUISEVILLE INC.

(SUITE)

Importance de la production

laitière en banlieue: — Production
de 2.500.000 livres de lait. Fabri-

ue Coopérative : production —
300,000 livres de beurre.

Nombre de producteurs qui ap-
provisionnent les laiteries de la
ville : —Environ une dizaine.

Nomenclature des laiteries, fro-
mageries, beurreries et description
de leur importance quant à leur
volume de production: La
Coopérative de Louiseville:
300.000 livres de beurre. Laiteries:
La Laiterie de Louiseville : 1,300
pintes : Pratte et Fils : 100 pintes;
G. Carbonneau : 200 pintes. Une
certaine partie de produetion des
fabriques suivantes et exportée à
Louiseville : Caillette (Dalpé et
St-Cyr, Maskinongé) Beurre, crè-
me. lait. desséché, fromage ; Coo-
pérative de St-Léon : Beurre ; M.
Egide Bergeron, Ste-Ursule : Beur-
re: M. R. St-Louis, Ste-Ursule :
Beurre : MM, P. Bussière et Les-
sard, St-Justin : Beurre et froma-
ge: M. Trudel. Saint-Paulin :
Beurre.

Description des autres entrepri-
ses locales intéressées à la trans-
formation et à la vente des pro-
duits de la ferme : — Quelques
bouchers, épiciers. pêcheurs, fer-
miers, commerçants — à très bas-
se échelle.

Signé : J.-R. BRASSARD
©

Copie Annexe “B”

MINISTERE DES TERRES
ET FORET

Rureau des renseignements
Forestiers

Québec, le 27 sept. 1955.

Monsieur 11.-G. Gonthier.
Commissaire Ind. Conseil,
1808. Sherbrooke ouest,
Montréal. P.O.

Monsieur.
Bien que le bureau de Rensei-

gnements forestiers n'ait pour mis-
sion que de conseiller les petits et
les movens propriétaires forestiers
en matière d’aménagement fores-
tier et de sylviculture, il me fait
plaisir de vous fournir les rensei-
fnéments suivants conformément
à votre demande du 23 courant.
Le comté de Maskinongé serait

boisé sur environ 2.221 me. Les
concessions forestières couvri-
raient 2.108 m.c.. les réserves can-
tonales 23 m.c. et les boisés pri-
ves 90 mc.

Le haut du comté est sous con-
fessions forestières à la Canadian
International Paper et les bois de
elle partie descendent sur la Ga-
tineau. Immédiatement en aval, la
forêt est sous concessions forestiè-
res à la compagnie James Mccla-
ren et les bois descendent à Mas-
son. Le centre de comté est sous
concessions forestières à Consoli-
dated Paper Corporation et les
descendent normalement sur le St-

&urice. bien que les scieries éta-
lies à Saint-Michel-des-Saints re-

Montent des bois à leurs établisse-  

touristique.

ments. Enfin, le bassin supérieur
de la Rivière-du-Loup est sous
concessions à la St. Lawrence Cor-
poration. Les réserves cantonales
sont en jeunes bois ou à peine
complètement vidées de leur gros
bois propres au sciage.
La forêt’ privée est constituée

des boisés de ferme, des boisés aux
mains des petits et moyens pro-
priétaires forestiers non-cultiva-
teurs et de quelques grandes pro-
priétés. Cette forêt est comprise
dans le secteur habité du comté,
soit du Fleuve à Saint-Alexis-des-
Monts.

Une industrie du meuble ne
peul compter. pour ses approvi-
sionnements ligneux, que sur la
production des scieries débitant
le bois des particuliers ou encore
les grumes exploitées par elles sur
concessions forestières après en-
tente entre scieries et concession-
naires. Je ne crois pas qu'une in-
dustrie du meuble pourrait faire
elle-même de grosses exploitations.
ni qu’elle aurait avantage à le fai-
re. Le mieux pour elle serait, à
mon humble avis. d’acheter ses
bois des scieries locales. En ad-
mettant que l’industrie que vous
songez à établir dans le comté de
Maskinongé désirerait du bouleau
de papier, du bouleau jaune (me-
risier) avec un peu de tremble et
d’orme. ces essences pourraient se
trouver dans les cours des scie-
ries du comté comme dans celles
des scieries situées dans les com-
tés de Berthier et Saint-Maurice.
Dans Maskinongé. les scieries dé-
bitant une assez bonne quantité de
fenillus sont sises a Saint-Paulin
et Saint-Alexis : dans Berthier.
on les trouve a Saint-Damien. St-
Charles de Mandeville. Saint-Ga-
hriel-de-Brandon. Saint-Zénon et
Saint-Michel-des-Saints. Dans le
comté de Saint-Maurice. on les
trouve à St-Gérard des Laurenti-
des. St-Barnabé et St-Boniface.
Le Bouleau à papier et le bou-

lean janne sont deux essences très
recherchées et sont de moins en
moins ahondantes. c’est dire que
votre indnstrie devra Intter avec
d’autres industries similaires ou
encore avec les industries du bois
de mlancher du déroulage.
H v a déià une industrie de

nlanches mnrales à Loviseville et
Taliette. Si l’étahlissement proieté
devait emplover Jes mêmes essen-
ces au'emnloient les deux établis-
sement déià en opération. il v au-
rait nrobablement difficultés d’an-
nrovisionnement à bon marché. Or.
1] semblerait ave l'industrie des
nlanches murales soit incapable de
naver plus qu’une dizaine de dol-
lars la corde pour son bois À pâte.

Sons nli séparé. je vous fais te-
nir la liste des srieries du ler jan-
vier 1954, dans laquelle vous trou-
vere? les scieries opérant dans
Maskinongé. ,

Esnérant que les renseignements
ci-dessrs vous seront bien de quel-
que utilité.

Votre tout dévoué,

Roch Delisle, directeur  

IN MEMORIAM

MEMBRE ©

LIONEL CLEMENT — Prétre du Seigneur

Un émouvant hommage a été
rendu, samedi le 4 février. en l’é-
glise de St-Adelphe, au vénéré pas-
teur de cette paroisse, M. l'abbé
Lionel Clément, décédé le ler fé-
vrier, à l’âge de 58 ans. Son Exc.
Mgr Georges-Léon Pelletier, évê-
que de "Trois-Rivières, présidait
au trône, accompagné de MM.les
chanoines Robert Giroux, procu-
reur à l’Evêché, et André Ouellet-
te, supérieur du séminaire St-
Joseph. L'officiant au service fu-
nébre était Mer Paul-Emile
Doyon, P.A., V.G., tandis que
MM. les curés Louis-A, Bourbeau,
de St-Alexis-des-Monts, un confrè-
re de classe et d’ordination du dé-
funt, et Charlemagne L’Heureux,
de St-Charles-Garnier, agissaient
respectivement comme diacre et
sous-diacre.

M. l’abbé Clément était né à St-
Justin, le 17 décembre 1897, du
mariage de sieur Edmond Clément,
cultivateur. et de dame Julie Pa-
quin, qui devaient plus tard venir
s'établir sur une terre du “Pied
de la Côte”, à Maskinongé. Notre
regretté confrère disait plaisam-
ment: “J’appartenais à Mgr Gérin,
“évêque de St-Justin”, je me suis
donné à Mgr Cloutier, évêque de
Trois-Rivières”. II avait eu le bon-
heur de naître et de grandir au
sein d’un foyer profondément chré-
tien. exemplaire, où l’on savait
prier, aimer, s'aimer mutuelle-
ment, travailler, mettre en hon-
neur les vertus familiales, faire
confiance à la Providence et don-
ner au Bon Dieu la première pla-
ce.

M. l’abé Clément avait fait ses
études classiques au Séminaire St-
Joseph de Trois-Rivières et sa thé-
ologie au Grand Séminaire de
Trois-Rivières. Ordonné prêtre par
Mgr F.-X. Cloutier, en la chapelle
du Séminaire St-Joseph, le 29 juin
1923, il fut d’abord vicaire à St-
Léon, du 10 juillet au 28 août
1023, T1 fut alors rappelé à son
Alma Mater, où il fut d’abord pro-
fesseur titulaire en Syntaxe (1923-
27) puis titulaire en Méthode
(1927-28), titulaire en Versifica-
tion (1928-29).

Le prestige et l'autorité dont il
jouissait auprès des élèves, le dé-
vouement qu’il leur avait toujours
montré le désignait à des fonc-
tions plus importantes. Aussi bien,
lors des changements de la fin
d’année académique 1928-29, le ti-
tulaire de Versification devenait-il
directeur des élèves. — “Directeur  

des élèves, écrivait naguère Mgr
Elias Roy, directeur des élèves,
position difficile, pleine de respon-
sabilités, qui demande, suivant le
mot de Mgr l’Archevêque de Sé-
leucie, (Mgr Paul-Fugène Roy. a-
lors coadjuteur de Québec) “un
esprit clairvoyant, un coeur cha.

ritable, une volonté forte et capa-
ble de tous les sacrificess”. mais en
même temps position où le zèle,
l'amour des âmes peuvent se don-
ner libre carrière. Le directeur
jette dans les âmes la semence de
la vérité. des vertus chrétiennes.
S’il ne voit pas toujours le fruit
de son travail, il peut du moins
espérer que, tôt ou tard, le Bon
Dieu fera germer le bon grain et
préparer ainsi une moisson ahbon-
dante”. Ce portrait du bon direc-
teur, il me semble qu’il ne serait
pas exagéré d’affirmer que notre
cher confrère et bon ami l’a fidè-
lement vécu. Homme de devoir, il
s’efforça toujours, au cours de ses
sept années de directorat, d’ineul-
quer aux élèves l’amour du devoir
sous toutes ses formes, en prenant

soin de prêcher d'exemple: “Verbo
et exemplo”.

En septembre 1936, il retour-
nait à sa classe de Versification,
qu’il n’avait pas quittée sans re-
grets, et où il devait continuer de
se dépenser jusqu’à sa nomination
comme principal-fondateur de l’E-
cole Normâle de St-Stanislas, en
1945, école transférée, un an plus
tard, au Cap-de-la-Madeleine et de-
venue l’Ecole Normale Val-Marie.
M. le principal Clément quittait.
lui aussi, St-Stanislas, le 10 octo-
bre 1946, pour assumer les fonc-
tions de principal de l’école Nor-
male de Ste-Ursule, qu’il exercera
six ans durant. C’est ainsi qu'a-
près avoir consacré les vingt-deux
premières années de sa vie sacer-
dotale à la formation des futurs
prêtres et professionnels, l’éduca-
teur de carrière mettait, pendant
une période de sept années, au ser-
vice des futures institutrices, des
futures mères de familles, travail-
leuses sociales ou religieuses, les
ressources de son expérience, de
son savoir et de son dévouement.

Nommé. au début du mois
d’août 1952. curé de la belle pa-
roisse de St-Adelphe, il eut bien.
tôt fait de trouver le chemin des
coeurs et de gagner la confiance
de ses ouailles. Ici encore, il ne
ménagera ni son temps, ni ses for-
ces. ni sa santé, jusque là robuste,
mais qui devait trop tôt hélas! sé-
rieusement fléchir. Entre deux sé-
jours d’hôpital, il retournait dans
sa paroisse, avec la consigne sé-
vère d’un repos complet. L’autom-
ne dernier, comme il lui semblait
que sa vigueur de jadis allait re-
venant. il s’était remis à la beso-
gne avec le désintéressement et
l’ardeur qui le caractérisaient.
Mais une autre grave crise cardia-
ane le conduisait, cette fois, à
l’Hôpital St-Joseph, crise qui de-
vait bientôt être suivie de paraly-
sie, puis finalement l'emporter.

Après avoir reçu, quelque temps
auparavant, le sacrement d’Extrê-
me-Onction des mains de son E-
vêque. le bon curé, si dévôt à saint
Joseph, s'’éteignait Aoucement,
au soir du premier février, pre-
mier mercredi du mois.

Le Bon Dieu et notre tendre
Mère du Ciel auront accueilli bien
favorablement, nous en avons la
douce conviction. ce prêtre pieux,
cet éducateur consciencieux, ce
pasteur dévoué, cet ancien direc-
teur diocésain des veuvres ponti-
ficales missionnaires et de l’oeu-
vre diocésaine de St-Francois-de-
Sales, au zéle si intense et si apos-
tolique, qui dort son dernier som-
meil au cimeliére paroissial de sa
petite patrie d’adoption. Maski-
nongé.

“Requiem aeternam dona ei,
Domine”.

Abbé Antonio Magnan, sr
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Les succès du palmarès
américain ...

Les amateurs de musique po-

pulaire américaine sont priés de

noter que le sympathique disque-

jockey de ‘‘Vive la Bonne Hu-

meur’”: Roger Lachance, anime

maintenant sur nos ondes tous les
après-midis, à 3h. 30, un pro-

gramme consacré aux plus grands

succès du “hit parade”. Du lundi

au vendredi, on pourra entendre

dorénavant toutes les semaines les
vingt plus grands succès du pal-
marès, classification établie par le

magazine américain ‘The Bill-

board” d’après une enquête sé-

rieuse menée au près des postes de

radio et des comptoirs de disque.

Encore trois semaines pour

participer au concours . . .

N’attendez plus! Il ne vous res-

te plus que trois semaines pour

participer au formidable ‘‘Con-
cours, 10ème anniversaire” de

CJSO. C’est en effet le dernier

jeudi de ce mois, le JEUDI
SAINT, 29 mars, que seront

distribuées les grandes primes du

tirage final, à savoir: 2 premiers

prix de 100 dollars chacun en ar-

gent, un complet sur mesure va-

lant 75 dollars, une bicyclette de

50 dollars, une montre bracelet

marquée de 25 dollars et finale-

ment une lampe de table d’une

valeur de 10 dollars. Nous vous
rappelons qu’il vous suffit pour

participer à ce concours d'écrire

à l’adresse suivante : “Concours,

Case Postale 10, Sorel”, en in-

cluant dans chacun de vos envois

vos noms et adresse ainsi qu’une

preuve d'achat ou une facture
d’un produit ou d’un marchand

annoncé à CJSO.

En hommage à Saint-Joseph . . .

Une neuvaiîne préparatoire à la

grande fête de Saint-Josenh. célé-

brée le 19 mars. fera diffusée sur
les ondes de votre poste régional

à comnter du samedi 10 mars

prochain. Ces exercices dont le

nrédicateur sera le Révérend Père
Emile Legault, c.s.c. pourront être
entendus tous les après-midis, du
10 au 19 inclusivement, à 3 h. 30

précises. Ces émissions préparées

à l’Oratoire St-Joseph du Mont-

Royal comporteront, en plus des

commentaires du Père Legault, de
la musique d'orgue, des cantiques

et des prières à Saint-Joseph. 
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CBFT MONTREAL — Canal 2

SAMEDI, 10 MARS

10.30—Fon Fon
11.00—Concerts pour la jeunesse

3.30—Long métrage

5.00—Tic Tac Toc

5.30—Taille-Fer
6.00—Terre des hommes

6.30—Orientation

7.00—Ce soir
7.15—Le Téléjournal
7.30—Quelles Nouvelles ?

7.45—Qui, pourquoi, comment ?

8.00—Film
8.30—Passe-Partout
9,00—Chacun son métier

9.30—Soirée du hockey

10.30—Le Point d’interrogation

11.00—Le Téléjournal
11.10—Nouvelles sportives

11.15—Reprise long métrage

DIMANCHE, 11 MARS

10.00—Grand-Messe

11.00—Mire
1.00—DNMusique
1.55—Le Téléjournal

2.00—Source de vie
.30—Aux quatre coins du

monde
3.00—Hockey de chez nous

5.00—Les Récits du Père

Ambroise

30—Pépinot
00—L’Actualité
30—Les travaux et les jours

00—Le Babillard

.30—La Clé des Champs

8.00—Music-Hall

9.00—Cléopâtre
9.30—Téléthéâtre
11.00—Le Téléjournal

11.10—Nouvelles sportives
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LUNDE, 12 MARS

3.00—Musique

5.00—L’Ami des jeunes

5.15—Autour du monde

5.30—La vie qui bat

6.00—Les Aventures de

Max Fuks

.30—Ce soir

.45—Carrefour

.15—Le Téléjournal

.30—Voyage sans passeport

45—Rollande et Robert

.00—14, rue de Galais

.30—Rigolade

.00—Porte ouverte

.30—Théatre Colgate

10.00—Histoire d'amour

10.30—Conférence de Presse

.11.00—Le Téléjournal
11.10—Nouvelles sportives

11.15—Cinéfeuilleton
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MARDI, 13 MARS

5.00—L'Ami des jeunes

5.15—Do mi sol

5.30—Les Mystères de la planète
6.00—Histoire du Canada

6.30—Cesoir

6.45—Carrefour
7.15—Le Téléjourual

7.30—Variétés Salada
7.45—Vous êtes témoin

8.00—Michelle Tisseyre

8.30—Cap-aux-sorciers
9.00—Le Survenant

9.30—Connaissez-vous la mu-

sique ? ‘

10.00—Le rendez-vous des sports

10.30—La maison des hommes

11.00—Le Téléjournal
11.10—Nouvelles sportives

11.15-—Cinéfeuilleton

MERCREDI, 14 MARS

=
» .00—Musique

.00—Rève, réalité

.00—L'’Ami des jeunes

.15—Bricolages

.30—L'Ile aux trésors

.00—La Joie de connaître

6.30—Ce soir

6.45—Carrefour
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MESDAMES, MESDEMOISELLES,
Pour un ajustement parfait

CONSULTEZ VOTRE CORSETIÈRE
DIPLÔMÉE

Mme JOS A. BARIBEAU
(20 ans d’expérience)

4 Notre-Dame — Tél: 8-2166 — LOUISEVILLE, P. Q.
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S La Semaine a la Télévision :
N
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7.15—Le Téléjournal

7.30—Pour elle

7.45—Ici et là
8.00—Pays et Merveilles

8.30—La Famille Plouffe

9.00—Lutte
10.00—C’est la vie

10.30—Ma ligne maligne
11.00—Le Téléjournal

11.10—Nouvelles sportives

11.15—Cinéfeuilleton

JEUDI, 15 MARS

3.00—Musique
5,00—L’Ami des jeunes

5.15—La Boîte aux couleurs

5.30—La Terre est ronde
6.00—Sophie-Magazine

6.30—Ce soir
6.45—Carrefour
7.15—Le Téléjournal

7.30—Toi et moi

7.45—La Cuisine de la Bonne
Humeur

8.00—Le Fil d’Ariane
8.50—Feu de joie

9.00—Quatuor

9.30—Les Idées en marche

10.00—L’Heure du Concert
11.00—Le Téléjournal

11.10—Nouvelles sportives

11.15—Cinéfeuilleton

 

VENDREDI, 16 MARS

3.00—Musique

5.00—L'Ami des jeunes

5.15—La Porte du Ciel a
5.30—Le Grenier aux images

6.00—eBau temps, mauvais

temps
6.30—Ce soir

6.45—Carrefour

7.15—Le Téléjournal

7.30—Film

T.45—Parade musicale7

8.00—Le Sport en reveue

8.30—Cinq mille ans d'Egypte
9.00—A la bonne étoile

9.30—Long métrage

11.00—Le Téléjournal

11.10—Nouvelles sportives

11.15—Cinéfeuilleton

 

CBMT MONTREAL — Canal 6

SAMEDI, 10 MARS

.55—Today on CBMT

.00—Dave Garroway

.30—Speaking French

.00—Camera III

30—Long métrage
.00—Wild Bill Hickok

.40—Disneyland

30—Mr. Fix-it

45—CBC TV News
00—Burns and Allen

30—-Holiday Ranch

.00—Jackie Gleason

.30—Stage Show

.00—On Camera

.30—Hockey Night

10.45—King Whyte Show
11.00—CBC News

11.10—Billy O'Connor

11.30—Lutte :
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DIMANCHE, 11 MARS

10.55-—Today on CBMT

11.00—Church Service

12.00—Here and There

12.30—This is the Life
1.00—Film

.30—Country Calendar

,00—Junior Magazine
.00—You are There9

bh
o
=

3.30—Climax

4.30-—Lassie

5.00—Perspective

5.30—Fighting Words

6.00—Exploring Minds

oz
}

30—Father Knows Best

00—Our Miss Brooks
30—CBC News Magazine

8.00—Ed Sullivan

9.00—Four Star Playhouse
9.30—Showtime

[S
IP
S] 

10.00—CBC Folio

“NU-BONE”.

 —
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11.00—CBC News

11.10—This Week

LUNDI, 12 MARS

3.00—Musique
3.25—Today on CBMT
3.30—Kiddies’ Corner

4.00—Open House

4.30-—Fur and Feathers

4,45-—Aubrey and Gus

5.00—Long John Silver

5.30—Howdy Doody

6.00—Robin Hood

6.30—Ourtown
6.45—CBC TV News

7.00—Tabloid

7.30—Liberace
8.00—Ceasar’s Hour

9.00—Medic

9,30—On Stage

10.00—Studio One
11.00-—CBC News

11.15—Monty Woolley

11.30—The Tapp Room

MARDI, 13 MARS

3.00—Musique
83.25—Today on CBMT

3.30-—Kiddies’ Corner

4.00—Open House
4.30—Magic of Music

5.00—Jungle Jim

5.30—Howdy Doody
6.00—Florian Zabach

6.30—Patti Page

6.45—News

7.00—Tabloid
7.30—Little Theatre
7.45—Big Time in Sport

8.00—G. M. Theatre

9.00—Dragnet
9.30—Pick the Stars

10.00—Citizen’s Forum

10.30——Jimmy Durante

11.00—CBC News
11.15—Theatre of Stars

MERCREDI, 14 MARS

3.00—Musique
3.25—Today on CBMT

3.30—Kiddies’ Corner

4.00—Open House

4.30—Take a Look

4.45—Fplk Songs

5.00—Rin tin tin
5.30—Howdy Doody

6.00—The Lone Ranger

6.30—The World Around Us

6.45—News

7.00——Tabloid
7.30—Science Fiction

Theatre

8.00—Vic Obeck

8.30—I Love Lucy

9.00—Cross Canada Hit Parade

9.30—Jackie Rae
10.00—DBig Town

10.30—Press Conference

11.00—CBC News
11.15—Celebrity Playhouse

11.45—Long métrage

JEUDI, 15 MARS

3.00—Musique

3.25—Today on CBMT
3.30—Kiddies’ Corner

4.00—Open House

4.30—Story Book

4.45—Maggie Muggins

5.00—Captain Gallant

5.30—Howdy Doody

6.00—The Visitor

6.30—-Patti Page

6.45—News

7.00—Tabloid

7.30—Amos ‘n’ Andy

8.00—Life is Worth Living

8.30—Fireside Theatre

9.00—XKraft Theatre
10.00—City Detective

10.30—My Little Margie

11.00—CBC News

VENDREDI, 16 MARS

3.25—Today on CBMT
3.30—XKiddies' Corner

4.00—Open House

4.30—Alice through the

looking glass

4.45-——Small Fry Frolics

5.00—Roy Rogers

5.30—Howdy Doody

6.00—The Millionnaire

6.30—Stranger than Fiction
6.45—News

7.00—Tabloid

7.30—Life of Riley

8.00—Dateline

8.30—The Plouffe Family
9.00—Graphic

9.30—Star Stage

10.00-—Gillette Calvacade

of Sports
10.45—Jim Coleman Show
11.00—CBC News 11.15—Reviva] Night

11.15—Sports Guesses and Guest  

Cartes Professionnelles
 

Dr Paul Hamelin, M.D.
Médecine générale

Maternité

114, St-Laurent — Tél.: 8-2844
LOUISEVILLE

Appels de nuit : 8-2770
 

 

EXAMEN DE LA VUE

Charles Auger, 0. D.
OPTOMÉTRISTE

(successeur de L. Charette)

TÉLÉPHONE: 8-4606

71A, S)i-lLavrent LOUISEVILLE

(En face du Théâtre Royal)
 

 

Dr LUCIEN PICOTTE
B.A, D.D.S.

CHIRURGIEN-DENTISTE
Tél. : 8-2685 — Rés. 8-4178

38, St-Laurent LOUISEVILLE

 

 

Téléphone : 8-4690

Dr Jean Rinfret, D.D.S.
CHIRURGIEN-DENTISTE

458, St-laurent LOUISEVILLE

(en naut de l‘Épicerie-Giguère)
 

 

Dr Marcel Marchand,M.
MÉDECINE GÉNÉRALE

Téléphone : 8-2888

20, St-Antoine LOUISEVILLE

 

 

Dr Léonce Mayrand, M.D.
MEDECINE GENERALE

Téléphone : 8-4040

5, Ave de l'Église LOUISEVILLE
 

 

Dr Yvon Morinville, M.D.
MÉDECINE GÉNÉRALE

Téléphone : 8-2777

Boulevard Comtois LOUISEVILLE
 

 

Dr PIERRE CHAUVEAU
MÉDECINE GÉNÉRALE

Téléphone : 8 ST-BARTHÉLEMY

 
 

Pierre Lessard, BA.AG.
ARPENTEUR - GEOMETRE

403, 4e RUE Tél.: 7-7145

SHAWINIGAN FALLS
 
 

Dr AVELLIN DALCOURT
MALADIES DES OS

Maladies des enfants -— Rayons-X

Téléphone : 8-4231

4, St-Laurent LOUISEVILLE
 

 

JOS. LANGLOIS
NOTAIRE

Téléphone : 100 SAINT-JUSTIN, P.Q.

 

 

PAUL N. VANASSE, B.A.
AVOCAT
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Tableau du voyageur
  

Pacifique Canadien

 

Horaire des trains à Louisevill

Tous les jours,

Pour Québec .......... 2h 09 am
Pour Montréal ........ 3h17 am,
Pour Montréal .…… 10 h. 01 am
Pour Québec ……… 10 h. 01 am,
Pour Mtl (exc. dim.) 5 h. 53 pm.
Pour Québec ............ 6h.45 pm,

Samedi seulement:

Pour Québec ........ 3 h. 07 pm

Dimanche seulement

Pour Montréal …… 7h. 04 pm,

—000—

Horaire des trains
a Maskinongé

Tous les jours :

Pour Montréal …… 10 h. 09 am.
Pour Québec ........... 9h. 54 am,
Pour Mtl (exc. dim.) 6h. 02 pm.
Pour Québec .......... 6 h. 40 pm.

Dimanche seulement

Pour Montréal ........ 7h. 12 pm,

 

Canadien National

Horaire des trains à St-Justin

Tousles Jours, dimanche co :

Pour Montréal ........... 8h.28 am

De Montréal11 h.04 am

Tous les jours, dimanche excepté :

Pour Montréal ………… 2h.21 pm
De Montréal ............ 10h. 03 pm.

excepté samedi et dimanche:

De Montréal ............. 7h.50 pm

Samedi seulement:

De Montréal ......... 8h.59 pm

Dimanche seulement:

Pour Montréal........ 7h. 50 pm
De Montréal ............ 8h.32 pm
 

Carier & Frère Ltée

VILLAGE DE SAINT-JUSTIN

(Tous les jours)

Départ pour Arrivée de

Louiseville Louisevilie

+ 645 am. + 830 am
10.00 a.m. 12.01 am
12.45 p.m. 2.00 pm
2.45 p.m. 4.30 pm.
5.00 p.m. 6.00 p.m.
6.00 p.m. 7.00 pm.
7.45 p.m. 10.00 p.m.

11.00 p.m. 12.30 p.m.

* Tous les jours excepté dimanche

 

La Cie de

Transport Provincial
VILLAGE DE SAINT-JUSTIN

Tous les jours, excepté dimanche :

 

Pour Berthier ........... 8h.35 am

Pour Louiseville ……… 6h. 50 p.m.

Dimanche seulement :

Pour Berthier Ah. 45 pm

Pour Berthier 7h.15 pa

Pour Louiseville ........ 3h.05 pm.

Pour Louiseville ........ 6h. 50 pa.
I
 

Tél4phore : 8-4664 Casier Postal 44

35B, RUE PRINCIPALE

 

 

Réparation de lunettes

EXAMEN DES YEUX

Léo-Paul TROTTIER
OPTOMÉTRISTE ET OPTICIEN

1654 est, Mt-Royal Tél. LA 3-1658

MONTRÉAL, PQ. Bureau de Collection

de St-Paulin

Marcel Mayrand, prop.

LIOHNOIÉ

recouvrements pour la P. de Qué.
en vertu de la lol des agents de

ST-PAULIN      Tél.: 32
|

i
3

    

 



am,

am,

p.m,
pm

p.m.

 W
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est encore plus sensationnelle!

Modèles élégants— tous de style Motoramic hardi. Modèles nombreux—

comprenant deux nouvelles décapotables 4 portes à toit rigide et deux

nouveaux station wagons 9 places. Tous modèles offrant un choix

de 9 équipes de puissance dont la force atteint jusqu'à 205 cv.

C’est la plus sensationnelle de toutes!

Et quelle révélation vous

attend! Ces Chevrolet don-

nent un sens nouveau au

mot “action”.

Examinez-les! Admirez la
nouvelle grille plus mas-

sive. Laissez votre regard
ÿlisser le long du capot profilé. Suivezla ligne

fuyante des moulures de chrome se termi-

nant aux ailerons relevés des feux arrière

(celui de gauche se rabat pour découvrir le
bouchon du réservoir).

ET ELLE A AUTANT DE BRIO QUE D'ALLURE

Nouveau style Motoramic hardi! Magnifi-

ques intérieurs ultra-modernes! Décors gais

en couleurs! Et, mieux que tout, une tenue

de route encore supérieure a celle qui a fait
le succès de la Chevrolet 1955. On conçoit

facilement que la voiture qui détient le re-
cord d’ascension de Pike’s Peak doit avoir

des qualités extraordinaires de puissance,

 

d’aisance et de sûreté de manoeuvre, ainsi

qu’une stabilité à toute épreuve.

ÉQUIPES DE PUISSANCE FORMIDABLES —
20 MODÈLES ÉTONNANTS

Tous types de modèles que l’on puisse dé-
sirer, tous présentant les merveilleux avan-
tages des carrosseries Fisher — créateurs
et perfectionneurs des décapotables 4 portes
à toit rigide. Choix de moteurs: nouveau
“Blue-Flame” 6 cylindres 140 cv à rapport
de compression surélevé — “Turbo-Fire V8”
170 cv (162 avec Synchro-Mesh) — ou,
moyennant supplément, le “Super Turbo-
Fire” 205 cv a rapport de compression de
9.25 a 1! Quant aux servo-mécanismes et
caractéristiques de confort, si Chevrolet ne

vous en offre pas davantage, c’est tout
simplement qu’ils n’ont pas encore été in-
ventés. Essayez sans tarder cette voiture
sensationnelle. Vous ignorerez tout de l’auto-
mobile moderne tant que vous n’aurez pas
conduit une Chevrolet 1956.

  

Chevrolet ne vous offre pas seu-

lement le choix de moteurs V8
ou 6 cylindres, mais encore les
moteurs les plus puissants et les
plus efficaces de la catégorie à

prix populaires. Aucune autre
voiture ne réunit des rapports de
compression aussi élevés à une
construction à soupapes en tête,
ni autant de perfectionnements

mécaniques aussi récents. Toutes
les caractéristiques qui se sont
révélées désirables et pratiques
se retrouvent dans les moteurs
Chevrolet |

C-756CF
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(par GERARD MENVU)

Un jeune Ecossais, dans un élan de sin-

cérité amoureuse, confie à sa fiancée :

— J'ai commencé à t'aimer le jour où,

ayant décidé d'aller au cinéma, tu as tout

de suite accepté en prononçant ces paroles

inoubliables : ‘’D‘accord, mais je paie ma

place..." !

e

VANITÉ FÉMININE
Chez un psychiatre, une dame, forte-

ment émue, vient raconter son cas.

— Dans mon rêve, dit-elle, j'étais en

pleine rue, toute nue, mais avec un cha-

peau sur la tête...
— Et vous étiez honteuse, bien enten-

du ?

Alors la dame de répondre: — Evi:

demment, docteur: Pensez! C'était un

chapeau de Jan dernier.

°

HISTOIRE DE FOU...

Sur les boulevards, un homme se pro-

mène en traînant derrière lui une longue

ficelle qu’il manie avec précaution :

— Qu'est-ce que vous fabriquez-là ?

lui demande un agent.

— Je cherche l'homme invisible.
— Ah! et pourquoi faire ?

— Je lui ramène son chien.
e

le constable Dennis Cunningham d'Ot-

tawa a facilité le mariage d’un couple in

connu à l'aide de 50 cents.
Dirigeant la circulation au milieu d'un

orage, il remit 50 cents à un jeune cou-

ple qui s'était approché de lui en lui qué-

mandant cette somme afin de pouvoir filer

vers Williamsburg à quelque 35 milles

d'Ottawa. Le jeune couple voulait aîler

demander la permission aux parents de la

jeune fille pour pouvoir se marier.

lls avaient de l'argent à la banque

mais c’était un samedi et les banques

étaient fermées. De plus ils étaient étran-

gers dans la ville.

Les regardant d'un air sceptique, l’a-

gent leur glissa deux 25 cents.

Quelques jours plus tard, il a reçu deux

“trente sous” avec une lettre de remer-

ciements signée simpiment : “les deux

sous la pluie”.
Si le même cas s'était présenté à Loui-

seville ? ? ?
°

Les dernières nouvelles publiées con-

cernant la danseuse Lili St-Cyr veulent que

celle-ci ait refusé d'être opérée pour l’ap-

pendicite pour ne pas avoir de cicatrice.

Elle a déjà subi cinq attaques. On sait

que la belle Lili est sûrement la Reine du

! déshabillé progressif, en

 

résumé “Miss

quasiment-toute-nue”.

e

LES CHIENS

Deux chiens regarde un homme qui

plante un arbre :

— On va mouiller ça ?...
°

LANGUE BIEN PENDUE
L'agent en motocyclette fait signe à

une auto de se placer sur le bord de la
route ; il s'en approche, son carnet à la

main.

— Madame, vous rendez-vous compte

que vous filiez à soixante-dix milles à

l'heure ? et que ça fait dix minutes que

je cours après vous ?

— Jeune homme! répond la dame,

sans s‘énerver; est-ce que votre fem-

me sait que vous courez après les autres

femmes, comme ça ?

°

MIEUX VAUT TARD...

Comme il était en train de faire ses

derniers adieux à sa blonde, sur la gale-

rie, la porte de la maison s'ouvre... et

le papa se montre la binette. Pas con-

tent, du tout, le papa:

— Jeune homme! réalisez-vous qu'il est

six heures du matin, et que vous rame-

nez ma fille à la maison ?
— J'le sais bien, Monsieur...

j'peux pas faire autrement...

— Comment? vous ne pouvez pas

faire autrement ? Qu'est-ce que ¢a veut

dire ?
— J'eommence à

heures...

mais

travailler à sept

e

DE LA COULEUR

— Ta femme est-elle revenue de ses va-

cances ?

— Non, pas encore...

avant d'être

elle ne veui

pas revenir complètement

‘’bronzée’’ !

— Ça va être long encore ?

— J'espère bien que non ! parce que,

moi, je suis complètement ‘’désargenté”!

°

LA PERFECTION N’EST PAS DE CE MONDE

Deux petites amies se confiaient leurs

rêves d'amour:

— T'es-tu finalement trouvé un cava-

lier à ton goût ?

— Pas encore ! tu comprends, je suis

difficile . .. je cherche un homme brave...

comme un filon; doux... comme un a-
gneau ; fort... comme un boeuf; rusé...

comme un renard...

— Ecoute, ma vieille !

homme qu'il te faut...

c'est pas un

c'est un Zoo!
 

 

RENÉ SAVOIE

ASSURANCES

Vie — Vol — Feu — Auto

Responsabilités patronale
et publique

Tél. : 50

SAINT-BARTHELEMY, P.Q. 

EN ROUTE POUR
MONTREAL,

ne manquez pas d'arrêter à

L'HÔTEL JUNEAU
Viateur Juneau, prop.

LAVALTRIE, Qué.

Un chaleureux accueil
vous y attend !     
 

Le SAUMON de Gaspé

qui abonde dons les ri-

vières du Bas du Fleuve,

est l'un des poissons les

plus recherchés des ama-

teurs de pêche. H est

aussi le plus goûté des

véritables gourmets.

DOW EST LA SEULE BIERE ‘CLIMATIQEE'

La délicieuse

bière DOW re-

hausse la saveur

délicate de ce

poisson tant re-

cherché.
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Trois-Rivières compte depuis
quelque temps, un nouveau mem-
bre de la profession dentaire qui
se consacrera uniquement à l’édu-
cation dentaire pour combattre la
carie dentaire et les maladies de
la bouche.

Le Dr Guy Boisclair qui a pra-
tiqué l'Art Dentaire à Montréal
durant cinq années, a été désigné
par la Ligue d’Hygiène dentaire
du Québec pour mettre sur pied et
répandre dans Trois-Rivières et ses
environs une propagande éducati-
ve menée sur une grande échelle
afin d’éviter la carie des dents el
les maladies de la bouche.

Le Dr Guy Boisclair a déclaré
dans une entrevue que son objec-
tif humain est d’atleindre les en-
fants qui ne vont pas encore à
l’école. I n’a pas de bureau den-
taire el ne pratique pas. Mais il
faut avoir pratiqué pendant quel-
ques années pour pouvoir prendre
ce cours de spécialisation. Le den-
tiste-hygiéniste s'est fixé comme
objectif humain d'atteindre les en-
fants qui ne vont pas encore à l’é-
cole parce que c’est de la dentiste-
rie préventive qu'il doit faire au
lieu d'attendre que les dents soient
cariées. Or. à six ans, l’enfant a

Nouvelle carrière
dentaire

 

déjà des dents de cariées et sou-
vent plusieurs sont déjà extraites.

Le Dr Guy Boisclair tendra à
atteindre ces enfants par les pa-
rents, les infirmières, les travail-
leurs sociaux, les groupes sociaux
et toutes les organisations et tous
les gens qui ont affaire de près ou
de loin aux enfants et futurs en-
fants. Tous les moyens possibles
et impossibles seront employés.
Entre autres, la radio, les jour-
naux. des conférences et des
cours,

Son enseignement portera sur
tous les moyens à prendre pour
éviter la carie el les maladies de
la bouche. Les sujets porteront sur
la nutrition, le fluor, le brossage |
des dents, sur les conséquences‘
qu’amènent les dents cariées dans
l’organisme général.
Le Dr Guy Boisclair expliquera

combien coûte en taxes, aux pères
de famille un enfant qui répète sa
classe et donnera des statistiques
et des faits concrets sur les absen-'
ces en classe causées par le mal de
dents. Il expliquera pourquoi un
enfant a peur d’aller chez le den-
tiste etc.

Le Dr Guy Boisclair est né à
St-Casimir, Cté de Portneuf en
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Epoux! Epouses!
Soyez forts et vigoureux !
Des milliers de couples sont affaiblirendus à bout, parce que deuls Épulsés,de fer. Pour plus d’énergie et de vitalitéaesayez les Tablettes toniques OSTREX, =ferment le fer nécessaire POUT Vous rayaidir, et des doses supplémentaires de visBi. Le format d'introduction coûte mineachetez le gros, populaire format Econom Ouet épargnez 75¢. Toutes pharmacies, que

en

 tt

1923 et habitait Montréal depuis
l’âge de 4 ans, Il a fait ses études
au Séminaire de St-Hyacinthe età
l'Université de Montréal où il fut
reçu dentiste, il y a cinq ans. Tout
en pratiquant dans la métropole,
il s’est spéäcialisé en hygiène den.
taire publique.

Il habite en permanence aux
Trois-Rivières depuis le ler sep
tembre.

 

 —_—

Brosses‘ ‘Fuller’

Bernardin Bélanger
Vendeur autorisé

Tél : 8-2667

11, rue Saint-Aimé

LOUISEVILLE     
 

et nourrissants.”

pendant des heures.

aux légumes Campbell’s, 
“C'est si facile de
servir cette soupe
si nourrissante”

Madame Yves Michaud ef son fils Luc, 3 ans,

de St-Hyacinthe. Son mari est le directeur du
“Clairon-Mascoutainde St-Hyacinthe.

“Il suffit de quatre minutes à peine pour
préparer cette soupe, mais, pour mon fils
Luc, c’est déjà presque trop! Il savoure
chacun des 15 légumes appétissants et,
jusqu’à la dernière goutte, le délicieux
bouillon de boeuf. Je garde toujours à la
maison quelques boîtes de soupe aux

| légumes Campbell’s afin de pouvoir préparer
en tout temps des repas vite faits

La soupe Campbell’s vous épargnera bien
‘des heures de travail. Vous la faites
simplement chauffer et vous la dégustez.
Elle a été savamment apprêtée pour vous—
par des maîtres cuisiniers de longue
expérience—avec 15 des meilleurs légumes
des potagers canadiens, qui ont mijoté

Goûtez-y donc ces jours-ci. Chaque fois
qu’on a faim, il n’y a rien d’aussi bon
qu’une grande assiettée de soupe

LA SOUPE AUX LEGUMES
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AU THÉÂTRE ROYAL, LOUISEVILLE
g-—————René L. Béland prop.

ot

4suo)

Ven, Sam, 9 et 10 mars

Vous connaîtrez toute la vérité

sur les rois du crime “AU ROY-

AUME DES CRAPULES avec

Brian Monlevy et Claire Trevoy.

Le règne des meneurs du crime

s'achève, la société se revanche et

font payer tout le mal qu’ils ont

fait. Un film mouvementé qui

nous fait voir les machinations

diaboliques de ces êtres enchaînés

dans le crime.

Au même programme.

Un homme lutte seul contre une

jeunesse pervertie ayant en tête

un individu sans scrupule. “AN-

GES AUX FIGURES SALES” est

une autre version française qui

nous laisse voir les foyers du cri-

me. les ravages qu'ils font et la
manière qu’ils sont formés. Un
drame des plus angoissant avec
Humphrey Bogard qui luttera con-

tre ces démons de la rue, James
Cagney qui sera en tête d’une

troupe criminel et leur enseigne-
ra le crime. Il faut voir ces deux
grands films policiers.

WITTOIGIOIVIII

Encouragez nos annonceurs
MIIWIVVIIRITRIIQINITY

 

 
Pour quatre jours :

Dimanche, Lundi, Mardi, Mercredi
11, 12, 18, 14 mars

Cruel, dramatique ...! La hai-

ne d’un fils pour sa mère qui l’a
vendu !... “LES ENFANTS NE

SONT PAS A VENDRE’ émou-

vant drame sentimentale se clas-

se en tête des plus grands succès
actuels. Pour défendre son fils

une mère a-t-elle le droit de
tuer ... ? Pour sauver son enfant

une mère peut-elle le vendre .. . ?
N’est-il rien de plus touchant que

le sourire d’un enfant, de son en-

fant. Comment l’or des trafi-

quants du marché noir peut-il a-

cheter un enfant ? En marche de

l'actualité brulante ce grand suc-
cès profondément humain, ce film

pour adultes peut et doit être

montré à la jeunesse sérieuse.

Mieux que ‘Les enfants de l’a-
mour’”’ vous ne devez pas manquer

ce film. ON NE PEUT VENDRE
SON ENFANT.

Au méme programme :

Une joyeuse comédie d’une irré-

sistible drôlerie ‘‘EPOUSBZ-MOI
CHERIE’”avec Veronica Lake et

Ed. Bracken. Vous rirez jusqu’aux

larmes en voyant notre as du rire

dans ses aventures les plus inat-  

tendues. Un film qui vous fera
passer plus d’une heure de dé-
tente.

Pour trois jours :
Jeudi, Vendredi, Samedi

15 et 16 mars :

Un autre succès ‘“FPANFAN-LA-
TULIPE”. On sait que Gérard Phi-

lippe y est à son“meilleur, bondis-

sant, ferraillant avec adresse, et

que Gina Lollobrigida y incarne
une ravissante et malicieuse Ade-
line. Ce film est une joyeuse paro-

die de la guerre en dentelle, avec

force duels, évasions et coups de

main à la Dumas. Le plus déchai-
né des films de cape et d’épée.

Voyez la troublante Gina, la ve-

dette du jour adorable, jeune et

fraîche incomparablement belle.

En avant Fanfan La Tulipe.

Au même programme:

En version française, en cou-
leurs “LA LEGION DU SAHARA”

avec Richard Conte et Arlene

Dalh. Un film d'action à ne pas
manquer.

NE MANQUEZ PAS LE PRO-

GRAMME D'AMATEURS ET LE

FILM “LES ENFANTS NE SONT
PAS A VENDRE”.

On ne devrait jamais mettre en
marche un moteur d’auto dans un
garage fermé. Quel que soit le
froid qu’il fait, les portes doivent
demeurer ouvertes afin d’empêcher
les dangereuses vapeurs d'oxyde
de carbone d’asphyxier le chauf-
feur.

 

ST-BARTHÉLEMY…
(suite de la page 5

Et si l’on veut DIMINUER le

coût de revient des animaux à

boucherie, il faut, AUTANT QUE
POSSIBLE, produire plus de céré-

ales pour les engrais. Le foin est

de moins en moins en demande et
les prix sont ridiculement trop
bas.

x Xx x

AVEC LA MEME GRANDEUR
de terrain, mais avec de bons PA-

TURAGES FERTILISES, on peut
certainement augmenter le trou-

peau laitier. Faisons de beaux pro-

jets pour la prochaine saison.
xk

MADAME, vous n’avez pas le

temps de cultiver des FLEURS?
Dommage! Ce serait si beau au-

tour de votre maison !
Xk

Deux citoyens de St-Justin et
un autre de Maskinongé viennent

d'installer leur poulailler au GAZ
PROPANE, par l’entremise de M.

Jacques Mercure. C’est le progrès!

* x xk
M. et Mme Herman Dumaine

pour la semaine à New-York et à
Washington.

* * .

M. Bernard Brissette en fin de

semaine chez ses parents. Il cesse

de travailler dans les appareils de

télévision, à Montréal, et conti-
nuera ses cours pour se spécialiser

en électronique.

x Xx Xx

M. Jacques Mercure et son é-  

Si vous êtes LAS
TOUT LE TEMPS
Tout le monde, de temps en temps,se sent
un peu fatigué, épuisé, avec la tête lourde
et peut être aussi un mal de dos. Il n’y a
probablement rien de grave, mais simple-
ment un état toxique causé par l'excès
d’acidité et les déchets. C’est le moment
de prendre des Pilules Dodd’s pour les
Reins. Les Dodd’s stimulent les reins, les
aidant ainsi à reprendre leur fonctionne-
ment normal qui consiste à enlever l'excès
d’acidité et les déchets organiques. Vous
vous sentez mieux—dormez mieux—tra-
vaillez mieux. Achetez des Pilules Dodd’s
pour les Reins maintenant. Recherchez
la boîte bleue avec bande rouge chez
tous les pharmaciens. Vous pouvez vous
Eer aux Dodd’s. 52F

 

pouse à Cap-Santé, près de Québec

samedi dernier. Ils ont profité de

leur voyage pour installer une les-
siveuse automatique à leur cousin,

M. Richard Frenette, qui est venu
passer quelques jours à St-Barthé-

lemy, dernièrement.

% x *

NOUS SOUHAITONS à nos a-
mis du rang du Nord de né pas

souffrir d’une trop forte crue du
fleuve, ce printemps. On parle de

plus en plus de relever la route,

dans le creux qu’on appelle ‘La

Baie”. Il peut se faire, aussi, que

l'élargissement de cette même
route se continue dès les premiers

beaux jours.

 

 
Une voiture familiale sûre, élégante et fougueuse

DODGE 36G
veaux moteurs de couple élevé 6 et V-8Remarquez les caractéristiques de !

i développent jusqu’qui apparaissent à droite. 2
Toutes font partie de l’équipement vapeur et ont une réserve de puissance
standard de tout modèle Dodge de suffi
votre choix. Quelques-unes sont
évidemment nouvelles, mais par ail-
leurs Dodge en offre la majorité

sécurit

des années.

De fait, le souci de la sécurité n’est
rien de nouveau pour la Dodge. D’an-
née en année, Dodge a lancé et mis au
point de nombreuses caractéristiques
de sécurité.

Cette année aussi, Dodge vous donne
a puissance dont vous avez besoin
pour rouler plus sûrement. Les nou-

Voyez ‘“Climax” et “Showar of Stars”, chaque semaine,'à la télévision. Jours et heures indiqués dans votre journalfocal.

plus sûrement.

depuis

mécaniquement.

saute pour dépasser et accélérer

Les Dodge sont aussi plus faciles à
conduire. Les nouvelles commandes
par boutons-poussoirs de la transmis-
sion automatique PowerFlite vous
permettent de choisir le régime voulu
du bout du doigt. Situées en endroit
sûr, à gauche du chauffeur, ces com-
mandes sont simples et actionnées

Voyez sans délai votre dépositaire
Dodge-De Soto. Conduisez une Dodge
...la voiture “la plus sûre” du Canada!

200 chevaux-
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Sedan 4 portes Dodge MayfairV-8

Toutes ces caractéristiques de sécurité font partie de

l'équipement standard de tous les modèles Dodge

LOQUETS DE PORTES LIFEGUARD
«. a’

PHARES À FAISCEAU DE SÉCURITÉ

ROUES À JANTES DE SÉCURITÉ
’ ’

FREINS À JANTES DE SECURITE
e

FREINS HYDRAULIQUES LIFEGUARD

FREIN DE STATIONNEMENT INDEPENDANT

ESSUIE-GLACE ELECTRIQUES

SERRURES DE PORTES DE SECURITE

ET NOMBRE D'AUTRES!

Construite au Canada par Chrysler Corporation of Canada, Limited

CONDUISEZ CETTE MAGNIFIQUE NOUVELLE DODGE... DOTÉE DE TOUTE L’ÉLÉGANCE ET LE BRIO DU STYLE ÉLANCÉ>

CLEMENT & FRERE LTIEE
Blvd ouest gt Tél. 8-2701 et 8-2702 gb Louiseville
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FAMILLE de PROFESSIONNELS

RESTEE ATTACHEE AU SOL
Le professeur Maurice Saint-

Pierre, de l'Ecole supérieure d’a-

griculture de la Pocatière, origi-

naire de Saint-Léon--de-Maskinon-

gé, qui a été élu récemment secré-
taire de la Faculté d'agriculture de
l'Université’ Laval, avait raison

lorsqu'il étudiait dans l’institu-

tion ci-haut mentionnée, de van-
ter les beautés de son patelin.

Heureux comme Ulysse, ce grand

voyageur des temps anciens, jy

ai mis les pieds par une radieuse

journée de février, signe avant-

coureur du printemps, et je fus é-

merveillé à la vue de l'église ayant

les allures d'une cathédrale et des

fermes prospères exploitées par des

cultivateurs, selon les solides prin-

cipes de l’agronomie.

En effet, ma visite à M. Napo-

léon Fleury a été pour moi toute

une révélation. Ce qui m'a émer-

veillé. c'est qu'à titre d'ancien di-

plômé du cours moyen de l'Insti-

tut agricole d'Oka, il a su mettre

en pratique tous les précieux en-

seignements qu'il y a reçus. Plus

que ça, il s'est tenu constamment

à la page et a fait siennes les nou-

velles méthodes de culture et d'é-

levage pronées par les techniciens

ugricoles. 11 a évolué quoi! Aussi,

en jasant avec lui, c'est un réel

plaisir que de l'entendre raconter

quelques souvenirs joyeux qui ont
agrémenté son séjour à Oka et ex-
primer avec une philosophie natu-

relle, ses opinions sur l’agricultu-

re d'aujourd'hui comparée à celle

qui se pratiquait à l’époque de ses

études agricoles.

Si ce jeune cultivateur débrouil-

lard est resté attaché au sol et à

tout ce qu'il comporte de beau et

de noble et a eu l’avantage de

s'instruire des choses de son mé-

tier, c'est qu'il a été éduqué par
un père qui a compris et aimé les

travaux des champs non seulement

par les poésies de Virgile, mais

surtout pour avoir pris lui-même

les mancherons de la charrue et

tracé des sillons droits dignes d'un

véritable praticien.

En arrivant chez M. Fleury, on

est vivement impressionné par

I'imposante maison qu'il habite.

Celle-ci, située a quelques pas de

l'église, comprend une construc-

tion toute en brique et fort spa-

cieuse. Lorsqu'on pénètre à l'inté-

rieur, l’on remarque que tout est

à l'ordre ; les meubles anciens, y

compris le piano, en font la ri-

chesse. Assis devant son bureau

 

i

A

UE
@LA MEILLEURE
CIGARETTE AU CANADA 

sur lequel il y a moult revues et

journaux agricoles, ce qui prouve

qu’il continue de meubler son cer-

veau. M. Fleury n'a parlé bien

humblement mais avec humour, de

sa vie qui tient du roman.
Sa vocation agricole elle pro-

vient de son grand-père et de son

père. Le premier était un médecin

de campagne réputé et tout en

soulageant l’humanité souffrante,

il cultiva un petit lopin de terre

pour se maintenir en santé. Son

garcon, Joseph. ayant eu l’avan-

tage de faire son cours classique

à l'Université d'Ottawa, imita de

façon réelle ‘Jean Rivard” en se

faisant cultivateur sur la ferme

ancestrale qui'l a agrandi avec les

années. Aujourd’hui, c’est quasi-

ment un domaine seigneurial qui

comprend 200 arpents tout en cul-

ture. Il est bon de souligner que

M. Fleury a conservé un attache-

ment sincère à son alma mater.

comme l’atteste le parchemin sus-

pendu au mur du bureau qu’il oc-

cupait de son vivant. Il se lit com-

me suit : “L'Association des an-

ciens élèves de l’Université d'Ot-

tawa est heureuse de remettre à

M. Joseph Fleury, doyen des an-

ciens de la région des Trois-Riviè-

res, ce modeste souvenir, en re-

connaissance de sa fidélité à son

alma mater. Décembre 1943. Le

comité régional des Trois-Riviè-

res’.

Décédé il ¥ a quelques années a

l'âge respectable de 83 ans, il a

élevé une famille nombreuse dont

5 garçons ont eu l'opportunité de

faire des études classiques. Ce

sont Edouard, avocat et décédé.

Paul, notaire à Yamachiche, l’ab-

bé Georges Fleury, curé à la Ri-

vière-des-Prairies, Montréal, Al-

phonse, employé au Ministère de

la Colonisation à Québec, et Jean.

médecin vétérinaire, à St-Casimir.

Ce dernier m'est bien connu puis-

que je l’ai vu à moult reprises agir

comme bon juge de chevaux. aux

différentes expositions de la ré-

gion de Québec. Quant à Napo-

léon, il a été aussi favorisé, atten-
du qu’il a fait son cours moyen a-

gricole, durant les années 1923-24.

Il n'avait que 17 ans lorsqu'il dé-

crocha haut-la-main, son diplôme

de capacité agricole. Ses connais-

sances, il les applique avec pru-

dence, en cultivant sa terre de
200 arpents sur laquelle il élève

une vingtaine de vaches logées

dans une grange-étuble de 120 x

32. pourvue de toutes les commo-

dités modernes. Excellent produc-

teur de porcs, il garde 6 truies por-

tières rapportant 2 fois par -an-

née, ce qui veut dire que bon an

mal an. il vend près de 100 pores

de qualité sur les grands marchés,

particulièrement aux abattoirs de

Legrade Incorporée, à Québec.

Sous inspiration de M. Antonio

Mathieu, agronome du Service des

Relations extérieures de cette im-

portante compagnie, il projette de:

construire pour remplacer l'ancien-

ne démodée, une porcherie circu-

laire dans laquelle il fera l’élevage

des pores à l’enregistrement supé-

rieur. Cette spécialité payante con-

tribue sûrement à l'amélioration

de l'industrie porcine.

Cultivateur à la page, il a sû-

rement la confiance de ses con-

citoyens puisqu'il est conseiller de

sa paroisse et directeur de la Fé-

dération de l’U.C.C. du diocèse

des Trois-Rivières. Et chose sur-

prenante chez un homme de sa

profession, il est un fervent des

sports qu'il a pratiqués pendant

30 ans. Il a été un habile joueur

de hockey et un fameux receveur;

il a conduit à titre de gérant, le

club de baseball et de hockey de

Saint-Léon, à la victoire. Il m’a

même montré avec fierté, une cou-

pe remportée par son club pourla

meilleure équipe de baseball, lors

d’un tournoi régional.

J'allais oublier de dire que M.

Napoléon Fleury fait partie du

choeur de chant dirigé par son

frère Armand qui chante les mes-

ses tous les matins. Celui-ci, céli-

bataire comme son frère âgé de

48 ans, cultive le bien paternel.

Et voilà ! Ma courte visite chez

les MM. Fleury qui vivent avec

deux soeurs, m'a édifié. Elle m'a

convaineu qu'au pays de Québec,

il y a encore des fils du sol qui

marchent sûrement et avec séré-

nité dans le sillon tracé par les

ancêtres. Henri Lacoursière, B.S.A.

 
 

Sid s’agit de radio ou de

TECHNICIEN

Radio et T.V.

TEL. 92 

consultez en toute confiance

ARMEL CLÉMENT

Vente et service d'appareils de

MASKINONGE, P. Q.

télévision,

   
 

 
 

DE SUCRE
La température douce dont nous

jouissons depuis le début de l’an-

née et particulièrement depuis fé-

vrier, nous fait songer à lu saison

des sucres qui approche et pour-

rait bien nous prendre par surpri-

se. Il serait opportun que tous les

sucriers fassent, dès maintenant,

leurs préparatifs pour la saison

des sucres.

L'ouverture des chemins ne

constituera pas un problème cette

année et laissera plus de temps au

propriétaire de l'érablière pour re-

mettre en ordre la cabane, répa-

rer et placer l’évaporateur à ni-

veau, fixer le tuyau à fumée et

installer le réservoir d'emmagazi-

nage à l'extérieur de lu cabane.

s'il ne l’est pas déjà.

Faire un bon lavage de tous les

ustensiles utilisés à la cueillette

de la sève et à sa transformation.

Ce lavage n'est jamais trop bien

fait si l'on veut obtenir un produit

de première qualité. Le lavage des
chalumeaux qui consiste à les faire

tremper dans l’eau bouillante et à

les brasser quelque peu, n’est pas

suffisant. Il faut les brosser indi-
viduellement, à l'intérieur com-

me à l'extérieur, si nous voulons 

MESSAGE AUX PRODUCTEURS
~

D’ERABLE
éviter la contamination de l’entail-

le et obtenir toute la sève qu’on

est en droit d'attendre de l'érable,

Ces travaux préliminuires ter.

minés, le sucrier possédant de
bons chalumeux, pourra profiter
d'une période de dégel, même plu-

sieurs jours avant l’arrivée de la

première coulée, pour faire l'en.
taillage.

Cette opération faite trop à la

hâte, sans attention, est souvent

responsable de la perte du rende-
ment de 20 à 25% des érables en-

taillés. On devra se rappeler qu'il
est important de pratiquer la nou-

velle entaille dans un endroit

sain, éloigné de 5 ou 6’ desvieil-

les entailles et jamais directement

au-dessus ou au-dessous de ces
dernières.

Soyons prêts à temps, procédons

avec diligence et propreté et nous

obtiendrons un produit de meil-

leure qualité et un plus grand ren-
dement.

Ces conseils sont de M. Jules R.
Méthot, chef de la division de l'a-

cériculture et de l’apiculture, à
Québec.
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POUR VOS DERNIERS DEVOIRS
ENVERS DES ETRES CHERS

GEO. MARION
Directeur de funérailles

SALON NORTUAIRE — SERVICE D'AMBULANCE

Ambulance dans Louiseville et Saint-léon

ainsi que pour l'Oxygène à domicile

1, rue ST-MARC
Téléphone : 8-4375

————————————"—____0—_

 

CONSULTEZ

GRATUITEMENT

pour l'Hôpital Comtois

LOUISEVILLE

  

 

       SPECIALITES:

LAVAGE
GRAISSAGE, ETC,

L'ALIGNEMENT siete às ROUES
NOTRE APPAREIL “JOAN BEAN” EST CE QU'IL Y A DE PLUS MODERNE.

Nous vous assurons une vérification d'une précision absolue.

L'OEIL MAGIQUE QUI NE PEUT SE TROMPER

Obtenez uns conduite plus facile at un meilleur rendement de votre automobile,
en faisant voir à l'alignement et au balancement de vos roues

POUR UN MAXIMUM DE SECURITE ?
— FAITES VOIR IMMÉDIATEMENT À L'ALIGNEMENT DE VOS ROUES —

MISE À NEUF DES RADIATEURS D'AUTOS
SOUDURE SUR TOUS LES MATÉRIAUX

, RÉPARATION SUR SYSTÈME ÉLECTRIQUE

Garage Julien, Enrg.
BOULEVARD-QUEST — Tél. : 8.2609 — LOUISEVILLE
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Quatre conditions sont nécessaires

pour préserver un bon

équilibre mental
M. André Lacombe, de l'Insti-

tut Psycho-Social s’est dit d'avis

que quatre conditions fondamenta-

les sont nécessaires pour qu’un

individu possède un bon équilibre

mental. ; . ;

1. — Avoir une impression rai-

sonnable de sécurité.

9, — Avoir une opinion raison-

nable de sa propre valeur.

3, — Avoir une certaine volon-

té d'assurer des responsabilités

pour soi-même et pour les autres.

4, -— Avoir l’impression d’avoir

des amis serviables dans le besoin.

Ces conditions sont essentielles

à un individu qui veut réellement

ne pas être un déséquilibré men-

tal, étre véritablement adapté à la

vie et posséder l’art de vivre.

Le conférencier avait intitulé sa

conférence : “L’hygiène mental

dans la vie courante”. Il fit tout

d'abord remarquer que nous vi-
vions dans un siècle où l’homme

se sent de plus en plus désadapté.

M. Lacombe donna ensuite des

statistiques éloquents sur les ma-
ladies mentales qui font un grand
ravage dans notre pays qui comp-

te deux millions de désadaptés.

 

Joseph Mercure
MARCHAND de NOUVEAUTÉS

Assortiment considérable et

variété dans tous les départe-
ments à des prix très modérés

SAINT-BARTHÉLEMY, P. Q.
 

 

Il dit qu'aujourd'hui les statis-

tiques prouvent que sur cent nais-

sances, treize sont incapables de

s’adapter à la vie, quatre finiront

leur jours dans un hôpital pour

maladies mentales et un devient
tôt ou tard un criminel.

Il ajoute que sur trois mariages,

il y en a un qui finit par une sépa-

ration ou un divorce. Il fait aussi

remarquer que cinquante pour

cent des clients des médecins sont
des désadaptés.

M. Lacombe continua en disant

que vivre c’est s’adapter matériel-

lement et aussi psychologique-

ment. ‘‘Si un être, dit-il, ne réus-

sit pas à s’adapter psychologique-

ment, il ne vit plus. La vie nous

oblige à faire un choix continuel

et ce sont ces choix répétés faits

avec succès qui font l'équilibre
mental.

Après avoir donné les conditions

essentielles à un bon équilibre

mental, le conférencier conclut en

disant que pour la plupart les gens

sont assez mals préparés à cette

adaptation, à cet art de vivre et
“c’est à l’école que nous pourrons

leur enseigner vraiment cet art de
vivre”.

M. André Lacombe précisa en-
suite sa pensée en disant que si à

l’école, à la maison, on pouvait en-

trer un cours qui aiderait à nos

jeunes à apprendre l’art de vivre

et de se connaître véritablement,
on pourrait alors dire qu’on a fait

quelque chose pour sauvegarder

la santé mentale de chacun de
nous.
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sun moyen plus simple: télé-
phanez à l'épicler du coin ou
aîtes signe au serveur,

   
 

La bouilloire (1) échaude
Jacko qui échappe son bis-
cuit (2) sur la balance qui
déclenche la fronde (3) et
lance la pierre à l’eau. Le
Capitaine (4) croyant à un
poisson, tire sur la ligne et
hisse le pavillon. L’équipage
crie en choeur:

“UNE MOL
POUR MOI”

LA BIÈRE QUE VOTRE ARRIÈRE- /\ ORAND-PÈRE BUVAIT  

L'ÉCHO DE LOUISEVILLE

  
Les enfants ont besoin, pour se former des os et des
dents sains pendant leur croissance, de vitamine D,
de calclum et de phosphore en abondance. Et les
aduites eux aussi ont besoin de ces éléments pour
demeurer en bonne santé.

L'extrait de foie de morue Wampole est une source
précieuse de ces trols adjuvants, auxquels s'ajoutent
fer, malt et autres substances toniques et minérales.
Pour la santé de votre famille, pour combattre les
maladies qu'apporte l’hiver/
Wampole. Les enfants l’adorent! Ne contient pas
d'huile.

EXTRAIT
DE

FOIE DE MORUE   
PO

DES OS ETDES DENTS SOLIDES!

WAMPOLE |
cheg tows lesplianmactens— SEULEMENT $1.35

5 TESTEATOSpotes

<1

employez régulièrement

minéraux spécialement
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$t-Paulin
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VA ET VIENT : —

Mme Hector Paquin de Saint-

Léon en visite chez M. et Mme
Bernard Guimond à Saint-Paulin.

x x ok

Mlles Madeleine Allard, Micheli-

ne Létourneau, Marie-Paule La-

douceur, Lucille Guimond, Ar-

mande Guimond de retour d’une
retraite fermée aux Trois-Rivières.

x kk

M. Armand Brodeur de Joliette

en fin de semaine chez des pa-

rents.

* * Xk

M. et Mme Réal Plourde de
Montréal en visite chez des pa-
rents.

x» x xk

M. et Mme Josaphat Julien,

Mlle Gertrude Julien ainsi que

Mme Arthur Bergeron tous à

Grand’Mère pour les funérailles de
M. Omer Provost.

¥ kk

M. et Mme Urbain Giguère et

leurs enfants de Saint-Alexis des

Monts, en visite chez des parents
à Saint-Paulin.

x x *

M. et Mme Henri Julien ainsi

que leur fils en visite à Montréal
chez leurs enfants.

SOUHAITS : —

Bonne fête et longue vie à Mme

Alfred Elliott qui célèbrera son

anniversaire de naissance le 10
mars, de la part de ses parents.  

À l'occasion de la construction
de notre BASILIQUE nationale à
la VIERGE DU ROSAIRE, dont
les travaux ont commencé voilà
déjà six mois au Cap-de-la-Made-
leine, le Sanctuaire de Notre-Dame
du Cap vient d’émettre un beau
TIMBRE commémoratif en trois
couleurs, éllustrant l'aspect mer-
veilleux du temple octogonal au
célèbre lieu de pèlerinage qui
constitue, peut-on dire, le coeur

de la piété mariale au pays. Ce
timbre marial a pour but d’attirer
l’attention de tous les Catholiques
du Canada, de langue française
comme de langue anglaise, sur ce
gigantesque PROJET en voie de
réalisation, et d’inciter tous les fi-
dèles à continuer l’offrande de
leurs prières et de leurs petits sa-
crifices pour la bonne marche des
travaux et la réussite de cet EX-
VOTO national en l’honneur de la
MADONE DES CANADIENS.
On peut se procurer ces timbres,  par feuilles de 100 (un soule tim-
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bre), au Bureau des Annales, Cap-
de-la-Madeleine, P. Q.

“Soyons fiers d’être les bâtisseurs
de Notre-Dame”.

§ITIRIIIITIIIIIIIIIIRIRIOTIY

Hu Bone “LA SEULE BALEINE
EN FIL D'ACIER”
 

TA St-Jacques

S
3
S
S
S
3
S
S
S
S
Sr

DESSINE INDIVIDUELLEMENT
Corsets, Combinettes, ceinturettes, brassières et

supports chirurgicaux

REPRÉSENTANTE MME BERTRAND HOULE
CORSETIERE

Tél: 8-2628
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Louiseville
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Echangez gratuitement

UN AUTO USAGE ~~ Uv PONTIAC 1956
VOILA L’OCCASION UNIQUE DE VOTRE VIE D’)ECHANGER
GRATUITEMENT UN AUTO USAGE POUR UN PONTIAC 1956,

4 PORTES, D’UN TRES BEAU MODELE.
 

1956. 

Voici les conditions du tirage :
le L’achat devra étre fait entre le ler

octobre 1955 et le 15 mai 1956.
2e La transaction devra dépasser le

montant de $500.00 en argent
pour un achat sans échange et de
$300.00 s’il y a échange.

3e Le gagnant devra remettre son au-
io usagé en échange du Pontiac pour

pour  

TRÈS IMPORTANT:
Le Garage Baril possède présente-
ment sur son terrain, un lot d’au-
tomobiles usagés de toutes les
marques et de tous les prix, qui
vous seront livrés, conditionnés

l'hiver et garantis
jours.30   

GARAGE E. BARIL
Vendeur autorisé: PONTIAC, BUICK et CAMIONS G.M.C.

Tél. 6-4540 — Grande-Côte — Berthierville

 

 



 
  

 
 
  

v
e
J
O
Y
d

I
T
U
A
I
S
I
N
O
T
I
A

O
H
O
I
.
T

 

A TÉL. 3256 THEATRE ROYAL Lust—ÉCRAN GÉANT 4
“° Dimanche, Lundi, mardi, mercredi — 11, 12; 13,14 MARS “

JOURS AL JOURS

JOURS JOURS

Jours JOURS

JOURS JOURS

nus S&F Admission spéciale 65- %% LEA PADOVANI - JOURS
Aumême programme S oy S Dim. rep. cont. à partir de 1.20 h. JACQUES SERNAS
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Jours Veronica Lake, Ed. Bracken " EMOUVANT DRAME SENTIMENTAL — ON NE PEUT VENDRE SON ENFANT nur
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